
La délégation du G.P.R.A.
est arrivée hier à Génère

AVANT LES N É G O C I A T I O N S  F R A N C E - F .  L N. A É V I A N

Le service d'ordre le plus extraordinaire
qu'on ait jamais vu en Suisse avait été mis en place

TUNIS (AFP). — L'avion transportant la délégation du F.L.N.
est arrivé à Genève jeudi à 17 h 30. Il était parti de Tunis à 13 h 30.

«I l  importe de rappeler que , depuh
le 1er novembre 1954, nous n 'avon;
cessé d'aff i rmer  que nous étions tou-
jours prêts à rencontrer le gouverne-
ment français pour négocier une solu-
tion des problèmes politi ques posés
depuis plus d'un siècle.

Forts de la confiance de notre peu-
ple, nous ferons tout pour ne pas le
décevoir , nous ferons tout pour être
digne de lui , digne de ses sacrifices , J

En conclusion, le leader F.L.N. a
affirmé :

Cependant la lutte n'est pas finie.
Le peuple algérien se doit de rester
en état d'alerte. Nos ennemis essaie-
ront de multiplier  les obstacles à une
paix juste et conforme à nos objectifs.

Ils essaieront de semer la confusion
dans les esprits.
Plus que jamais nous devons demeurer
unis, les rangs serrés au sein du
F.L.N., pour déjouer toutes manœu-
vres.

Avant de monter dans l'avion , à
Tunis , M. Krim Belkacem , « vice-pré-
sident et ministre des affaires étran-

La villa du Bois-d'Avanlt , on logent les délé gués du F.L.N., ressemble à
une forteresse. Les sentinelles suisses se préc ipitent, armes en main,

sur les photograp hes venus op érer à l' extérieur de l' enceinte.

gères » du « -G.P.K.A. », a fait une lon-
gue déclaration au cours de laquelle
il a affirmé :

« La négociation est une grande
bataille »

A tous ceux qui nous aident dam
notre combat libérateur , a poursuivi
M. Krim Belkacem , à tous les peuples
frères et amis , à tous les démocrates
du monde , nous adressons nos remer-
ciements sincères et nous leur de-
mandons de continuer à nous appuyer,
car la négociation est une grande ba-
taille qui  requiert le soutien constant
de tous nos alliés.

(Lire la suite en 8tne page )

Hier , la délégation alg érienne a gagné le « Bois-d'Avault », où elle résidera
pendant la conférence , à bord d 'hélicop tères mis à sa disposition par
le gouvernement helvéti que . Notre p hoto montre l'arrivée du premier des
cinq hélicoptères au «Bois-d 'Avault » , avec , à bord , le chef de la déléga tion

Krim Belkacem et Francis Ahmed.

REMOUS
PRÉÉLECTORAUX
EN ALLEMAGNE

FÉDÉRALE

C

'EST le 17 septembre que la Ré-
publique fédéraL se donnera un
nouveau « Bu nd es ta  g », sur la

base d'une loi électorale pour le moins
compliquée : la moitié des députés se-
ront élus au scrutin d'arrondissemenl
et l'autre moitié sur des listes provin-
ciales, le tout étant censé donner une
représentation proportionnelle approxi-
mative de la force des partis. Tous les
groupements qui n'auront pas obtenu le
5 % des suffrages exprimés dans l'en-
semble de la République seront en
outre écartés de la répartition.

Ces 5 %, on doute que les deux par-
tis extrémistes — l'« union allemande
pour la paix » crypto-communiste et le
« parti du rassemblement allemand » na-
tionaliste — les obtiennent. Les voix
qu'ils recueilleront seront donc perdues
pour tout le monde, ce qui aura pour
conséquence d'abaisser le prix de la
majorité absolue, dans le nouveau
K Bundestag », à 46 ou 47 % du corps
électoral. Le C.D.U. d'Adenauer, qui
»v«it conquis cette majorité absolue,
Ions des dernières élections générales,
an attirant à lui le 50,2% des élec-
teurs, pourrait donc supporter sans mal
un déchet de 3 à 4 % de ses effectifs.
Or les augures démo-chrétiens son)
beaucoup plus optimistes encore et
/ont jusqu'à prévoir, au contraire, une
ivance générale de 3 à 5 % I Si l'on
:onsidère les résulta ts des plus récen-
es élections provinciales et de certaines
enquêtes « à la Gallup », cet optimisme
ne paraît pas exagéré.

Les socialistes ont compris le dangei
et s'efforcent évidemment d'y parer.
Leur programme, depuis qu'ils se son!
ralliés à la politique étrangère du gou-
vernement, porte essentiellement sur de!
points de politique sociale, et le moin!
qu'on en puisse dire est qu'H est en-
core plus démagogique que celui du
C.D.U. Mais la différence n'est pwjtella
qu'elle puisse entraîner un renversernenf
de la situation.

Avec une adresse indiscutable, lès
socialistes ont donc déplacé le débat
sur le seul terrain qui puisse encore
leur être favorable, celui de la succes-
sion du chancelier. « Celui qui vote
pour le C.D.U., a déclaré récemment
Willy Brandt, risque de ne voter ni
pour Adenauer ni pour Erhard , mais
pour un troisième... » Ce troisième, en
l'occurrence, n'est autre que le minis-
tre de la défense et président de
l'Union démo - chélienne b av a r o i s e
(C.S.U.) François-Joseph Strauss...

Pour comprendre la portée de cette
petite phrase, en apparence innocente,
il faut se rappeler que le chef du gou-
vernement a fêté en janvier son 85me
anniversaire, et que le problème do sa
succession demeure ouvert. Qui, du
.< père du miracle économique » Ludwi g
Erhard ou du « père de la Bundes-
/vehr » François-Josep h Strauss, prendra
place un jour dans son fauteuil ?

Pour l'homme de la rue, la questior
ne se pose même pas ; Erhard est l«
seul homme digne de succéder ai
« vieux monsieur ». Quant A Strauss
nombreux sont ceux qui lui reprochent
ses contradictions sur des problèmei
aussi importants que celui de l'intégra-
tion européenne, voire encore une ten-
dance un peu trop poussée à se faire
valoir et à se mettre en avant. Or l'on
sait, ou plutôt l'on se doute, que le
« vieux monsieur » a d'autres vues el
qu'il pourrait bien, lorsqu'il se décidera
à prendre sa retraite, donner un ultime
coup de pouce h son favori François-
Joseph Strauss sans se soucier du qu'en-
dira-t-on.

Il esf donc de bonne guerre pour les
socialistes, dans ces conditions, de mon-
ter en épingle la rivalité des deux
hommes el de clamer à tous les hési-
tants : « Vous vous apprêtez à voter
C.D.U. pour voir Erhard succéder un
jour à Adenauer ? A quoi bon... puis-
que le chancelier saura bien s 'arranger
pour é l i m i n e r  E r h a r d  et désigner
Strauss ! »

L'argument vaut ce qu'il vaut, et le
fait qu'il soit avancé par un homme
de l'envergure de Willy Brandt montre
bien que les social istes en sont réduit:
à faire flèche de tout bois...

Les vieux routiers de la politique
s 'accordent d'ail leurs à reconnaître que
jamais encore, la démagog ie n'a été
maniée avec une telle dextéri té par le!
uns et par les autres. On promet è
chacun ce qu'il demande et même ur
peu plus... Les socialistes offrent à
chaque citoyen de lo République une
rente vieillesse égale au 75 % de son
salaire , trois semaines de vacances , des
logements à bon marché en veux-tu
en voilà et même... un ciel bleu sur la
Ruhr, par l'élimination des fumées in-
dustrielles qui s 'y accumulent depuis
des décenn 'es. Quant au C.D.U., son
grand cheval de bala 'lle est une réduc-
tion massive des impôts qui privera les
caisses publiques (fédérale , provinchles
et communales) d'un milliard et demi
de marks annuellement , et cela au mo-
ment précis où l'Etat voi! ses dépenses
augmenter dans fous les secteurs !

Toutes ces promesses ne semblent
d'ailleurs pas impressionner beaucoup
l'électeur , qu'il soit de gauche ou de
droite. Beaucoup plus convaincante est
oour lui la vue d'une prospériié éco-
"lomioue sans pré-édenl , qu'il sait de-
voir à la sage politique de l'équipe au
Pouvoir.

Léon LATOUR.

Sophia Loren et Anthony Perkins
reçoivent le prix d'interprétation

LE FESTIVAL DE CANNES A PRIS FIN

La palme d'or est revenue aux films
< Une aussi longue absence > et < Viridiana >
CANNES, (UPI). — Le 14me Festival international du film s'est

terminé hier par la publication du palmarès de la compétition. Après s'être
réunis chez la bégum Aga Khan , à la villa « Yamour », les jurés sont
revenus vers Cannes, et ont fait connaître leur décision.

La palme d' or décernée au meilleur
f i lm  de long métrage , a été attribuée,
pour l'année t961, ex-aequo au f i l m
« Viridiana » de Luis Bunuel , pour
l'Espagne et « Une aussi longue ab-
sence * de Henri Colpi , pour la France.

Lire également en ISme p age
les appréciations de notre envoyé
sp écial , sur les derniers f i lms
projetés au Festival de Cannes.

Le prix spécial du jury  a été attri-
bué à « Mère Jeanne des Anges n, f i l m
p olonais.

Le prix de la mise en scène a été
décerné à Mme Yulia Soln tseva , qui
continue l'œuvre de son mari Al exandre
Dovjenko , pour son f i l m  « Histoire des
années de. f e u *, URSS. Le prix d 'inter-
prétation féminine  a été attribué à
Sop hia Loren pour sa création dans
« La ciociara t pour l'Italie. Le prix
d'interprétation masculine a été attri-
bué à Anthony Perkins pour sa création
dans le f i l m  «Aimez-vous  Brahms?» ,
Etats-Unis.  Pour la qualité et la variété
des film s présentés , le prix de la
meilleure sélection est décerné à l'Italie.

(Lire la suite en 23tne page)

LES OBSÈQUES DE GARY COOPER

Le Tout-Hollywood a participé aux obsèques du grand acteur Gary Coop er.
Notre p hoto : la veuve , Veronica Cooper tau mil ieu) , sa f i l l e  Maria , âg ée

de 24 ans (à  gauche) et l'actrice Merle Oberon (à droite) .

«Réussite» sans précédent
de la grève des transports

SELON LES MILIEUX SYNDICAUX FRANÇAIS
¦¦&. - m m

Le pouvoir a f ait preuve d'une extraordinaire
pa ssivité f ace à l 'off ensive ouvri ère

De notre correspondant de Paris par télép hone :
Le mouvement de grève déclenché dans les chemins de fer et

les transports en commun a été largement suivi.
Sur deux mille autobus , il n'en a

Jamais roulé plus de cinquante. Au
métro, une seule ligne, sur les treize
qui desservent le sous-sol parisien , as-
surait un service réduit et quant aux

chemins de fer de banlieue , leur fré-
quence n 'a même pas a t te in t  le dix ième
des rotations habituelles.  Les grandes
lignes de la S.N.C.F. ont été un peu
moins touchées et, sur chaque itiné-
raire important , un train a pu rouler
hier.

M.-G. G.

(Lire la suite en ï.'f iiip page)

L extraordinaire équipée du «Skate»
sous la banquise de l'océan Arctique

L'une des plus belles réussites de la marine américaine

Tout le monde se souvient des
exploits extraordinaires des deux
sous-marins atomiques américains ,
le « Nautilus » et lc « Skate » qui , en
1958 et lilôO , parvinrent  à passer
sous la banquise de l'océan Arcti-
que pour atteindre leur but : le pôle
Nord. II s'agissait de savoir si un
submersible  pouvait  opérer dans
l'Arctique, recouvert toute l' année
d'une énorme carapace de glace et
surtout y l'aire surface.

Les mêles de pression sont souvent plus h autes  qu 'un homme

Or, le commandant du « Skate »,
James Calvert , vient de publier un
livre intitulé « Surface au Pôle » (1),
qui relate la passionnante odyssée
de son bateau dans « l'enfer arcti-
que ». Il nous a paru intéressant
d'en résumer l'essentiel pour nos
lecteurs.

Constitution et étendue
de l'Arctique

Une explication de la consti tution
de l'Arctique est indispensable pour

comprendre les difficultés que pré-
sente la navigation dans ces para-
ges. Il n 'existe que quatre océans
dans le monde et l'Arctique occupe
une situation d'une importance con-
sidérable. Il se trouve en effet entre
les deux noyaux du monde. Cet
océan représente cinq fois la sur-
face de la Méditerranée et deux fois
celle des Etats-Unis.

Les expéditions polaires antérieu-
res (Nansen , Amundsen , Peary) ont
rapporté de précieux renseignements
sur la cons t i tu t ion  de la glace.
Celle-ci ne dépasse guère trois mè-
tres d'ép aisseur en moyenne. Cette
glace est formée de morceaux plats
appelés flocs , qui se heur ten t  avec
une très grande force et se soudent
alors , en cons t i tuan t  ce qu 'on
nomme une arête de pression , dé-
bordant  vers le haut  et le bas. Lj
banquise , el l e , ne forme pas ur
bloc. Elle est parsemée de lacs qu
s'ouvrent et se referment  au gré de
la dérive des floes .
Comment se forment ces lacs ?

Les vents et les courants de l'Arc-
t ique exercent une force considéra-
ble sur la croûte rie glace qui cou-
vre la mer. Cette croûte se brise en
formant  des floes dont cer tains  ont
plusieurs kilomètres de diamètre et
qui s'entrechoquent incessamment.
Cependant , tout cela se déroule as-
sez lentement .  Il faut  parfois des
heures pour que l ' implacable pres-
sion de plusieurs milliers rie tonnes
de glace crée une arête rie pression
entre rleux floes.

R. BERT.

(Lire la suite eu 4nte page )

Analyse
CHR ONIQ UE

Le terme de psychan alyse revient
souvent dans la bouche des homme!
de lettres de ce temps et il prend
un sens nouveau.

Il arrive qu 'un poète dise , quano
on l 'interroge sur les sources de se
poésie « // faudrait  que j 'en puisse
faire la psychana lyse , mais... ».

Mais un poète a autre chose à f a i-
re, et il n 'a pas le même intérêt que
le médecin qui interroge son mala-
de , pour en obtenir des indications
pour le traitement.

Et d'ailleurs , si le médecin a des
chances d'être guidé par ce qu 'il en-
tend , il n 'est pas certain , il est bien
douteux qu 'un homme puisse décou-
vrir le f ond  de son être: il peut con-
naître certains f a its, mais quant à
tout savoir , c 'est une autre question.

Bien des poésies sont des ques-
tions et des interrogations. Un hom-
me comprcndra-t-il  mieux un autre
homme que lui-même , surtout quand
cet autre homme a écrit , comme
Keats : « Pourquoi ai-jc ri cette
nuit ? Aucune voix ne le dira : — Ni
Dieu , ni le Démon de sévère rép li-
que... » ou quand il s 'agit d' un
Nietzsche , qui se voulait impie et
qui embrassa un jour , une inscrip-
tion sur une tombe chrétienne , puis
écrivit  : « Il  y a tant de choses à

se-t-on la p ierre ? — Qui donc sau-
rait l' expliquer ? »

Serait-c e que les tentatives , les es-
sais d'exp lication sont vains ? Je
suis bien loin de le croire. Il n'est
pas d'approximations , de commen-
taires sortis des mains de maitre
qui ne puissent intéresser , faire  ré-
f l éch i r  ou servir , et d'abord parce
que les faits , du moins certains fa its
sont mis en lumière , et p lacés dans
un éclairage nouveau .

Lucien MARSAUX.

(Lire la suite eu 4me page )
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Lors d'un vol de service

QUATRE GÉNÉRAUX ET UN COLONEL
ONT PERDU LA VIE

MOSCOU (Reuter). — L'agence
Tass a annoncé, jeudi , que quatre
généraux soviétiques et un colonel
ont trouvé la mort dans un acci-
dent d'avion.

L'agence Tass , a annoncé , plus tard ,
que les cinq mi l i ta i res  avaient perdu
la vie dans une « catastrophe aérien-
ne • lors d'un vol de service.

Selon un communiqué du ministère
de la défense , les victimes sont le gé-
néral d'armée Kolpaktchi , le général
Perevertkine , le l i e u t e n a n t  général d'ar-
t i l l e r i e  Onf fe , le major  général Moro-
sov et le colonel  Chlchlovski.

Le général  Yakovl iev i tch  Kolpaktchi ,
c héros de l 'Union sovié t ique », t i tu la i -
re de p lus ieu rs  ordres de Lénine , é ta i t
âgé de 62 ans. Selon les observateurs
occidentaux , c'était un haut fonction-
naire du min i s tè re  de la défense.  Il
avait  par t ic ipé ,  en 1045 , à la marche
sur Ber l in  et c o m m a n d a i t  la fiOme ar-
mée lors de la dernière a t taque  contre
cet te  ville.

Catastrophe
aérienne
en URSS



La ÛUinC£^£i^̂

engagerait pour son rayon ré-
nové d'article* de ménage un
ou une

[ C H E F  DE RAYO N ]
capable de prendre des respon-
sabilités. Situation indépendante
à personne dynamique et inté-
ressée par les problèmes rie

\ vente internes et externes.
{ Faire offres à la direction.

GRANDE MANUFACTURE D'HORLOGERIE I
CHERCHE i

chef de département 1
pour son service de garantie et de fournitures

NOUS OFFRONS : belle situation d'avenir dans le cadra
d'une entreprise mondialement connue.

NOUS DEMANDONS : sens de l'organisation el initiative.

Prière de faire offres manuscrites accompagnées d'un curriculum
vitae et d'une photographie sous chiffres 10.874 à Publicitas, Neuchâtel.

Nous cherchons

1 FILLE DE CUISINE
pour entrée immédiate

ou date à convenir.
Nous offrons :
bon salaire ;

blanchie, logée, nourrie.
Semaine de 5 jours.

Faire offres ou se présenter
le matin au

FOYER FAVAG
Monruz 36

NEUCHATEL
Tél. 5 14 98

On cherche pour tout de suite
une

sommelière extra
(3 jours par semaine). — Faire
offres à l'hôtel du Marché, Neu-
châtel. Tél. 5 30 31.

Laboratoire de recherches
sur la physique des PLASMAS, Lausanne

Nous cherchons :

des PHYSICIENS avec longue expérience ;
des PHYSICIENS diplômés ou avec thèse récente ;
un INGÉNIEUR électronicien ou haute fré quence ;
des TECHNICIENS diplômés ;
des ASSISTANTS (TES) de laboratoire ;
des MÉCANICIENS ;
un ADMINISTRATEUR avec connaissances techniques ;
une SECRÉTAIRE de direction, français , allemand, an-
glais.

Nous offrons :

des situations très intéressantes avec respon-
sabilité et un travail varié. Etrangers pas
exclus.

t

Faire offres avec curriculum vifae, prétentions, références ,
photo, sous chiffres PX 10092 L à Publicitas, Lausanne.

î
*

LES ATELIERS DES CHARMILLES S. A.
109, rue de Lyon - Genève
cherchent des :

TOURNEURS
FRAI SEURS

Faire offre au bureau du personnel en jo ignan t
copies de certificats et en ind iquan t  prétentions de
salaire.

(La suite des annonces classées en ll me page)

Ecole secondaire intercommunale
de la Béroche

MISE AU CONCOURS
Un poste rie professeur de mathématiques

et rie sciences est mis au concours.
Obligations légales.
Traitement légal.
Un examen de concours sera fixé ulté-

rieurement s'il y a lieu.
Entrée en fonction : 21 août 1961.
Les candidats doivent satisfaire aux dis-

positions du règlement, du 29 décembre 1959,
concernant le certificat d'aptitudes pédago-
giques.

Adresser les offres de service, avec cur-
riculum vitae et pièces à l'appui, jusqu 'au
1er juin 1961, au président de la commis-
sion d'école, M. Daniel Raymondaz , Les
Plantées , Gorgier, et en aviser le secrétariat
du département de l'Instruction publique.

Saint-Aubin (NE), 17 mai 1961.
Commission de l'Ecole secondaire

intercommunale de la Béroche.

A louer pour le 24 Juin 1961

appartement
de 8 pièces, grand hall , cuisine, balna, toilettée.
Beaux-Arts, côté sud.

Adresser offres écrites à I. P. 1969 au bureau de
la Feuille d'avis.

# 

Créée par

Fiduciaire
F. LANDRY

Collaborateurs :

Berthold Prêtre
Louis Pérona

NEUCHÂTEL
Epancheurs 4 Tél. 5 13 13

A louer , à Hauterive , appartements de

5 pièces
lover mensuel à partir de Fr. 325.—, plus
acomptes sur chauffage et eau chaude, tout
confort, cuisinière et frigo installés, service
de concierge, vue, garage à disposition.

Un appartement libre immédiatement.
Deux appartements pour le 24 juin 1961.

# 

Créée par

Fiduciaire
F. LANDRY

Collaborateurs

Berthold Prêtre
Louis Pérona

NEUCHÂTEL
Epancheurs 4 Tél. S 13 13

offre à vendre

TERRAINS
La Coudre 500 m2 pour familiale

6500 m2 lo t issement pour famil iales

Cortaiilod 980 m2 pouf villa, situation excep-
tionnelle

8500 ml près de la route cantonale
10,000 mZ situation unique, sur le co-

teau, vue étendue, coin de
forêt

10,300 ml au nord du village, accès
par deux routes

Vaumarcus 3000 rr>2 situation dominante, vue
sur le lac

Terrain à bâtir
A vendre à AUVERNIER (NE), parcelles

pour villas, de 800 à 1000 m2. Route, eau,
électricité, téléphone sur chaque parcelle.
Situation de 1er ordre. Vue imprenable. —
Offres sous chiffres P. 3491 N. à Publicitas,
Neuchâtel.

Placement de capitaux
à vendre, à la Chaux-de-Fonds, belle villa
locative comprenant 8 appartements de 3
et 4 pièces. Grand confort moderne. Service
de conciergerie. Chauffage central mazout.
Vue étendue sur la ville et les environs.
Quartier tranquille. L'immeuble comprend
en outre un grand atelier, 2 magasins, un
garage. — Offres sous chiffres P. 3502 N.
à Publicitas, Neuchâtel.

ïiïïïl V ,LLE
1|P| Neuchâtel
Permis de construction

Demande de M. Kurt
Hilpert de construire une
maison particulière à
« Maujobta » (rue en
construction), a r t i c l e
8733 du cadastre (6590
et 6592 divisés).

Les plans sont dépo-
sés à la police des cons-
tructions, hôtel commu-
nal , Jusqu 'au 1er Juin
1961.

Police des constructions

"irsâjl V ,LLE

11|P| Neuchâtel
Permis de construction

Demande de M. René
Frasse de construire une
maison particulière à
« Maujobla » (rue en
construction), sur une
parcelle à détacher de
l'article 5381 du cadas-
tre.

Les plans sont dépo-
sés à la police des cons-
tructions, hôtel commu-
nal , Jusqu 'au 1er Juin
1961.

Police des constructions

Particulier cherche à
acheter

MAISON
PRIVÉE

ou Immeuble locatif à
Neuchâtel ou aux envi-
rons. Offres sous chiffres
L 5074 à Publicitas S. A.,
Neuchâtel.

•̂ '̂.
¦•': COMMUNE

mm D'E— s
La commune d'Enges

vendra par voie d'enchè-
res publiques, le samedi
20 mal , le bols de feu ci-
après :

60 stères
hêtre et sapin

900 fagots
Rendez-vous des ml-

seurs à 14 heures à En-
ges.

i A louer à l'année, dans le jura neuchâte-
j lois, dès le 1er juin 1961 (pour séjour d'été),

beau

logement
ensoleillé et tranquille de 5 chambres et
cuisine, téléphone et électricité. — S'adresser
par téléphone au (039) 6 51 80.

A louer le 24 Juin um
appartement de

2 PIÈCES
Bourgogne 86. S'adresser
à la concierge, tél. 8 36 84.

A louer
logement de 1 chambre
avec cuisine et bains,
chauffage généra,i et ser-
vice d'eau chaude. Quar-
tier est. Poste restante
728, Mail . Neuchâtel 7.

Demoiselle cherche ap-
partement de

1-2 chambres
et cuisine, avec ou sans
confort, à Neuchâtel ou
aux environs. Tél . 5 28 14.

Demoiselle
cherche chambre meu-
blée al possible en ville.
Tél. 5 54 12, Mlle Yvon-
ne Pouly.

Jeune homme cherche
pour le 1er Juillet

chambre
avec petit déjeuner. —
Offres sous chiffres P. C.
10785 W. à Publicitas,
Winterthour.

Monsieur c h e r c h e
Chambre

indépendante
à proximité de la gare.
Adresser offres écrites à
G. N. 1966 au bureau de
la Feuille d'avis.

Demoiselle c h e r c h e
tout de suite belle

chambre meublée
avec salle de bains. De
préférence, bas de la vil-
le. Offres sous chiffres
L. R. 1931 au bureau
de la Feuille d'avis.

Dame seule, veuve,
cherche Immédiatement

APPARTEMENT
meubla de 2 ou 3 piè-
ces, en ville, tout con-
fort. Adresser offres écri-
tes & N. S. 1917 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

LOGEMENT
de 3 chambres, tout
confort, est cherché, tout
de suite ou pour date
à convenir. Région : Ser-
rières, Peseux, Corcelles
ou Colombier.

Offres à Fernand Pé-
caut, à Sonceboz (J.-B.).
Tél. (032) 9 72 05.

URGENT
On cherche logement

de 2 k 8 pièces, mi-con-
fort ou sans confort, pour
le 24 Juin ou tout de
suite, région Neuchâtel .
Serrières, Peseux . Ofres :
à Louis Cuche, ouvrier
CFF, rue Basse 9, Co-
lombier. "" ,

i Les Marbreries E. Rus-
conl cherchent pour ou-
vriers spécialisés

I chambres
sans confort , dont une
disponible immédiate-
ment et l'autre pour le
15 Juin . Centre ou quar-
tier est de préférence.

On cherche â louer,
pour le mois d'août,

CHALET
de week-end

ou appartement pour 4
personnes, près du lac
de Neuchâtel . De préfé-

Eventuellement on fe-
rai t échange avec appar-
tement au bord de la
rence région Neuchâtel-
Yverdon.
mer . en HoHcmde. pour
la même période. S'adres-
ser par téléphone au 038-
9 32 06.

Personne aimable pren-
drait un

ENFANT
en pension. Tél . 5 06 01.

A louer à Peseux, rue
de Neuchâtel , à l'arrêt
du tram, chez clame Feu-
le, à demoiselle sérieu-
se, jolie chambre avec
tout confort, salle de
bains à disposition , avec
pension soignée, très
bien sous tous rapports .
Tél. 8 20 13.

Récompense d'une va-
leur

de 500 francs
à la personne qui me
procurerait un apparte -
lttniit de 1 V4. ou 2 à 3
pllves, avec ou sans con-
fort , le plus tôt possible.
Région : Cressier, Cor-
naux, Salnt-Blalse, Hau-
terive, Neuchâtel, Ser-
rières, Auvernier, Colom-
bier. Faire offre soue
chiffres J. R. 1970 a.u
bureau de la Feuille
d'avis. ,

Fr. 50.-
& qui procurera tout de
suite ou pour date à
convenir appartement de
3 ou 4 pièces à Neu-
châtel ou aux environs
lrmmédlats. E c h a n g e
éventuel contre 3 Vi piè-
ces à Yverdon. Off re a
A. Pilet , mécanicien CFF,
Yverdon, rue des Lise-
rons 4.

On cherche chambre
non meublée

avec possibilité de cui-
siner, à Neuchâtel ou aux
environs. Offres à Mime
Obrecht, Roc 18, Neuchâ-
tel

^ 
Jeune couple d'étu-

diants cherché

STUDIO
non meublé ou logement
de 3 pièces, à Neuchâ-
tel ou aux environs.

Ecrire sous chiffres P.
2478 P à Publicités, Por-
rentruy.

GARAGE
à louer tout de suite.
Charmettes 77. — Tél.
8 38 52.

A louer pour tout de
suite

GARAGE
rue de la Dlme 43. la
Coudre, Fr. 35.— par
mois. S'adresser à l'étu-
de J. Rlbaux , Neuchâtel.
Tél. 5 40 32.

A louer une chambre
avec pension â Jeune fil-
le sérieuse. Tél . 5 45 19.

Département de l'instruction publique - Genève

Ecole supérieure technique
(Technicum cantonal)
Une inscription est ouverte , du lfi au 30 mai 1961, à la
direction de l'école des arts et métiers, 22, rue de Lyon,
pour deux postes d'assistants, comportant 44 heures hebdo-
madaires, pour les laboratoires d'essais des métaux.
Exigences : technicien diplômé ayant fonctionné dans un
laboratoire d'essais des métaux durant  plusieurs années.
Trois mois de vacances par année.
Entrée en fonctions ,.: 4 septembre 1961.
Le cahier des charges et le bulletin d'inscription peuvent
être obtenus au secrétariat de l'école des arts et métiers,
22, rue de Lyon (tél. 022 - 33 48 00), ainsi que tous rensei-
gnements relatifs au traitement.
Les candidatures doivent parvenir à M. Louis Hugucnin ,
directeur, jusqu 'au 30 mai 1961 inclusivement. ,

(r -̂Entreprise argovlenne de la branche textile cherche,
j pour son service de vente (département Suisse française
| et Tessin), une

I jeune employée de bureau
habile sténodactylographe, connaissance parfaite de la
langue française , formation commerciale, connaissances
d'allemand.
Nous cherchons également un

jeune homme
actif et consciencieux pour tous travaux de bureau
concernant les relations avec la clientèl e romande et du
Tessin (réception et exécution des commandes, corres-
pondance , offres , téléphone). Bonnes connaissances de
l'allemand et si possible de l'italien . Français Impeccable. .. .
Bonne formation commerciale.

Travail Intéressant, ambiance agréable. Possibilité de se
perfectionner dans la langue allemande. Semaine de
5 Jours. Caisse de pension.
Entrée Immédiate ou à convenir.

; Adresser offres manuscrites avec photographie, curricu-
lum vitae et copies de certificats à la maison
Les Fils Fehlmann S. A., Schoeftland (AG).

 ̂ if
La fabrique d'ébauches de Chézard S.A., à Chézard,

engagerait

PLUSIEURS OUVRIÈRES SUR ÉBAUCHES
pour différents travaux de fraisage, perçage, taraudage, etc. Il

s'agit de travaux très propres.
Faire offres directement au bureau de la fabrique ou appeler

le No (038) 7 12 57.

TECHNICIEN MÉTREUR
serait engagé par entreprise du bâ-
timent et travaux publics du canton.

Place intéressante pour candidat ca-
pable : fonds de secours, caisse de
retraite, etc.

Faire offres avec curriculum vitae
et prétentions sous chiffres H. D.
1789 au bureau de la Feuille d'avis.

Commerce d'électricité de la ville cherche

VEND EUSE
Adresser offres sous chiffres N. U. 1955 au
bureau de la Feuille d'avis.

On demande

PEINTRE
en bâtiment ainsi qu 'un
manoeuvre . Entrée im-
médiate . Tél. 7 03 54. —
Mario Bacuzzl , Chézard.

Nous cherchons urne

demoiselle
ou une

jeune dame
pour travaux de bureau ,
éventuellement pour la
demi-Journée.

Tél . 5 81 17.

Nous cherchons une

sommelière
et une

lingère
Prière de faire offres au
Restaurant des Halles,
tél . 5 20 13.

Entreprise aux environs
de Neuchâtel
cherche

comptable
qualifié, dynamique, ayant
deux ou trois ans d'ex-
périence et ayant déjà
tenu une comptabilité.

' Place stable et indépen-
dante pour personne ca-
pable. Semaine de 5 jours.
Faire offres détaillées
avec curriculum vitae,
photo et prétentions de
salaire sous chiffres P.
3498 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

t

Nous cherchons pour entrée immédiate ou date à convenir

un mécanicien
en possession du certificat fédéral de capacité, connaissant
bien son métier et ayant déjà un peu de pratique, pour
notre service d'entretien.

Les candidats sont priés de soumettre leurs offres manus-
crites accompagnées du curriculum vitae, d'une photogra-
phie et des copies de certificats, en indiquant les préten-
tions de salaire à CHOCOLAT SUCHARD S. A. Se présenter
sur demande seulement.

Petite industrie de la place de
Bienne cherche :

un limeur
un mécanicien

sachant travailler seuls, pour tout
de suite ou date à convenir. Un
logement serait à disposition dès
le 1er juillet.
On offre : bon salaire ; part aux
bénéfices ; caisse de pension.
Adresser offres à J. Lanz, mécani-
que de précision, route de Briigg
62, Bienne.

Je cherche pour tout de suite ou date
à convenir,

sténodactylo
de langue française, âgée de 30 à 45
ans. Situation stable. Avantages sociaux
(maladie, accidents et prévoyance -
vieillesse).
Faire offres manuscrites avec préten-
tions de salaire sous chiffres F. G. 1869
au bureau de la Feuille d'avis.
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 ̂ m offrir seulement des art icles de première qualité BMB Rèfiï de bœuf "V^W Vous mangez bien  ̂ à j .. _ • MICROS WSlr m , #Ui I V j , m ^W a deS PMX n,̂ j K '̂J ^ t̂̂  100 q, à partir de ¦ » W¦ ' » f pour peu d argent f̂1 /  .̂. L , 1 JUMELLES A PRISMES if t  Menu du samedi 20 mai 1

m i  —-— A DE PREMI è RE CLASSE Connaissez vous notre Service té !éphone >?e<<-fllope pnnà* m 8 v 30 (gro»sijs«t>) * foi?) avec molette centrale '
pommei frite* JW 9*J| «I réglage oculaire. Objectif t rai té, donnant uns . .,,, ¦ ., c on < T
harkoS ver, au beurre ^B ™*9« •»*» n^« •? trè* ^ineute, Ang le de Un Simp le coup de téléphone BU No 5 8012  en

r*S ¦̂̂ ¦"™ vij ior, 75o Boînar métallique, léger en fonte demandant la boucherie et vous pouvez passer votre
^H 

Po+a99' P* 1"' ««rvice comprii , injectée, vissé , noir, mat, trèi résistant, poids 580 commande de viande qui sera prête lors de votre passage
l . . . .  . . .  grammes environ. _ ,, ___ ...:„

fl i Vendredi vente appointe m BM ? » 1 1 11 ru „¦ , ,.„,„ aiJ magasin.A r Jg Toufes les Jumelles Champion » sont livrées
Ik DVCCttsTPC ffe tfti «I ' ' '"%"K: un numéro d" rontrôle d" '•> fabrique A l'appel d'une sonnerie placée à l'entrée de la boucherie,¦k tfiaaVll&i d ,

3|| ^W vou. donnant tout, gara ntie) dans 
un 

étui de une employée vous remeftra votre achat.Kk » c » J ¦ .al ^Ej9 i pécari vér i table , doublé velours , avec courroies K '8k es ia viancae *"**A $$  d« njsp«n«i©n (27/5/1 ).

f P Éfeîû. 'a P'èCe J| I 8 x 3 0  7 x 5 0

~wwrw—© ÏF~
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Rôti de veau
roulé

très avantageux

Boucherie

GUTMANN
Avenue du ler-MH.rs

1 oH^ I
UNE SPLENDIDE

A TABLE DE CUISINE
TUSE ET FORMICA

i;:̂  w»  ̂ ivec chaque

I FRIG O I
à partir de 125 litres

;;'¦ su comptant ou
¦'' -;.! par acomptes

1AUX ARTS I
I MÉNAGERS g

! 26, rue du Seyon |

Au plus offrant
Tente Spatz ChaJet , 3-4
place. Frigo 100 1.Tél. 5 39 90.

Concb transformable en n «% «v/^Ut à 1 place. Les 3 pièces TF. J / O .-
Couch seul Fr. 210. 
Grand choix rie tissus

W. KURTH, avenue rie Morges 9, Lausanne
Tél. (021) 24 66 66

GROS CABRI
Boucherie F. GUTMANN

Tél. 5 12 40
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HORIZONTALEMENT
1. Certains sont des spécialistes de la

marine.
2. Est parfois capitale. — Décore un

poinçon.
3. Préfixe. — Pierre d'aigle.
4. Maréchal de France. — Moulures

rondes , i
5. A des programmes variés. — Fut

lourd à digérer.
6. Amusaient  des princes. — Rivière

de France.
7. Conduit au stade. — Assure des

prises solides.
8. Sont piquantes .— Fin d'Infinit if .
9. Pour qu'il soit beau, on veut sou-

vent le noyer. — Il est difficile de
le convaincre.

10. Garanties.
VERTICALEMENT

1. Elles comprennent des rues. — Note.
2. Ceux que nous avons en tête sont

tenaces. — Graine.
3. Symbole chimique. — Sont fami-

liers aux hommes de peine.
4. Est ouvert pour le boucher. — Brut.
5. Animai t  des scènes violentes. —

Merisier à grappes.
8. Bien marquées. — Sur la rose des

vents.
7. Ile grecque. — Maison qui gou-

verna Ferrare.
8.. Marque l'abandon d'un projet. —

Préposition.
9. Un mousquetaire la portait. — Na-

turel quand il est bourru .
10. Note. — Poissons qui portent des

barbillons.

Solut ion du No 525

iRlfAllDlIliOl
Vendredi

SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION
7 h. Radio-Lausanne vous dit bon-

jour. 7.15, Informations. 7.20 , premiers
prppos ; concert matinal. 8 h , l'univer-
sité radlophonlque Internationale. 9 h ,
quatuor , de Mozart. 9.15, émission radio-
scôlaire. 9.45. deux pages de Beethoven.
10.15, reprise de l'émission radloscolalre.
10.451 suite de ballet, de Gluck. 11 h,
émission d'ensemble : œuvres de compo-
siteurs suisses. 11.40, au goût du Jour.
12 h. midi a. 14 heures... de la Bourgo-
gne à l'Alsace , en chansons. 12.15, le mé-
mento sportif. 12.20 , Hans Werner et ses
40 violons. 12.45, Informations. 12.55 , le
caporal épingle, feuilleton. 13.05. musi-
que... végétarienne. 14.15, reprise de
l'émission scolaire.

16 h . entre 4 et 6... self-service. 18.15,
le micro dans la vie. 18.50, présentation
du Tour cycliste d'Italie. 19 h . ce Jour en
Suisse. 19.15, Informations. 19.25, le mi-
roir du monde. 19.50 . Charles Aznavour
à Lausanne. 20.15, réponse à tout. 20.35,
guirlandes. 21 h, hommes de ce pays :
Ôottlleb Duttweller. 21.20 , la voix humai-
ne , texte de J. Cocteau , musique de Fr.
Poulenc. 22 .05, piano. 22 20 , deux œuvres
de D. Mllhaud. 22.30 , Informations . 22.35,
plein feu sur la danse.

Second programme
Jusqu 'à 19 h , programmes de Sottens

et de Monte-Cenerl. 19 h. émission d'en-
semble : parade Instrumentale. 20 h ,
vingt-quatre heures de la vie du monde.
20.12. le Messie , oratorio potir soll . chœtif
et orchestre de G.-Fr. Haendel . 22.25.
dernières notes , derniers propos. 22.30,
progrnmmes de Sottens et de Monte-
Cenerl.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15. Informations. 6.20 . musique popu-

laire. 6.50. quelques propos sur votre che-
min. 7 h. informations. 7.05. musique
légère. 7.25, le chant de nos oiseaux.
11 h. émission d'ensemble. 12 h , con-
seils et communiqués touristiques . 12.20,
nos compliments... 12.30. Informations.
12.40. orchestre récréatif balols. 13.30,
musique vocale française. 14 h , pour Ma»
dame.

16 h , concert pour les malades . 16.45,
vous en souvenez-vous ? 17 h. flûte et
piano. 17.30. pour les enfants . 18 h. car-
tes postales musicales : Argentine. 18.20,
harmonies de Suisse orientale. 18.40 ,
actualités. 19 h , chronique mondiale.
19.20. communiqués. 19.30, informations,
écho du temps. 20 h , portrait en notes !
Max Lane. 20.30 , héros malgré lui , par
M. W. Lenz. 21.15. ballets. 21.45 . 1100
ans après la mort de saint Melnrad.
22.15. Informations. 22.20. la Tentation
de saint Antoine , de W. Egk. 22.50 . deux
trios contemporains.

TÉLÉVISION ROMANDE
20 h , téléjournal. 20.15, carrefour , émis-

sion d' actualités. 20.30, le dossier Chelsea
Street , télédrame de W. Weldell. 21.30,
dans la série les hauts lieux de l'esprit :
retour à Cambridge , une production de
la BBC Londres . 21.45. dernières infor-
mations. 21.50 . téléjournal et carrefour.

EMETTEUR DE ZURICH
20 h . téléjournal. 20.15 , actualités hel-

vétiques. 21 h , un épisode. 21.20 , variétés
Internationales. 22.20 , téléjournal.

L'extraordinaire équipée du « Skate»
sous la banquise de l'océan Arctique

( B O I T E  D E  L A  P R E M 1 B H B  P A G E )

On peut partager ces espaces
d'eaux libres en deux groupes fon-
damentaux : les longues fissures ou
chenaux , qui paraissent en toute sai-
son et les étendues circulaires ou
quadrangula i res , qui naissent habi-
tuel lement  de ces fissures et carac-
térisent plus particulièrement l'été
arctique. On appelle ces dernières
polynyas, mot russe signif iant  sur-
face d'eau dans de la glace. Ce sont
ces polynyas qui peuvent permettre
à un sous-marin nav iguan t  sous la
banquise de faire surface. La largeur
des fissures vari e de quelques mè-
tres à plusieurs kilomètres. Elles
sont fréquemment très longues, ser-
pentant sur d'énormes distances. De

La banspiise photographiée  à la mi-août , à 7000 mètres  d'a l t i t u d e .  Les
parties sombres sont de l'eau l ibre , les petits points  gris des marcs de

fusion , les arêtes de pression apparaissent comme d-s » '-'-s .
(Photo U.S. Navy.)

même, les dimensions des polynyas
vont de celles d'un simple étang à
celles d'un grand lac.
Un précurseur de la navigat ion

sous-marine arct ique
Les obstacles à la navigat ion sous

le pôle paraissaient insurmontables
à l'époque des sous-marins conven-
tionnels.  En effet , un submersible
ordinaire  aurait  été obligé de cir-
culer à l'aveug lette sous la ban-
quise, de lac en lac , sans avoir la
certitude d' en rencontrer un , avan t
que l'énergie de ses batteries d'ac-
cumulateurs ne fût épuisée. Un tel
sous-marin ne pouvait rester en
plongée qu'une trentaine d'heures ,
et encore à condition d' adopter une
vitesse très faible , de trois noeuds
environ. Il fallait donc absolument
découvrir un espace de glace l ibre
dans  un rayon de 90 milles. Aucun
commandant  de sous-marin n 'aura i t
accepté de prendre de tels risques
et de jouer ainsi la vie de son équi-
fiage. De t imides essais avaient eu

ieu , mais la plupart  échouèrent ou
ne réussirent que partiellement.

Pourtant , en 1948, un audac ieux
officier de la mar ine  américaine,
le commandant  Paljner , avança en
surface avec son bât iment , au nord
du détroit de Bering, et s'enfonça
de plus de 50 milles à l ' intér ieur  du
« pack ». Découvrant un lac dont le
diamètre at teignait  un ki lomètre , il
fdongea , conduisit  son bateau sous

a glace et revint  dans  le lac où il
fi t  surface à nouveau. Ce fut  le dé-
but  de l'exploration polaire sous-
marine.

Le détecteur île glace
Au cours de cette exp éd i t ion , un

Jeune  professeur de ph ysique , nom-
mé Waldo Lyon , exp ér imenta  un
appareil  de sa fabr icat ion pour in-
d iquer  au sous-marin n a v i g u a n t  en
aveugle  quel genre et quelle épais-
seur de glace il avai t  au-dessus de
lui . A cet ef fe t , il emp loya un son-
deur à échos classique , adapté par
lui à son nouveau rôle. A l' ordi -
na i re , un Ici sondeur est monté
dans  la q u i l l e  d' un bateau et envoie
des i m p u l s i o n s  soniques vers le
fond de la mer. Ces impuls ions  sont
réf léchies  par celui-ci et reçues
dans  un microphone.  Un compteur
ayan t  pour base la vitesse du son
dans  l' eau t ransforme en longueur

le temps mis par l'écho à revenir
et donne ainsi la profondeur. C'est
ainsi  qu 'on procède au sondage.
L'idée de Lyon consista à monter
le sondeur à la partie supérieure du
sous-marin , pour que l'écho se pro-
duise  sur la glace. L'expérience
m o n t r a  que cet écho avait lieu aussi
bien à la surface supérieure de la
glace qu'à sa par t i e  inférieure ; par
consé quent , on pouvait c o n n a î t r e
l'épaisseur de la glace , en même
temps  que sa d i s t ance  du sous-
mar in .  Lyon imagina  ensui te  de
l'aire inscr i re  les échos sur une
bande  de pap ier , mobile , large d' en-

viron 20 cm. En se dép la çan t , le
bâtiment ob tena i t  d' une façon con-

t i n u e  le p rof i l  de la glace qui le
surmontait .  Cet ins t rument , le dé-
tecteur  de glace, devait se révéler
être d'une impor tance  primordial e
pour naviguer  sous la banquise.

Après la t e n t a t i v e  du commandan t
Palmer, au cours des années sui-
vantes , on p i é t i na , à cause des
moyens techniques encore restreints .
Cela dura  jusqu 'en 1955, année où
le premier sous-marin atomique fut
cons t ru i t : le « Nautilus ». Disposant
non seulement  d' un approvis ionne-
ment pratiquement inépuisable, le
sous-marin a tomique rendait  dès
lors possible la réalisation d'un
vieux rêve : plonger sous la ban-
quise pour atteindre le pôle. Le mo-
teur du sous-marin a tomique n 'a
pas besoin d'air pour brûler son
combustible.  En surface , les submer-
sibles  conventionnels u t i l i s en t  les
moteurs  diesel qui  nécessi tent  d'énor-
mes quan t i t é s  d'oxygène.  Le sous-ma-
rin atomique doit seulement  fourn i r
l'a i r  nécessaire à l 'équipage pour
respirer , c'est-à-dire une quant i té
i n f i n i t é s i m a l e  par rapport à ce qu 'il
f a l l a i t  auparavan t .

La décision est prise :
un sous-marin atomique essaiera

d'atteindre le pôle
en passant sous la glace

¦ James Calvert , b r i l l an t  comman-
d a n t  de sous-marin de la deuxième
guerre  mond ia l e , f u t  nommé , en
mai  1955 , à la sect ion des réacteurs
n a v a l s  à la commission amér i ca ine
de l 'énergie atomique. A cette épo-
que, le « N a u t i l u s » n a v i g u a i t  déjà
et constituait la g rande  sensation
du monde naval ; le « Seawolf » , au-
tre submersible du même type ,
a l l a i t  sortir de ca le . Mais on n 'en-
visagea i t  pas pour a u t a n t  d' envoyer
les e x t r a o r d i n a i r e s  mach ines  sous
la banqu i se , car l'exp édition élait
considérée comme beaucoup trop
risquée. Cependan t ,  petit  à p et i t ,
l ' i dée  f i l  son chemin  et , deux ans
après son en t rée  à la section des
réacteurs n av a l s . Calvert étai t  nom-
mé ma c o m m a n d e m e n t  de la troi-
sième u n i t é  de la f l o t l i l b '  de sous-
n ia r ins  atomiques, le « Skat e ». En
1958, ce submers ib le  p a r t i t  pour
sa première croisière pola i re .

A v a n t  d' aborder le réci t  de cet te
expédition, il est in téressant  d' ex-
p l i q u e r  le f o n c t i o n n e m e n t  cl les
i n s t a l l a t i o n s  d' un sous-marin - ato-
mique.

(A  s u i v r e )  R' BERT.
( 1) Presses de la Cité.

ANALY SE
( S U I T E  M l .  L A  P K Ë M I E 1< b 1' A ( ,  I ,  )

7/ en va de même , je  crois , p our
les exp lications d' une société , d' une
époque . L 'his toire  dont tant d hom-
mes se f l a t t e n t  de connaître le
cours , nous demeure un livre scellé
(comme l'a écrit un écrivain du
X V l I m e  s ièc le) , et dont la let tre
peut  tuer , mais elle ne laisse pas de
nous enseigner d' une certaine ma-
nière. Les f a i t s  ont une éloquence
qui peut varier selon les hommes et
le temps.  Certains [ails longtemps
méconnus sont tout à coup mis sur
le pavois comme, des rois qui com-
mandent tout . Dans la doctrine de
Freud , que ses disci p les n'ont pas
tous conservée telle qu 'elle apparut
au médecin viennois au milieu de
sa vie , et qu 'il a à la f i n , appe lée
lui-même une marche, claudicanle
vers la vérité , marche p r é f é r a b l e
à l 'immobilisme, dans celle doctrine ,
le f a i t  d'Eros était roi. Il est singu-
lier que de leur côté les disci p les
de Marx , é tudiant  la société , n 'aient
tenu compte que du fa i t  de l'exploi-
tation de l'homme par l 'homme au
moyen de l' argent.

Toute la vie humaine n'est pas do-
minée que par l ' inst inct  sexuel —
toute la vie sociale ne dépend pa s
de l'argent , mais on avait ,  nu dix-
neuvième siècle , dans certains mi-
lieux, cessé d' accorder à tout ce
qui touche à la chair cl à la cons-
cience , comme il l'abus de certaines
prat i ques nsnraires , une at tent ion
s u f f i s a n t e . Telle analyse qui s'e f f o r -
cera da mettre en lumière qu 'une
catégorie de f a i t s , si elle ne nous
convainc pas , nous inclinera du
moins à accorder à cette cutéqorie
de fa i t s  une at tention p lus grande.

Bien que beaucoup d 'écrits  n 'aient
pour  but que de p laire , il est clair
que les évocations de fa i t s  précis ,
on d 'événements  certains , qu 'ils
aient trait à la vie privée ou à la
vie publ ique ,  peuvent  nous aider
dans notre vie privée on dans notre
vie publ ique , à condition de les p la-
cer dans la lumière de la conscien-
ce.

Nous ne pouvons  tout connaître
de nous-mêmes , ni comprendre  le
cheminement de l 'histoire,  mais
chaque f o is  que nous avons à dé-
cider d' un chose , nous pouvons sa-
voir si elle heurte ou non notre
conscience , à condit ion de ne pas
nous duper  nous-mêmes . Tous ceux
qui ont é tudié  l 'homme et la société
servent , en un sens , même ceux qui
n 'ont pas voulu qua l if i e r  de. p échés
certains f a i t s  peccaminueux de la
vie des hommes ou de la vie des
socié tés , comme Marx  ou comme
Freud qui ont presque toujours  re-
f u s é  de le f a i r e  : Marx parlait du
capital  et non de. l' usure dont l 'Egli-
se avait toujours  parlé ; Freud évo-
quait l 'inceste , mais sans paraître
g attacher la malédict ion que le
crime a p p o r t e  avec lui , tant qu 'il
n 'est pas reconnu comme tel et re-
gret té .

Ni  Marx ni Freud n 'ont voulu
reconnaître l' essentiel , la loi mora-
le qui est la raison même, mais
le choc de leurs exp lications contre
la paresse et In routine n 'aura sans
doute pas été vain , ce qui nf  vent
pas dire que leurs exp lications (cel-
les du premier , an mo ins) , n 'aient
pas été cause de grands troubles.

Lucien MARSAUX.

r
f ' ii des meilleurs
romans dessinés

f rançais

• '
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LA FRONDE
p ar Pierre-Georges L OR1US

Il y a cinq ans , Pizrre-Georqes
Lorri 's pub l ia i t  un livré très remar-
quable sur le cardinal de Re tz .  I l
semblerait donc , logiquement , que
dans le récit de La Frond e ( 1 ) ,  on
devrait retrouver celte même atmos-
phère enivrante et légère . Mais  pas
du tout ; le climat ici est toitt antre.
Pourquoi ?

Cela tient , je  pense , à la d i f f é r e n -
ce qui sépare le roman de l'his-
toire. En e f f e t , même racontée avec
la par fa i t e  probi té  d'un historien
scrupuleux , la vie de. Jean-F rançois-
Paul de Gondi , cardinal de Retz ,
demeure, un roman invraisemblable
et magni f ique , où fo i sonnen t  les ép i-
sodes héroïques  el romanesques.
Cela est si vrai que, p our décrire
l'évasion de Fabrice dei Dongo ,

duquel  on ne se f e r a  la guerre que
pour rire.

De f a i t , même les traits qui si
curieusement p r é f i g u r e n t  la grande
Révolut ion , prise de la Bast i l le ,
chasse aux ci-devant , conquête du
pouvoir  par  le par lement , gardent
un je  ne sais quoi d 'innocent , et
même d 'irréel.  Et les ép isodes ro-
manesques ou comiques se multi-
p lient ; entre Anne .  d 'Autriche , Ma-
zarin , le pe t i t  Louis X I V , Betz ,
Condê , Turcnne , la grande Made-
moiselle , Mole , Broussel , etc., c 'est
une comédie qui rebondit sans ces-
se , comme si quel que scénariste,
débordant d'imag ination et de f a n -
taisie en ménageait les e f f e t s .

Cependant , là-dessous, un drame
se joue ; la cruauté se déchaîné..
On [ail t rop  bon marché du peu-

Stendhal n a eu, en quel que sorte ,
qu 'à paraphraser celle du cardinal
enfermé an château de Nantes.  Ce
sont les mêmes risques , vécus dans
la même atmosp hère de f i è v r e  et de
f o l l e  audace. Fabrice est un second
Retz , avec cette même malédiction
pesant sur sa vie : idolâtres tous
deux de l 'aventure — Retz seule-
ment p lus cyni que , p lus brouillon ,
p lus  f ro idemen t  ambitieux, Fabrice
p lus candide , p lus épris d'amour et
d' absolu — et condamnés tous deux
à mourir sous le joug d'une discipli-
ne ecclésiast ique qui ne leur ap-
porté  que contrainte et amertume.

La Fronde , ce n'est p lus la vie
d' un homme , t 'est une page, d'his-
toire ; tout est là. Ce n ' est p lus du
roman , mais du réel. Et lk réel
n'est pas beau .

Pourtant , la Fronde semble com-
mencer assez bien — si l' on ose

pie et de ses s o u f f r a n c e s  ; il y a
trop d 'égo 'isme , trop d 'insensibil i té.
Il s u f f i t , pour s 'en rendre compte ,
d' examiner le caractère et le rôle
du grand Condê , dont la duchesse
de Nemours disait : « Dans les cho-
ses de conséquence , il s 'attachait à
fâcher  les gens , et dans la vie or-
dinaire , il était si imprat icable,
qu 'on n 'y pouvait  pas tenir. Il  avait
des airs si moqueurs et disait des
choses si of f e n s a n t e s  que personne
ne le. p ouvait  s o u f f r i r . . .  Aussi
était-il également haï de la cour , de
la Fronde el du p e u p le , et person-
ne ne pouvait  vivre avec lui. Tou-
te la France s o uf f r a i t  impatiem-
ment ses mauvais procédés , et sur-
tout son orgueil qui était excessif.. .
Tout le monde aurait bien voulu
être délivré,  de lui ; mais personne
n 'avait assez de courage pour y
travailler. »

dire. Ce. groupe de jeunes  sei gneurs
accompagnés de leurs maîtresses ,
avides de déposer le Mazarin pour
bien s 'amuser et se par tager joyeu-
sement la France , cela ne manque
ni de grandeur ni de brio : et puis ,
ils ont le bon goût de ne pas se
prendre trop au sérieux. Il semble
donc que la Fronde va se dérouler
comme un gracieux ballet au cours

La conclusion de la Fronde , ce
sera l ' incendie de l 'hôtel de ville
et le massacre des notables qui y
siègent , f ro idemen t  ordonné par
Condê , au mépris de toute huma-
nité. Ce n 'est pas beau. Mais quoi ,
c 'est de l 'histoire. A-t-o n jamais dit
que l 'histoire était belle ?

P.-L . BOREL.

(1) Albin Michel .

Charles BETTENS
Poète et romancier p aysan

En l i t té ra ture  comme dans  le
siport, à côté des professionnels , il
existe des amateurs, Et là aussi ,
il arr ive  que les amateur s , parce
qu'ils a i m e n t  leur  travail, y trou-
vent une  joie qui  fa i t  parfois dé-
faut  aux  professionnels .  A ins i ,
q u a n d  Charles Re t i ens , un a u t h e n -
ti que  paysan de Cossonay, se met
à écrire , il ne se demande  pas
comment il va procéder ; il ne s'in-
q u i è t e  pas de savoi r  s'i l  a du t a l en t .
M écrit parce qu 'il a quel que  chose
à r acon te r , parce que ce quelque
chose a besoin de sortir et que ça
lui fera i t  mal  de le gard'er sur le
coeur ; parce qu 'u n e  fois en route
sa p lume cour t  toute  seule sur le
pap ier .

Dès les premières pages de L'Em-
barquement (1),  qui  sera suivi de
La Traversée (2) ,  on est dedans .
Un jeune  syndic , Jean-Daniel Bres-
son s'aipprète à p r end re  femme ; il
est Vaudois , il hésite ; il f au t  pren-
dre garde à ce qu 'on fai t  ; une
décision de ce genre , diable , ce
n 'est pas sans conséquences  ! Heu-
reusement , il a encore son père ,
lequel lui in t ime l'ordre de con-
clure l' a f f a i r e  ; il obéit.

Jean-Daniel Bresson est un brave
homme , mais il a ses d é f a u t s .
Après lia mort  de son p remie r  bébé ,
il lui arrive, dans son chagrin , de
m u r m u r e r  : « C'est sur , notre  pau-
vre pet i t , si on l' a v a i t  mieux soi-
gné , il serait encore là ! » La
phrase est cruelle pour sa femme.
Mai s  comment un homme tel que

et douce Marie qui. malgr é l' op-
p osi t ion de son père , épousera un
jeune  homme pauvre... Et cela con-
t i n u e . Nous sommes en p lein dans
la vie d' un village , cette vie simp le
et sa ine  qui  se' résume en t ro is
événements  cap i t aux  : la n a i s s a n c e ,
le m a r i a g e , la mort. Les gens n 'y
sont pas très cu l t ivés , mais  ils pos-
sèdent  une  sagesse foncière , et sou-
vent u n e  très réelle finesse. Ils
s e n t e nt  d ' i n s t inc t  que celui-ci sait
s'y prendre  et que cet au t re  n 'est
qu 'un benêt  ; ils sen tent  aussi  que
toute  act ion porte en elle-même «on
c h â t i m e n t  ou sa récompense.  Dieu
est là , dans  leur vie  à tous ; de-
vant Lui , personne ne fa i t  le malin.

Peu t -ê t re  Charles  B et tens  mora-
lise-t-il un peu trop ; c'est son pé-
ché mignon. Il est du reste racheté
par ces qualités de na ture l , de pé-
n é t r a t i o n  et de vie . qui s i tuent  cet
au teur  parfois  très près de Jéré-
mias  Cot lhelf , dont il possède , si-
non la puissance , à tout le moins
le charme , la naïveté , la santé  fon-
cière . Quant  à son style , c'est le
bon par ler  vaudois , expressif et
savoureux.

Mais Charles Bettens n 'est pas
seu lemen t  romancier , il est encore
poète. Dan s  Tout simplement...  (3)
il c h a n t e  la beauté  de son t r a v a i l ,
il d i t  ses raisons d' esp érer . Ici et
là, quel ques touches  de pure poésie ,
comme dans  cet Octobre si b ien
vu, et dont l' atmosp hère est si
bien rendue  :

lui s en rendrait-il  compte ?
Dans ce ménage , il va na î t re

trois filles , qui  seront vite admi-
rées et convoitées , tant  pour leur
jol i m ino i s  que pour le bien dont
elles hé r i t e ron t .  La plus éveillée,
c'est Jul ie t te  ; c'est aussi la p lus
élégant e, la plus mode rne  ; une
vra ie  c i t ad ine . N 'imagine-t-el le  pas,
pour obliger André Vernaz , le jeu-
ne régent , à l'épouser , de fair e en-
trer sa mère jus te  au momen t où
il la t ient  sur ses genoux ! Et der-
rière la mère, c'est le père qui ar-
rive , la ipipe à la bouche. Le pois-
son est pris .

A Jul iet te  fai t  p e n d a n t  la pure

Un chien s'en r»
L'oreille basse .
Panier au bras .
Un homme passe.

Foulard de brume
Autour des bols 1
Des feux qui fument ,
D'un chien l'aboi I

Taches plus claires
Des frondaisons .
Ora éphémères
Qui rouilleront.„

P. L. B.

(1) et (2 1 Imprimerie librairie Ramonl
Oossonay.

(3) Editions Venoglennes, Cossonay.

Aula  île l'université : 17 h 15. Les monu-
ments bouddhiques , conférence.

Théâtre : 20 h 30, La Vénérable Légende
neuchâteloise .

CINEMAS
Mo : 20 h 30, Slttlng Bull.
Apollo : 15 h et 20 h 30. L'Avventura.
Palace : 20 h 30, S.O.S. Pacific.
Arcades : 20 h 30, La Ruée vers l'Ouest.
Rex : 20 h 15, Rocco et ses frères.
SI i i i l i n  : 20 h 30, Le Géant de Marathon.
PHARMACIE D'OFFICE (Jusqu 'à 23 h) :

Bl. Cart, rue de l'Hôpital
De 23 h à 8 h , en cas d'urgence ,

le poste de police Indique le pharmacien
à disposition.
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Un ensemble 4 pièces en genre lin, de coupe racée. Jaquette à m anches 3/4
et 3 poches, sportivement piqûrée, se porte avec ou sans ceinture sur la j upe
droite avec plis au dos. La blouse-casaque, à fermeture éclair dorsale, sans
manches et avec décolleté dégagé, se porte sur le pantalon, impeccable et
pratique avec ses deux poches sur les côtés.
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NOUVEAU'. enfin un moyen de supprimer
le TARTRE et la NICOTINE

Résultats frappants en quelques jours
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! LE TARTRE se dépose sur l'émail des dents .
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^S^mMS0Ê^ celles alimentaires s'accrochent. Avec TEELAK.

I -^^**̂ *m^- | je tartïe disparaît en une semaine; vos dents
redeviennent blanches et éclatantes.

"5 Cas de dents présentant
I une colorati on foncée LES ATTAQUES DE NICOTINE sont provoquées

__„ par les dépôts du goudron sur les dents. TEELAK
mrffS?ffr~—r-**fWtMfBrnn d'ssou' ces dépôts et met fin à cette colorât!' n
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t Ŵl^̂ w*̂  I TEELAK n 'est pas une pâte dentifrice ordinaire .
S . . . mais un gel spécial que l'on emploie sur unei Après cinq jours brosse sèche. Vous fa i tes ainsi disparaî tre rapide-

de traitement TEELAK ment et complètement le tar t re  et les taches de
0. nicotine. C'est un produit sur , inoffensif pour
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' ' émail des dents et doux pour les gencives. Em-
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. sont très bons: tellement bons même, que mon den-
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; régulièrement avec TEELAK qu 'il a pensé que je ne fumais  plus. "
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A Pentecôte un bon repas
Magnifique viande d'agneau de toul

premier choix, épaule et gigot.

Rognonnade de veau, langues de bœuf
et de veau, ris de veau.

Belles poulardes blanches 1 kg 400 a
1 kg 800 prêtes à cuire 1/ 2 kg 3.75
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Servette : un lourd héritage

Le titre national de football n'est plus une fin
il y a désormais la coupe d'Europe

Le tour préliminaire de la
coupe du monde étant revenu
à l'ordre du jour en Suisse, le
championnat de ligue nationa-
le A va s'accorder une pause
de deux dimanches.

Sous le signe de la liquida-
tion totale, on pouvait diffici-
lement trouver mieux pour dé-
courager ceux qui s'y intéres-
sent encore. D'ici au 4 juin, ils

auront oublié qu'il reste deux
journées au programme.

Seul le trésorier du Servette restera
a t ten t i f  jusqu 'au bout . Car , la venue
de Bâle aux Charmil les  lui  permettra
(p eut-êlre )  d 'équil ibrer  un budget , tou-
jours  déf ic i ta i re .  Aprè s , il pourra bou-
cler ses comptes puisque ses collègues
ont renoncé à prendre part à un cham-
pionnat  i n t e rna t iona l  dont l ' intérêt fi-
nancier , au moins , est. certain. Que
penser de cette décision du nouveau
champion suisse ? Il f au t  espérer
qu 'elle n 'est pas due au fai t  que cette
compét i t ion  a eu Karl Rappan pour
i n i t i a t e u r  principal.

Une question de f ormat
On pourra  la regre t te r , car , il est

t ou jou r s  vrai  que c'csl en forgeant
qu 'on devient  forgeron. Il ne fa i t  pas
de doute , que c'est en a f f r o n t a n t  des
équipes étrangères que Servette trou-
vera le rythme i n t e r n a t i o n a l  qui lui
f a i t  défaut .  On l'a cons ta té  lors de la
n o c t u r n e  con t re  l'A.C. Mi lan , voire con-
t re  le modeste  Olympique  de Marse i l le
d u r a n t  la tournée pascale. Servette a
le format  d'un champion suisse mais
il n 'a pas celui d'un représentant  hel-
vé t ique  en coupe d'Europe. Les argu-
men t s  avancés  pour j u s t i f i e r  son for-
f a i t  se dé fenden t  p o u r t a n t , car ses
jeunes  c l émen t s  ont besoin de repos.

Ce n 'est toutefois pas pendant  leurs
vacances que ceux-ci apprendron t  la
m e i l l e u r e  façon de ma î t r i s e r  les Glas-
gow Rangers, Hambourg ou l'Austria
de Vienne.  On ne peut pas demander
aux Scrvet t iens  que pour un coup d'es-
sai , ils f assen t  un coup de maî t re ,  lis
ont déjà réussi cet exploit  en cham-
p ionna t .  Après les mémorables perfor-
mances des Young Boys , il serait  ce-
p e n d a n t  regret table ,  su r tou t  pour le
prest ige du footbal l  romand , de les
voir échouer à leur première sortie.

L exemple stéphanois
Comme il l'avait fa i t  à S a i n t - E t i e n n e ,

Snella  a tenu la gageure de rempor te r
le championnat  avec une  m a j o r i t é
d'adolescents.  Sur le plan i n t e r n a t i o -
nal , Servette ne para î t  pas plus redou-
tab le  que l 'équipe stéphanoise de 10">7 ,
équipe qui é t a i t  tombée au premier
tour  devan t  les Glasgow Rangers  en
coupe d'Europe. C'est pourquoi , nous
pers is tons  à croire que les Genevois
a u r a i e n t  dû prendre  le r isque de ic
lancer  dans ce champ i o n n a t  internatio-
nal qui leur d o n n e r a i t  un avant-goût
rie ce qui les a t tend.  Ce qui n 'au ra i t
pas forcément a n i h i l é  leurs chances rie
s'adjuger  un second t i t r e  n a t i o n a l
consécut if  !

L'héritage des Young Boys
Au cours de cette saison , la chance

a ind i scu tab lemen t  accompagné les Scr-
vet t iens ,  qui n 'ont  p r a l i quemen t  pas
eu de blessés et qui  ont  bénéf ic ié  du
re lâchement  des Young Boys. C'est
m a i n t e n a n t  qu 'elle les q u i t t e , en les
la i ssan t  devan t  le redoutable  « héri-
tage » des Bernois , de leurs qua t re  ti-
tres et de leurs explo i t s  en coupe d'Eu-
rope. Car le public genevois est d i f f i -
cile. Il a pardonné  le double  échec du
c h a m p i o n n a t  devan t  les Young Boys ,
mais  il sera ardu de lui fa i re  adme t -
tre que ses favoris  fassent  moins  bien
que leurs prédécesseurs , en p a r t i c u l i e r
sur le plan i n t e r n a t i o n a l .  A i l l eu r s , on
ne tolérera pas non plus que Servet te
badine  avec le pres t ige  du foo tba l l
suisse.

La chose n'est pas simple. Mais  lais-
sons faire Jean Snella . Il a déjà ac-
compli une  per formance  r emarquable
en c h a m p i o n n a t .  Pour quoi  n 'en fe ra i t - i l
pas une seconde en coupe d'Europe ?

Jean-Jacques DTJBONS.

Young Boys , dont nous voyons l'avanl-cenlre Wechselberger luttant contre des
défenseurs de Young Fellows , s 'est parfois couvert de gloire sur le plan
international. Servelte n'aura pas la vie facile pour tenter de faire aussi bien I

Les footballeurs belges impressionnent
par la puissance de leurs tirs

Quelques renseignements à Vingt-quatre heures
de Suisse-Belgique

Les Bel ges se sont entraînés ,
jeudi matin , sur le terrain de
Copet , à Vevey, sous la direction
de Constant Vanden Stock , direc-
teur techni que, et d'Henri Dekens,
entraîneur national.

Après une  mise en t r a in , celte séan-
ce a surtout  été consacrée au manie-
ment  die ba l le .  Les a t t a q u a n t s  belges
ont  f a i t  grosse impression par leur
puissance  rie t i r  et leur jeu direct ,
comme par  la précisio n rie cer ta ine s  de
leurs  reprises de volée. L'équi pe belge ,
qui  s é j o u r n e  au Mont-Pélcri n, est ac-

compagnée de h u i t  personnes.  Goyvaert s,
qui passai t  des examens pour deven i r
professeur d 'éducat ion physique , a re-
j o i n t  ses coéqui p iers par av ion .

Le m a t c h  de L a u s a n n e  sera arbitré
par  le Hongrois Andor  Dorogi , ass is té
de deux compa t r io t e s  comme juges de
touche , MM. Posa et Virag.

C'est la fanfare  des collè ges lausan-
nois qui exécutera les hymnes natio-
naux.

Comme dans  tous les matche s de
Coupe du monde , aucun remp lacemen t
de j o u e u r  ne sera autor isé  en cours
de match.

En lever de rideau, sous la di rect ion
de l' a rb i t r e  l a u s a n n o i s  Baumberger ,  la
sélect ion des junior s  vaudois ,  f i n a l i s t e
du champ ionna t  i n t e r c a n t o n a l , a f f ron -
tera celle du Valais .

L'équi pe suisse n 'arrivera que samedi
à L a u s a n n e , par  le t r a i n  v e n a n l  rie
Maco l in .  Les joueurs  dé j eune ron t  au
Chalct-à-Gobct , avan t  de gagner  le
stade ol ymp i que.

Le comité d' organisa t ion  re commande
e n f i n  au publ ic  de se rendre au s tade
à p ied

LES ETRANGERS FAVORIS

Le Tour d'Italie esf aussi l'épreuve de la soif. Voici le jeune Trapé , bénéficiant
d'un rafraîchissement volant. Ce sera son premier « Ciro ». Réalisera-t-il un coup

de maître 1

Le Tour cycliste d Italie commence demain à Turin

Le 1 f ine  Tour d Italie, qui
sera relie année celui du Cen-
tenaire île l'unité italienne, dé-
butera demain pour se terminer
le 11 juin à Milan.

Alors que l'an passé , le départ avai t
été donné  à Rome , v i l l e  qui o rgan i sa i t
les Jeux olympiques , ce t te  fois , il par-
tira de Turin , où se déroulent les
pr inc ipales  cérémonies commémoratives
du centenaire .  Les caractér is t iques du
« Giro . 1961 sont les suivantes : 3989
kilomètres en vingt  et une  étapes , deux
jours de repos à Pale .rme et à Trieste ,
une seule étape con t re  la mont re  et
une  arrivée en cote au sommet du col
de Resia.

En bateau
Après une  première étape Turin-Turin

divisées en trois secteurs , les concur-
rents par t i ront  pour San Remo et Gè-
nes , d'où ils  embarqueront  dans le
courant de l'après-midi du 22 mai à
des t ina t ion  de la Sarriaigne. Après un
circuit de 115 km dans les environs
de Cagliari , la caravane reprendra le
bateau pour la Sicile , où sera organisée
l 'étape Marsala-Palerme avant la pre-
mière journée de repos. La dernière
traversée, celle du détroit  de Messine,
aura lieu le 2fi mai , au terme de l'éta-
pe Palerme - Milazzo . En trois étapes ,
dont une contre  la montre , les coureurs
passeront  ensu i t e  sur les bords d*
l 'Adr ia t ique .  La course contre  la mon-
tre , la seule de l'épreuve, comportera
50 ki lomètres .

Pas à I étranger
De Rar i , les concurrents  remonlcront

vers Trieste (deuxième journée de re-
pos]  par Potenza , Tcano . Rome , Castel-
fidaro , Florence , Moriène et Vicenza ,
sur un parcours compor tan t  cinq cois
de deuxième et t ro i s i ème  catégories,
Apres une étape légèrement val lonnée
el un passage sur sol yougoslave, le
€ Giro » abordera les Alpe s à Vit torio
Veneto . On aura alors la 19me étape
Vi to r io  - Tren te  avec la traversée des
Dolomites , puis la 20me, la grande éta-
pe a lpes t re , avec les cols du Tonale , rie
Gavia , du Stelvio et l'arrivée en cft te
k Resia.  L'u l t ime  étape d eva it primi-
t i vemen t  toucher  l 'Aut r iche  et la Suisse.
Mais  il n 'en fera f ina lement  rien , en
raison d ' impor tan ts  travaux routiers.

Quatre Suisses
La par t ic ipa t ion  a t te ind ra certaine-

ment  un c h i f f r e  record en raison de
l ' in térê t  que portent à l'épreuve la plu-
part ries équipes de marques , qui pour-
ront al igner  dix hommes chacune . Par-

mi les quelque cent c i n q u a n t e  coureurs
appelés à prendre le départ et dont on
ne conna î t ra  la l i s te  d é f i n i t i v e  qu 'au-
jourd 'hui , f iguren t  q u a t r e  Suisses , pla-
cés dans quat re  équipes d i f f é ren te s  :
Rolf Gra f , Kur t  Gimmi , A t t i l l i n  Mores)
et René Bingge l i . Seul Rolf  Gra f bé-
néficiera cependant d'une  certaine liber-
té, car les trois autre s  courront  a v a n t
tout pour le leader  de leur fo rmation
af in  de lui pe rmet t re  d'aborder dans

Une seule occasion
mais quelle occasion !

De l'avis des experts , ce « Giro »
sera surtout appelé à sat is faire  les
routiers complets aux dépens des
purs grimpeurs , qui n 'auront qu 'une
seul e véritable occasion de se met-
tre en évidence , au cours de l' avant-
dernière étape.

les meilleures condi t ions  possibles la
d i f f ic i le  phase f inale de cette longue
épreuve.

Les favoris
Sur un parcours aussi varié, seuls

des routiers complets peuvent  esp érer
s'imposer , ce qui réduit pass ablement
la list e des favoris . En premier lieu ,
on peut citer le champion du monde
Rik van Looy, à qui sa fameuse po in t e
de vitesse permet t ra  de récolter quel-
ques très ut i les  bon i f i ca t ions .  Gomme
coureur de t ra in , le Belge ne c r a in t
personne et M a d'autre part prouvé
l'an dernier , en rempor tan t  le Grand
prix de la m o n t a g n e , qu 'il étai t  à mê-
me de tenir  la dragée haut e  aux meil-
leurs  spécialistes . Autre favori  — mais
plus v u l n é r a b l e  que van Looy — le
Luxembourgeois Charly Gauil , qui a dé-
jà gagné l'épreuve à deux reprises . En-
f in , Jacques A n q u e t i l , avec l'aide de
Rostol lan , le va inqueu r  du Tour de Ro-
m a n d i e , de Delherghe et de Stabl inskI
(et aussi du Suisse -Binggeli),  peut pré-
tendre  rééditer son succès de l'an
passe.

Et les Italiens I
L'Allemand Hans J u n k e r m a n n  fai t

partie de l 'équipe de Charly Gaul , et il
risque de manquer  d'appuis pour jouer
sa propre carte . Quant  aux I ta l iens ,
leurs chances paraissent min imes  cette
année . Les « espoirs . Massign. an et Bat-
t i s t i n i  peuvent espérer s'imposer dans
les Alpes , mais il est à prévoir que
leur retard sera trop important  k ce
moment-là.  Indiscutablement , les absen-
ces de Nenoin i  et rie Roncbin i  se fe-
ront  sentir . Raid in i est en effe t  t rop
i r régu l ie r  pour f igurer  parmi les favo-
ris 't ransalpins .  Res te  l 'Espagnol Baba-
montès . Ac tue l l emen t , on ne peut ce-
pendant en a t t end re  plu s qu 'un numéro
de volt ige dans les Alpes !

Les championnats  internat ionaux
de Paris

Laver n'est pas éliminé
Contrairement à ce que d'aucuns

supposaient , l 'Austra l ien Rod Laver n'a
pas été é l iminé  aux champ ionnats  in-
t e r n a t i o n a u x  de France à Paris. C'est
son compatriote E. Mark qui a été
bat tu  par le Polonais Skoncki. Laver
lui-même a passé le second tour en
disposant de l 'Indien Ali par 6-2, 6-2,
6-2.

Résultats du second tour : Hewitt
(Aus) bat Mayers (AS) 3-6, 3-6 , 6-2 , 7-5,
6-3 ; Barclay (Fr ) bat Cont (GB) 6-3,
6-3, 6-2 ; Wilson (GB) bat Morea (Arg)
6-4, 6-2 , 6-2 ; Darmon (Fr) bat Pickard
(G B) 6-1 , 6-3, 6-2 ; Brichant (Be) bat
Jalabert (Fr) 6-3. 6-1, 0-6, 6-2 ; Barnes
(Bré) bat Javorskl (Tch) 6-4. 6-1. 6-0 ;
Segal (AS) bat Gaudenzt (It) 6-2. 6-3,
6-3 ; Fernandez (Bré) bat Howe (Aus)
7-5, 6-3, 6-2 ; Fletcher (Aus) bat Grtnda
(Fr) 6-3. 6-2 , 6-4 ; Santana ( Esp ) bat
Gulyas (Hon ) 6-3, 6-1. 6-3 ; Pletrnngell
(It) bat Contet (Fr) 6-2 , 6-3. 6-3 ; Emer-
son (Aus) bat Hann (GB) 6-4, 6-4 , 6-2 ;
Alvarez (Col) bat Tacchlnl (It)  7-5, 6-8,
6-1, 6-4.

Des détails intéressants
sur les épreuves de Rome

É NOTRE CHRONIQUE DE GY MNASTIQUE 
^

Le comité directeur de la Fédération
Internationale de gymnastique (F.I.G.)
a adressé aux fédérations nationales
affiliées les rapports des commissions
techniques masculine et féminine , ainsi
que les résultats comp lets des concours
de gymnastique qui ont eu lieu dans
le cadre des Jeux olympiques de l'été
dernier.

Grâce à l'amabilité du président de
la F.I.G., nous avons ces raipports sous
les yeux . Les poin ts  essentiels inté-
resseront cer ta inement  nos lecteurs .

Ils sont présentés par quelques con-
sidérat ions  générales du président de
la F.I.G., M . Thoenl, qui souligne les
progrès réalisé s t a n t  dans la par t ic ipa-
tion que dans les performances . Vingt
pays se sont présentés RiVec une équi-
pe mascul ine  complète, et h u i t  pays
avec des gymnastes  i nd iv idue l s .  Au
to t a l  : v i n g t - h u i t  pays avec cent t ren te
gymnastes . Du coté fémin in , on enregis-
tra la p a r t i c i p a t i o n  de dix-sept pays
avec des équipes complètes , et h u i t
pays aivec ries gymnaste s  ind iv idue l l es .

On refusa du monde
L'organisa t ion  f u t  pa r fa i t e . Les con-

cours se déroulèrent  dans les antiques
Thermes de Caracalla aménagés spé-
cia lement , et dont les grad ins  pou-
vaient recevoir 51)00 specta teurs . C 'é ta i t
trop peu ; à plusieurs reprises , il fal-
lut refuser du monde , spécialement
lors des deux journées des finales . Les
concours de g y m n a s t i q u e  de Rome ont
remporté un grand succès grâce à la
compétence des organes techniques  de
la F.I.G., au [travail ries services tech-
niques ries organisa teurs , des juges ,
des chefs d'équipes et k la d i sc ip l ine
des gymnastes .

Le rapport de M. Hentges
Le président de la commission tech-

n:. iue masculine relève combien la
transformation des anciens  thermes en
amp h i t h é â t r e  moderne adap té  aux
exigences des concours olympiques fu t
heureuse. L ' i n s t a l l a t i o n  des engins ,
l'a m é n a g e m e n t  des bureaux , vest iaires ,
locaux , tout f u t  réalisé de main  de
m a î t r e .  Pour l' e n t r a î n e m e n t  avan t  les
jours rie c o m p é t i t i o n , on ava i t  mis à
d i spos i t ion , depuis la f in  de ju i l le t ,
trois gymnases très bien aménagés où
t o u t e s  les équipes  travaillèrent selon
un  horaire d é t a i l l é .

Les épreuves
A ce suje t, M. Hent ges dit :
— Relativement à la qualité du

travail , constatons que presque  toutes
les nntinns ont réalisé des progrès
et que l' art gymnique a atteint un
niveau édi f ian t . Ainsi , par exemp le,
mal gré une taxation sévère , neu f
concurrents sur cent trente réalisèrent
p lus de .9.1 % du maximum des poin ts;
les c inquante-hui t  suivants dépassè -
rent le t)f) %, puis  quarante-cinq obtin-
rent entre H0 et 90 % et dix-huit seu-
lement obt inrent  moins de H0 %.

Autre  considération : les neuf  pre-
miers , sur l' ensemble des douze épreu-
ves (soit un maximum de i20 p oin ts )
se classent dans un écart g lobal de
7,8.5 poin t . Pour les cinquante - huit
suivants , l'écart total n 'est que de ii.HO
points.  Que lque fo i s , au cours des com-
pét i t ions , on avait le sentiment que
les juges  avaient de la peine à d i f f é -
rencier les notes , en sorte, que nous
nous demandons si l'évolution de l'art
gymnique , tant par rapport à la d i f f i -
culté des exercices que , surtout aussi ,
dans la facu l t é  de les surmont er et de.
les enchaîne r par des liaisons hardies
et ori g inales , ne nous imposera pas
bientôt une revision de nos \ princi pes
de taxation.

Le jury
Cependant , constatons objectivement

que , dans son ensemble , le juru f u t  à
la hauteur de sa tâche et qu 'il s 'e f -força  honnêtem ent , de toute sa com-
pétence , à fa ire  honneur au serment
d'équité qu 'il avait prêté .  Les écartsdes noies restèrent constamment dansles limites ré glementa ires. Au reste ,« la » notre of f i c i e l l e  est la résultante
de cinq taxations convergentes , élimi-nant automati quement les écarts extrê-mes et annulant  l' e f f e t  de toute dé-fai l lance .

Le présid ent  techni que de ]« F.I.G.termine son rapport en adre ssant  re-merciements et fé l ic i ta t ions  au juryin terna t iona l pour son comportement
object if et disci p l iné  au cours desépreuves de Rome . I* jurv d'appeln eut pas l'occasion d'entrer en fonc-tion.

Dan s  u n e  procha ine chron i que, pou*examineron s  le rappor t de la commis-
sion techni que f émin in e .

Bertrand GRANDJEAN.

Avant  les prochains  championnat s
du monde de 1962

Jernberg sélectionné
En vue des champ i o n n a t s  du mond e

1962 , la fédérat ion suédoise a d'ores
et déjà retenu les skieurs suivants :

Fond : Slxten Jerrrberg, Sture Grahn .Lennart Larsson, Per-Erlk Larsson, Lare
Olsson . Lennart Olsson, Bagnar Persson ,
Mel'ker Rlsberg, Rolf Ramgnixl, Assar
Rônnlund , Torsten Samuelsson , Janne
Stefansson, Ake Stenkvlst , Nore Westin ,
James Maj, Lis Andersson, Inpor
Standtoerg, Total Gustafseon, Barbro Mar-
ttasson , Sonja Ru thstrôm, Brltt Strand-
berg et Gun Aedel.

Saut : Harry Bergqvist , Lars-Ake Beng-
seige, Holger Karteson. Inge Lir.dquist,
Kjell SJôberg, Rolf Stra nberg . — Combiné
nordique : La,rs Da h lqvist.

Epreuves alp ines : Bengt-Erlk Grahn,
Tore Grahn. Kjell Holmberg, Gôran Ja-
cobsson, Kathtaka Frisk, Vlvl-Anne Wass-

I ' I
Comme Salomon

Tous les arbitres ne sont pas cons-
pués par les spectateurs. Il vient
d'arriver une belle aventure a un
Arbitre de boxe français , qui diri-
geai) un combat a Belgrade, entre
un jeune Yougoslave et le champ ion
de France Cosentino. A la fin de la
rencontre équilibrée , trois juges
donnèrent match gagné au Tzi gane ,
les deux autres au Français. On at-
tendait le verdict du président du
jury. Comme il tardait à donner sa
décision , le haut-parleur annonça
qu'il no pouvait y avoir de match
nul. En conséquence, il fallait atten-
dre. L'arbilre français , ne compre-
nant pas la langue yougoslave , leva
le bras des deux boxeurs. La foule
se rangea à ce jugemenl de Salo-
mon. Seul le jury, si timoré , n'osa
pas désavouer l'arbitre , tant son
geste lui avait donné les faveurs
de la foule.

Le Tour cycliste d'Italie et de foot-
ball se partagent la vedette. Une poi-
gnée de Suisses (quatre) s'apprête à
prendre le départ du « Giro » fixé à
demain. Les spécialistes prévoient que
les étrangers Imposeront leur loi. Ces
prévisions ne concernent , hélas, pas
nos représentants qui  manquent en-
core de compétition.

Pour l 'Instant , on se préoccupe , sur-
tout , dans notre pays, du match qui
opposera , demain â Lausanne , la Suis-
se à la Belgique. Nos hommes, on le
sait , se préparent à Macolin. Les Bel-
ges, eux , ont installé leur quart ier
général au Mont-Pèlerin . Ils se sont
entraînés , hier. Ils ont fait grande Im-
pression. Le moins que l'on puisse
dire, c'est que Itappan est averti de
leur valeur...

Wl.

RESUMONS

El reste quatre places

Ma rcel Bidot p répare son équip e
pour le prochain Tour de France cycliste

Le Tour de France (25 juin-16 juillet)
a pris mercredi son premier départ , les
sélectionneurs des quatre équipes fran-
çaises (la nationale et les trois régiona-
les) ayant fait con.iaïtre les noms des
premiers « élus ».

Ainsi , trente et un des quaran te  cou-
reurs français qui prendront  part à
l'épreuve sont connus.

Trois néophytes
A la lecture de cette première liste ,

on constate que les directeurs techni-
ques ont tablé sur des éléments ayant
fait  leurs preuves dans le Tour , puis-
que sur les trente et un , trois seule-
ment sont des néophy tes (Poul idor ,
Valdois et Huiart ) .  Pour l 'équipe de
France , Anque t i l  sera incontestable-
ment  le chef de file. Marcel Hidot lui
a d'ores et déjà ad jo in t  qua t re  de ses
équipiers  habi tuels , à savoir : Graczy k ,
StablinskI , Kostollan et Delherghe. A
ces cinq hommes viennent  se joindre
Darrigade et Mahé. En dehors d'Anque-
til et de StablinskI qui , l'an passé,

avaient renoncé au Tour après leurs
succès respectifs dans le « Giro » et le
c h a m p i o n n a t  de France , tous ces hom-
mes étaient déjà l'an passé membres
de l 'équipe de France.

Poulidor I Après Bordeaux-Paris
D'autre part , Marcel lî idot a pris une

option sur quatre hommes (Anglade ,
Mastrotto , Poul idor  et Everaert )  qui
sont sélectionnés sans affectat ion pour
l ' ins tan t .  Pour Anglade et Pou l ido r , le

. sélectionneur en tend , après Bordeaux-
Paris , discuter avec les intéressés des
problèmes que poseront leur présence
en équipe de France. Le cas Mastrot to
et Everaert est différent , car Bidot at-
tend de les juger  dans les prochaines
compéti t ions . Au cas où les quatre
hommes précités ne seraient pas affec-
tés à la format ion  •< France », ils le
seront dans les équipes régionales ,
c'est-à-dire qu 'Anj rlade et. Poulidor re-
jo indron t  le Centre-Midi , Everaert le
Paris-Nord-Est et Mastrotto I'Oucst-
Suri-Ouest.

En ce qui  concerne les premières sé-
lections régionales , peu de cas par t icu-
liers à signaler. Rappelons toutefois
qu 'il y aura cette année trois équipes
régionales , contre quatre  l'an passé.

% Pour le match International d'escrime
à l'épée Sulsse-Italle-Allemagne de Lu-
gano (20-21 mai),  l'Italie déléguera
Glambatlsta Breda , Guldo Ciprlanl , Bruno
Pellegatta et Salvatone Smlrne.
% L'équipe cycliste du groupe sportif Em
qui participera au « Giro » est arrivée à
Milan. Elle comprend le champion d'Es-
pagne Antonio Suarez et ses compa-
triotes Botella , Bertran . Rosa , Berren-
dero , Montllla , Moreno. Galdeano. Mas et
Company. Le directeur sportif de cette
formation sera José Saura , appelé au
dernier moment à remplacer Bernardo
Rulz.
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0 Un match de football a été annulé
pour raisons politiques en Allemagne de
l'Ouest. Il s'agit d' une rencontre de
coupe entre le F. V. Bonn et Haraborn,
prévue pour samedi. A cette date , en
effet, le général de Gaulle doit se rendre
à Bonn. Etant donné que le stade se
trouve à une centaine de mètres du par-
lement , les autorités ont préféré Inter-
dire la rencontre qui risquait de provo-
quer des embouteillages.
*) Pour le dernier match de sa tournée
en Europe, l'équipe nationale du Mexi-
que a fait match nul (1-1) à Bergen ,
avec celle de Norvège.
% Le tournoi international de New-York
a début au Polo-Ground par le match
opposant les Turcs de Beslktas aux
Allemands du S. C. Carlsruhe. L'équipe
allemande , qui avait déjà été battue
deux Jours auparavant par une sélection
américaine (1-2) s'est Inclinée par 1-3,
après avoir mené au repos par 1-0.
% En match amical à Munich , l'équi pe
brésilienne du F.-C. Santos a battu le
Bayern Munich par 3-2 (2-2).
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Le tour  f inal  du c h a m p i o n n a t
d 'Al lemagne , qui  débutera d u r a n t  le
prochain  week-end , ne réuni ra  pns i
moins de cinq champions  nat io-
naux .

On t rouve tou t  d' abord le F.C.
Nuremberg  (qu i  a déjà rempor té  le
titre à sept reprises , ce qui cons t i tue
un record), le S.V. Hambourg  (3 t i t res ) ,
Hcrta ber l in  (2 ) , Rorussia  D r o t m u n d
(2) et Eintraeht  Francfor t  (1) .  On a
ensui te  deux anc iens  f ina l i s t e s  ( F.C.
Cologne et F.C. Sarrcbriick) et Verrier
Brème. Avec ces h u i t  équi pes , Sepp
Herberger pourra i t  f a c i l e m e n t  former
deux f o r m a t i o n s  n a t i o n a l e s , pu i squ 'elles
ne réunissent  pas moins de vingt -
quat re  i n t e r n a t i o n a u x .  Dans ce do-
maine , le F.C. Cologne vient en tè te ,
à égalité avec Boruss'i a Domtmund
(Ewert , Stollenwerk , Schnellinger ,
S'tu'rm , Schaefer , Wilden à Cologne,
Kwiatkowski, Ciestarezy k, Kelbassa ,
Peters , Schmidt , Schiitz à Dor tmund ) .
Ces deu x clubs sont suivis du S.V.
Hambourg ( Werner , Seeler , Stiirmer et
Ddrfel) ,  d 'Eint racht  Francfort (Lutz,
Kress , Weilbacher) , du F.C. Nuremberg
(Wenauer  et Max Morlock) , du F.C.
Sarrcbriick (Vollmer) , de Werder Brè-
me (Schrdder) et Herta (Farier ) .  Te-
nant  du t i t re , le S.V. Hambourg  a
les faveurs de la cote. Mais on es t ime
que le F.C. Nurember g  et Eint raeht
Francfor t  ont égal ement  leu r chance ,
de même que le F.C. Cologne. Les
aut res , en r evanche , sont deslinés au
rôle de f igurants .

Abondance de biens
en Allemagne

9 Le* 7mes championnat* du monde de
6kl nautique auront lieu n. Long Beacb.
(Californie) du 24 au 27 août prochain.
Les participant» européens se rassemble-
ront à Paris une semaine avant ces
championnats , puis se rendront à Long
Beach par avion spécial .
• A Rochester. le boxeur poids moven
américain Ralph < Tlger » Jones a été
déclaré vainqueur aux points de son com-
patriote Duane Horsman à l'issue d'un
combat en dix reprises. C'est la première
défaite de Horsman en vingt combats
professionnels.
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0 L'assemblée des délé gués de l'associa-
tion australienne de tennis a décidé de
proposer au prochain congrès de la fé-
dération Internationale de repousser toute
décision concernant la création de tour-
noi ouverts aux amateurs et aux pro-
fessionnels.
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A d'antres heures, il jouait à l'es-
prit fort :

— Après tout , elle a raison ; la vie
est courte. Pourquoi ne pas la passer
le plus agréablement possible ? Je
suis libre de vivre à ma guise. Je
n 'ai pas d'engagement. La seule per-
sonne auprès de laquelle je serais
heureux n 'est pas pour moi. Il ne
m'est pas défendu de l'oublier , com-
me je le puis.

Tous ces sophismes, ces arguments
spécieux , plus ou moins sincères ,
n 'empêchaient pas Marcel de con-
naître  une profonde mélancolie. La
visite de sa mère , par un après-midi
de mai où le soleil brillait  de tous
ses feux , eut le don de l'arracher à
son spleen.

— J'ai décidé de venir passer un
mois près de toi , Marcel , dit-elle. Oh!
rassure-toi je ne veux pas encom-
brer ton modeste logis. Une amie
d' enfance , Mme Heutier , me logera
gratis.  Comme je vis très simple-
ment  à Dreux , j' ai quelques écono-
mies et j' espère sortir avec toi , de
temps en temps , si tu n 'y vois pas
d'inconvénient , bien sûr.

— Oh ! maman , s'exclama-t-il , tu
ne peux savoir le plaisir que tu me
fais. Je compte te consacrer tous mes
loisirs. Nous allons être très heu-
reux , tu verras.

Il se réjouissai t sincèrement. La
venue de sa mère était le salut. Elle
seule pouvait lui donner la force et
le courage de rompre avec une liai-
son avilissante.

Les jours qui suivirent  comptèrent
parmi les plus heureux de sa vie.
Son travai l  terminé , il rejoi gnait  sa
mère et l'emmenait  dîner  quelque
part. Parfois , Nerval se joignait à
eux. Les heures coulaient brèves et
charmantes en sa compagnie.

Un soir , Marcel avait retenu deux
fauteui ls  à la Comédie-Française où
l'on jouai t  « Le Demi-Monde »,
d 'Alexandre  Dumas fils.  Un public
nombreux se pressait dans la salle.
Soudain , le jeune homme aperçut ,
à sa droite , trois personnes qui ve-
naient  de s' installer : lord Heldon ,
Iris et sa cousine Mary.

Son regard rencontra celui du sa-
vant qu 'il salua. Mme Rivière , de-
bout derrière son fils , avait légère-
ment  pâli. Marcel remarqu a une lé-
gère hésilation sur le visage du sa-
vant ; mais il se domina vite et dé-
clara en s' incl inant  devant la maman
de Marcel :

— Madame , permettez-moi de
vous présenter ma fille Iris.

Il ajouta en se tournant vers la
Jeune fille.

— Madame Rivière était une amie
de ta mère. Je crois te l'avoir dit.

La mère de Marcel sourit à Iris
et lui tendit la main ; puis on lui
présenta Mary Bayer.

— Nous avons peu de temps, dit
lord Heldon ; mais promettez-moi
que nous nous retrouverons a la
sortie. De toute façon , nous irons
terminer la soirée au café do la
Paix.

—¦ C'est entendu , dit Marcel.
Quand ils sortirent , sa mère et

lui , lord Heldon et les deux jeunes
filles les attendaient.

— Nous allons prendre un taxi ,
dit-il.

— Pourquoi ne pas marcher un
peu ? fit remarquer Mme Rivière.
Il fait si beau.

— C'est juste , approuva le sa-
vant. D'ailleurs , la circulation est
plus aisée à cette heure.

Dans le grand ciel assombri , un
fourmillement d'étoiles scintillait  ;
une brise douce , comme une ca-
resse, les frôlait  par instants. Rril-
lamment éclairé , le café de la Paix
les accueillit.

— J'avais coutume, dit lord Hel-
don , de venir souper ici après lc
spectacle. C'est un lieu de rendez-
vous mondial. J'y ai vu une fois
Clemenceau et Lloyd George. Us
paraissaient de bonne humeur et
rompaient ensemble le pain de
l'amitié.

Il pria Mme Rivière de prendre
place à sa droite , Mary s'installa à
sa gauche et Marcel se trouva placé
entre les jeunes filles.

Us parlèren t quelque peu de la

pièce et des acteurs ; puis le sa-
vant , tourné vers Mme Rivière, dé-
clara :

— Votre fils m'a rendu un Im-
mense service , madame. Grâce à lui
et au capitaine Nerval , j' ai pu ré-
cupérer les dossiers qui m'avaient
été volés. C'est vous dire combien
j'ai regretté le départ de Marcel
que je ne m'explique pas, en vérité.

— Je sais que mon fils était  très
heureux près de vous , dit Mme Ri-
vière ; mais il préfère une activité
en France. Je ne vous dissimulerai
pas , d'ailleurs , que je suis très sa-
tisfaite de l'avoir près de moi.

Sans le montrer , elle observait
Iris et remarqua l'expression de
tristesse de ses traits tandis qu 'elle
l'écoutait.

— Elle l'aime, pensa-t-elle. Pau-
vre petite !

Son cœur se serra alors en son-
geant au tourment que devait éprou-
ver Marcel , vaincu par un amour
impossible.

Comment lord Heldon n'avalt-11
pas prévu ?

On leur servit des hors-d'eeuvre,
du saumon , du poulet froid , des
frui ts  et un diplomate ; tout cela
était exquis ; mais ni Marcel , ni sa
mère n 'avaient réellement de l'ap-
pétit.

Le Champagne brillait dans les
coupes quand lord Heldon annonça :

— Victoria Eldin g est à Paris.
Nous la verrons demain. Vous sa-
viez qu 'elle était  ici , Marcel ?

— Je l'ai rencontrée, en effet, par

hasard , dit brièvement le jeune
homme.

Lé regard d'Iris se fixa sur lui
à cet instant  et il ressentit un trou-
ble étrange.

— Pourvu qu 'elle n 'aille pas de-
viner , pensa-t-il. J'en mourrais de
honte.

Une autre personne ne le perdait
pas de vue : Mary Bayer et , quand
leurs regards se rencontraient , il
la voyait rougir aussitôt.

— Quelle dérision , se disait-il. La
cousine a l'air de me trouver à
son goût et c'est Iris que j' aime.
Pourquoi la vie nous refuse-t-elle
presque toujours ce que nous dé-
sirons le plus ?

Quand ils se quittèrent , lord
Heldon fit promettre à Marcel de
venir le voir, le lendemain , dans
la matinée.

— J'ai à vous parler , dit-il , et
Je compte sur vous.

Le jeune homme était perplexe et
très intrigué.

— Peut-être veut-il te révêler le
secret que tu connais déjà , suggéra
Mme Rivière.

— En avez-vous parl é ce soir ?
— Non , protesta-t-elle. Pas un

mot n 'a été échangé à ce sujet.
Les Anglais sont plus réservés que
nous , Marcel. De mon côté , je n 'ai
rien dit. C'est mieux ainsi. Le passé
est aboli. Il ne doit plus en être
question.

— Cependant , ne put s'empêcher
de faire observer le jeune homme,
lord Heldon est veuf , il est libre

et ... toi aussi. S'il t' a réellement
aimée...

Une ombre envahi t  1rs trai ts  ché-
ris, et la voix de Mme Rivière
trembla légèrement quand elle dit :

— Lord Heldon préfère certaine-
ment sa liberté ; d'ailleurs , je ne
me remariera i jamais, Marcel. Je suis
très heureuse ainsi. Madeleine et
toi suffisez à mon bonheur.

Il n ' insista pas. Au fond , lui aussi ,
souhaitait que celle éventual i té  ne
se réalisât pas. Malgré lui , il blâ-
mait  la conduite  du savant tout en
estimant ce dernier. Puis il songea
à Victoria et se dit :

€ Ai-je vraiment le droit de juger
sévèrement les autres ; moi qui me
suis conduit comme un débauché ? »

Ensuite , lc cours de ses réflexions
lui fit faire les constatat ions sui-
vantes :

— Si je n 'avais pas cédé à Mme
Elding, je n 'aurais  pas connu son
prétendu frère. Il ne m'aura i t  pas
parlé ries documents et lord Heldon
ne les aurait  vraisemblable ment pas
récupérés. Ainsi , en vertu de dé-
crets mystérieux et insondable s , le
mal et le bien sont int imement
liés.

A l'heure dite , lord Heldon l'at-
tendait dans le hall du Grillon et
l'entraîna rue de Rivol i.

— J'ai rendez-vous, dit- i l , place
des Victoires et j'ai décidé de m'y
rendre à pied. Voulez-vous faire
quelques pas avec moi 1

— Volontiers. (A suivre.)
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Ĥ^ - .; vMaHH lH HP' VA^̂ BB«Jl«B«ŷ  .̂ SKfflSttfcJ /
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Au tribunal
(c) Le tribunal de district a tenu au-
dience Jeudi. II a Jugé un chauffeur,
âgé de 33 ans, marié, J. Z., accusé
d'escroquerie et de faux dans les titres.
Le prévenu a exploité une entreprise de
transport mais a fait  failli te.  Par la suite
11 a travaillé comme chauffeur .  L'automne
passé U a fait la connaissance de D. à
qui 11 a confié son désir de se mettre
à nouveau à son compte. Il assura avoir
déjà versé 15,000 fr. sur un camion —
une véritable occasion dénichée à Saint-
Gall. Mais le solde restait à payer , soit
28,000 francs. D. signa des traites. A
l'aide de celles-ci l'Inculpé — qui n'a-
vait nullement versé les 15.000 fr. —
obtint le camion. Mais 11 fi t  les signatu-
res avec le prénom de son frère. Pris de
méfiance , le couple D. se rendit a Saint-
Gall chez le garagiste et l'escroquerie
fut  découverte.

Z. a tout avoué, n a reconnu ses
dettes. Le tribunal l'a condamné à une
année d'emprisonnement avec siysls pen-
dant 4 ans. Il prendra k sa charge tous
les frais de procédure et d'Intervention.
De plus 11 remboursera la somme escro-
quée augmentée d'un Juste Intérêt k rai-
son de 350 fr. par mois.

Un cycliste renversé
par nne camionnette

(c) M. Julius Gygli , âgé de 77 ans ,
domici l ié  k la route de Madretsch 12,
qui circulait  jeudi après-midi vers 16
h 15 k bicyclette à la route  de Port ,
a été renversé par une camionnet te.
L' infortuné cycliste resta inanimé sur
la chaussée. Blessé à 1a tête, il a été
transporté à l'hôpital de Beaumont
au moyen de l'ambulance municipale.
Il souffre probablement d'une fracture
du crâne. Le conducteur de la camion-
net te  a pris la fu i t e , sans qu 'on puis-
se relever le numéro d'immatricula-
t ion de la voiture.

* Par 20 voix contre une, la commis-
sion militaire élargie du Conseil national
a décidé de recommander l'octroi d'un
crédit de 871 millions de francs pour
l'acquisition de 100 avions de combat du
type « Mirage III S », y compris les
accessoires, les pièces de rechange et les
munitions, ainsi que du matériel pour
les troupes d'aviation . L'entrée en matiè-
re avait également été votée par toutes
les voix contre une.

Avant les négociations France-F.L.N.
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

La négociation doit assurer le retour
à la paix et permettre au peuple
alg érien de réaliser son indépendance
dans  le cadre d'une vie i n t e r n a t i o n a l e
sans c o n t r a i n t e  et de relat ions cons-
t ruc t ives  et fructueuses avec tous les
peuples.

Notre cause est juste, nos buts sont
clairs. Si le gouvernement  français
est décidé à mettre un terme à la
guerre, aucun obs tac le  sérieux ne s'op-
posera à un accord entre nous. Sans
rien sacrifier des intérêts  de notre
peuple et des object i fs  fo n d a m e n t a u x
de notre révolut ion , nous sommes dé-
cidés , quant à nous, à faire preuve
d'esprit  cons t ruct i f .

Nous expr imons  l'espoir  que le né-
gociateur  f rançais  voudra bien consi-
dérer que l'ère coloniale est dé f in t i -
vement révolue ».

L'arrivée à Genève
La délégation du « gouvernement

provisoire algérien » est arrivée k
17 h 30 à l'aéroport de Coin t r in , à
bord d'un avion de la Swissair, por tant
l'écusson du can ton  de Vaud « Liberté
et pa t r ie  ». Un service d'ordre très
serré é ta i t  assuré par la police et la
gendarmerie  à l'aéroport. Bien avant
l 'heure d'arrivée , c inéastes  et camera-
men ont été admis  k préparer leurs

appareils sur l estrade dressée à cet
ef fe t  devant le grand hangar de
l'aéroport. Photographes et journal is -
tes é t a i en t  soumis à un contrôle avant
de péné t re r  sur la p iste.

La délé gation a lgé r i enne  a été
accueillie à sa descente d'avion par
M. Taieb Boulahrouf , émissaire du
« G.P.R.A. » et , du côté suisse, par
l'ambassadeur Giovanni Enrico Bûcher,
le min is t re  Olivier Long, ainsi  que par
M. Adolphe Tombet , chancelier  d'Etat
de la Ré publi que et canton de Genève.

Plusieurs personnal i tés  chinoises
s'étaient également portées à Coint r in
pour recevoir la. délégation du « G.P.
R.A. ».

Avant  l'arr ivée de l'avion , cinq hé-
licoptères qui venaient  en l igne droi te
du Bois d 'Avaul t , la résidence de la dé-
légation algérienne, s'é ta ient  posés à
proximi té  immédiate du grand hangar.

Déclaration de M. Krim Belkacem
Après les présentat ions d'usage, le

président de la délégation algérienne,
M. Krim Belkacem , s'est approché du
micro et a fa i t  une déc la ra t ion  disant
qu 'au moment où la délégation du gou-
v e r n e m e n t  proviso i re  de la R e p u b l i que
algér ienne  arrive sur le sol de la Con-
fédérat ion helvéti que, elle s'empresse
d'adresser au peuple et au gouverne-

ment suisses, ses remerc iements  chaleu-
reux.

Puis, après avoir mon t ré  que  la tra-
di t ion  de n e u t r a l i t é  et d'hospitalité de
la Suisse est connue , M. B e l k a c e m  a
poursuivi  en rappelant  que la Suisse a
abrité et a b r i t e  encore des organismes
d'assistance et de paix qui  ont beau-
coup f a i t  pour soulager  la souf f rance
de l'homme. Sans vain  tapage , elle a
c o n t r i b u é  à rapprocher  de nombreux
pays , à apa i se r  de graves c o n f l i t s  a rmés
et k éviter l'e x t e n s i o n  des guerres. Pour
tout dire , la Suisse a contribué d' une
m a n i è r e  e f f ec t i ve  à l' o r g a n i s a t i o n  de la
p a i x .  Los peup les  l u i  en sont recon-
n a i s s a n t s .

Par lant  de l'Algérie, le chef de la
délégation a re l evé  que  le monde  en-
tier connaî t  maintenant ses préoccu-
pations. « Nous sommes ici , dit  - il ,
pour  défendre  les d r o i t s  imprescr ip t i -
bles d'un peuple q u i  re je l le  les
structures révolues  du colonialisme
et entend v iv re  l ibre  et i n d é p e n d a n t .
L'Algérie veut  accéder à la vie In te r -
na t iona le  sans complexe , avec le désir
sincère de coopérer avec tous les peu-
ples et d'apporter  sa modeste cont r i -
but ion au progrès h u m a i n s .  ¦>

Le départ pour la résidence
de Bois d'Avault

A 18 heures tout est t e rminé .  Les
cinq hélicoptères de l'armée suisse
t r anspor t an t  chacun  t ro i s  passagers
dispara issa ien t  en di rec t ion de la rési-
dence de Bois d 'Avault , dis tante  de
13 kilomètres,  t ' n ce r ta in  nombre de
secrétaires qui ont accompagné la délé-
gat ion du F.L.N. quittent l'aéroport
de C o i n t r i n  en voitures .  Lc service
d'ordre le plus e x t r a o r d i n a i r e  que la
Suisse a i t  j a m a i s  m i s  en p ince au tour
d' un  si p e t i t  espace — un  enclos de
50. mètres sur 30, où é t a i e n t  rassem-
bles les j ournalistes cl les photogra-
phes se disperse  peu à peu. Rangés
le long de l'aérogare , on peut voir
m a i n t e n a n t  les po l ic ie rs  suisses reti-
rer consc ienc ieusement  les bal les
qu 'ils avaient  engagées dans le canon
de leur pistolet  ou de leur  fusi l  mi-
trai l leur.

En marge
de la future
conférence
D'un correspondant de Genève :

# Pour évi ter  le survol  du terri toire
f rança i s , le pi lote  du « HB - IBV > o.
suivi  un i t inéraire  insoli te pour  rallier
Tunis  à Genève.  I l  a p assé au-dessus
de la Sardaigne , de l ' I le d 'Elbe , p u i s
il est remonté sur le territoire italien
pour  traverser les A l pes  au-dessus  du
Cirand-Sain t -Rernard .
# On a remarqué , à l'aéroport , un
nombre considérable d 'Orientaux (des
Chinois et des Vietnamiens du nord)
et , en par t i cu l i e r ,  l' ambassadeur  de
Chine  en Su i s se  et le consul g énéra l
de ce p dys  à (îenève.
9 J e u d i , un brusque raidissement a
été  cons ta té  aux pos tes  de douanes
s i tués  sur les routes qui conduisent
à Evian. Sans excep tion aucune , tou tes
les voitures ont été arrêtées , les p ièces
d ' iden t i t é  des occupants  v é r i f i é e s  et les
véhicules  f o u i l l é s .
# Dans la stat ion lémanique on va
s 'ouvr i r  la c o n f é r e n c e , on dénombre
ac tue l l emen t  un total  de 7,50 C.R.S .,
qui monten t  la garde devant les éta-
b l i s sements  pub l i c s . Mal gré  ce branle-
bas peu engagean t , on est é tonné de
voir que les tour is tes  a f f l u e n t  à Evian-
les-Rains , et que . parmi  eux , on comp te
passablement  d 'A lgér iens  d' ori g ine eu-
ropéenne.

• On a arrêté , a Annemasse , les voleurs
des explos i f s  dont on avait constaté
avant -h ier  la d ispar i t ion  sur un chan-
tier de Pencij .  dans le canton de Genève.
I l  s 'ag it de deux f ron ta l i e r s  f rança is ,
les f r è r e s  Rrunnicr , t ravai l lan t  à Sati-
gng .  I l s  a f f i r m e n t  qu 'ils n 'entendaient
pas ut i l iser  l' exp los i f  volé pour  des at-
t en ta t s  po l i t i ques , et il semble, bien
qu 'ils disent vrai.
© Les journal is tes , nui ont été les
premières  victimes des mesures dra-
coniennes  édic tées  par  tes responsables
he lvé t i ques de la sécuri té , ont d é f i l é
hier après-midi  en voiture — drapeau
blanc en tête — pour  protester.

A. B.

LA « BECASSINE» A CHANGE D'EAU

La « Bécassine » mise à l'eau à Ouchy

De notre correspondant dt Lau-
sanne :

Le bateau « Bécassine » qui servira
à transporter  la délégat ion F.L.N. qui
part icipe à la conférence d'Evian , si les
hélicoptères se révèlent i n s u f f i s a n t s, a
changé d'eau. Dans la nui t  de mercredi
k jeudi , chargée sur deux remorques
tirées par un puissant camion, la
« Bécassine » a quit té les rives du lac
de Neuchâtel pour celles du Léman.
Le voyage, qui s'est fait  sous la sur-
veil lance d'un gendarme, s'est bien pas-
sé. Le convoi est arrivé à Lausanne
peu avant 7 heures jeudi matin.  La

mise en eau , dans les chan t i e r s  de la
Compagnie générale de navigation à
Lausanne, a été assez longue, le plan
incliné s'étant révélé un peu court du
fait que les eaux sont basses. Il a
fa l lu  le prolonger par des poutres.
Finalement, sans dommage, « Bécassi-
ne » a retrouvé ion élément naturel à
16 heures. Une demi-heure plus tard,
elle cinglait sur Genève. Rappelons
que certains propriétaires de bateaux
du Léman avaient renoncé à mettre à
disposition du F.L.N. leurs embarca-
tions, à la suite de menaces qui leur
avaient été adressées.

DÉMISSION DE LA COMMISSION
D'ENQUÊTE DU T.C.S.

Son président estime qu 'elle ne pouûait contribuer
efficacement à dénouer la crise du Touring-Club

BALE. — Le professeur C. Ludvcig,
président de la commission par i ta i re
d'experts du TCS, a adressé à M. R.
Bauder, conseiller exécutif et président
central du TCS, à Berne, et à M.
Eggenberger, président du comité d'ac-
tion suisse à Trogen , la le t t re  su ivante :

J'ai l 'honneur de porter à votre con-
naissance par la présente , à destination
du conseil d'administration du TCS, que
notre commission a décidé à l'unanimité
le 13 courant de cesser , avec effet Im-
médiat, à assumer les fonctions qui lui
avalent été confiées en son temps par le
conseil d'administration et le comité
d'action suisse.

A l'époque, nous avons tous donné
suite à l'appel qui nous avait été adres-
sé, dans l'attente certaine que nous
pourrions contribuer d'une manière
essentielle au dénouement de la crise
du TOS. Aussi est-ce dans ce sens que
nous nous sommes efforcés, dès l'au-
tomne 1959, et le plus souvent au. prix
de gros efforts et de beaucoup de tra-
vail , de nous acquitter de notre tache
au plus près de notre conscience. Mais
nos expériences nous ont malheureuse-
ment de plus en plus amenés à la con-
viction que nous nous étions trompés
dans nos espoirs.

Certains milieux ne voulaient pas
d'un rapport objectif

Non seulement les taches qui nous
avalent été Imparties k l'origine ont été
constamment étendues par le dépôt de
mémoires et d'offres de preuves de l'op-
position, ou tout au moins se sont sans
cesse compliquées, mais de plus, nous
avons dû nous rendre très clairement
compte que l'on n 'attendait pas de nous
des constatations objectives . Manifeste-
ment , nos rapports n 'ont été reconnus
d'un certain côté que s'ils correspon-
daient k une opinion préconçue . En
outre on a, de ce côté-là . la conception
erronée que les différends qui existent
au sein du TCS devraient être liquidés
par notre commission en une lutte entre
les représentants des deux parties, alors
que notre fonction consistait unique-
ment à faire objectivement la lumière
sur les faits, étant évidemment entendu
que les membres de la commission se
considéraient non pas comme les porte-
parole de l'un ou l'autre des groupes ,
mais qu 'ils étalent , au contraire , animés
du souci constant de tirer de l'état de
fait établ i les Justes conclusions.

La campagne de presse

Mais ce qui nous a avant tout pous-
sés à cette décision , ce sont les attaque»
parues dans la presse , plus particulière-
ment l'écloslon d'une nouvelle polémique
de presse, polémique où l'on ne s'est
pas gêné de préjuger de nos rapport»
par la publication d'état» de faits qui
n 'avalent pas encore été élucides. Oe»
faits publiés dans la presse poursui-
vaient manifestement le but de répandre
dans l'opinion publique une optique dé-
terminée et constituent , par conséquent,
une grave entrave à la restauration de
la paix au sein du TCS sur la base de»
éclaircissements o bj e c t i f s  qui n ou»
avalent été demandés . Ainsi , notre tra-
vail a totalement perdu son sens, de
telle sorte que toute continuation de»
fonctions de notre commission ne serait
que pur gaspillage de temps.

De notre correspondant de Lausanne I
Jeudi ma t in , le t r ibunal  mi l i t a i r e  d»

la Ire d iv i s ion , siégeant à Aigle , sou»
la présidence du grand juge, le lieu-
tenant-colonel  Ber t rand  de Haller, »
condamné M. André Pache, metteur en
ondes à Radio-Lausanne at acteur, à
6 mois d'arrêts répressif* pour refus
de servir. M. Pache est en outre exclm
de l'armée. Il avait  déjà été condamné,
l'an dernier , pour un motif  identique,
à 2 mois d'arrêt avec sursis. Cette pei-
ne s'ajoute donc à celle qui lui a été
infl igée hier. M. André Pache, qui a
fait  son école de reecrue, avait  refusé
de se présenter à deux cours de répé-
ti t ion , mais  s'était déclaré prêt à le»
remplacer par un service civil pin»
long et plus pénible.

Trois pasteurs, hier, son t Intervenu»
en faveur de l'accusé et ont insisté sur
la nécessité d'instituer en Suisse on
service civil. Ils ont relevé, également,
que la guerre, ayant bien changé, l'ob-
jection de conscience se jus t i f i e  davan-
tage m a i n t e n a n t  qu 'au t re fo i s .

Jeudi m a t i n , un service d'interces-
sion avai t  été célébré dans la Cha-
pelle de Marterey, à Lausanne.

Condamné
pour refus de servir

Inauguration officielle de l'Hyspa
En présence de M. Wahlen, président de la Confédération

De notre correspondant de Berne :
On a dû travailler ferme dans la

nuit  de mercredi à jeudi sur l 'Allmend,
pour présenter l'Hyspa aux autorités
bernoises, le jour de l ' inauguration.
Ce que les journaliste» avaient  vu,
par place encore à l'état de "chantier,
était achevé le lendemain pour les
officiels.

La vieilles ville avait, pour l'occa-
sion , mis tous ses drapeaux aux fe-
nêtres, le télé-cabines fonct ionnai t, les
pelouses éclataient du rouge des tu-
lipes, les jeux d'eau ajoutaient à la
fraîcheur de la mat inée lorsque les
cuivres lancèrent les première notes du
« Salut aux couleurs » et que monta
au mAt d'honneur l'emblème de l'ex-
position , une f igure géométrique qui
symbolise le cycle de la vie humaine.

LES DISCOURS
Le président de la vi l le , M. Frel-

mueller, salua le» quel que 800 invités
qui  se répandirent ensuite dans les
halles.

Au déjeuner off ic iel , auquel  partici-
pa i t  M. Wahlen , président de la Con-
fédéra t ion , on en tend i t , comme il se
doit , plusieurs discours. Le président
du comité d'organisation exposa le»
Intent ions  des promoteurs de cette Im-
portante  man i fes t a t ion  qui veut mon-
trer l'effort constant de l'intelligence
et du cceur pour sauvegarder  la santé,
soulager les malades  et les in f i rmes,
assurer le développement physi que de
notre jeunesse.

Car la jeunesse aura une grande
place à l'Hyspa , puisque plus de 250
classes des écoles pr imaires  et secon-
daires feront des démonstrations sur
les terrains de sport.

Le président du Conseil d'Etat, M.
Moser, et le président du Grand conseil
bernois, M. Eggli , ont apporté aux
organisateurs l'appui et les voeux des
autorités, tandis  que M. Siegenthaler,
président de la Société nat ionale  d'édu-
cation physique, exprimait  le vœu que
l'Hyspa contr ibue à populariser encore
la prati que des sports.

Le professeur de Murai t , enf in , qui
a présidé à l'aménagement  de la sec-
tion de l'hygiène, i l lus t ra, par u-n
fait, 1* sen s même de l'exposition.
Ayant assisté à une leçon donnée
d a n s  l'une des salles de cours à des en-
fan t s  infirmes, M. Wahlen serra la
main  de l ' ins t i tu t r ice  et de chacun des
élèves. Dans ce geste du plus haut  ma-
gistrat du pays, M. de Murait  a vu
l'expression de la reconnaisance non
seulement des pouvoirs publics , mais
du peup le aussi , à l'égard de ceux qui ,
chez nous, se dévouent pour les déshé-
rités.

SI l'Hyspa parvenait à fortifier ce
sentiment de g r a t i t u d e , ceux qui te
sont dépensés pour en assurer la réus-
site n'auraient pas travai l lé  en vain.

Bt maintenant, «ur le vaste Allmend
bernois la deuxième exposi t ion natio-
nale d'hygiène et «es mult i ples attrac-
tions attendent les visiteurs .

G. P.

CONFÉDÉRATION

GENÈVE. — A la suite de la grève
des cheminots français, le trafic mar-
chandises avec la France, jeudi à la
gare de Cornavin , a été interrompu.
En ce qui concerne le trafic voya-
geurs, deux t ra ins  sont arrivés dans la
matinée avec de gros retards et aucun
autre le reste de la journée. L'après-
midi , un train de voyageurs est parti
pour Paris. Aux Eaux-Vives, le trafic
avec Annemasse est arrêté.

A Bâle , les rap ides de Paris et de
Calais  sont arr ivés à Bâle avec des re-
ta rds  d'une demi-heure  à une heure.
En revanche, les t ra ins  i n t e r n a t i o n a u x
ont q u i t t é  Bâle ponctuellement.  Le tra-
fic régional entre Bâle et l'Alsace est
nul.

Les conséquences de la grève
des cheminots français

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 17 mal 18 mal

Banque Nationale . . 720.— d 720.— d
Crédit Fono. Neuch&t. 720.— d 720.— d
La Neuchâteloise as. g. 1680.— 1660.— d
Ap Gardy Neuchâtel 435.— d 425.— d
Câbl élec. Cortaiilod 22000.— d 22000.— d
Cftbl. et Tréf. Cossonay 7050.— d 7050.— d
Chaux et dm. Suis. r. 3300.— d 3300.— d
Ed. Dubled&CRe S.A. 4300.— d 4400.— d
Ciment Portland . . . 9900.— 0300.— d
Suchard Hol. SA. «A» 900.— d 900.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 5600.— o 6400.— d
Tramways Neuchâtel 610.— d 610.— d
Sté Navigation lac»
Ntel-Morat, prtr. . . S8.— d 06.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchitt. 2Vi 1932 97.90 d 93.28
Etat Neuohât. 8% 1946 101.75 d 101.76 d
Etat Neuchât. 3r/i 1949 101.76 d 101.7»
Com Neuch. 31/. 1947 99.— d 99.— d
Com. Neuch. 3V. 1961 97.— d 97.— d
Ohx-de-Fds 3>7i l946 100.— d 100.— d
Le Locle S1?! 1947 100.— d 100.— d
Poe. m. Ohftt. 3V. 1951 97.7» d 97.7» d
Elec Neuch. 3'/. 1961 92.— d 92.— d
Tram Neuch. 3% 1946 98.— d 98v— d
Paillard SA. 8 «fc 1960 99.— d 98.— d
Buchard Hold. 8'/. 1963 97.26 d 97 J» d
Tabac» N.-Ser. 3«7t 1968 99.— d 98^- d
Taux d'escompte Banque Nationale I V.

Conra des billets de banque
du 18 mal 1961

Achat Vente
France . . . . ..  86.— 88.60
TLS.A «0 4.94
Angleterre 10.— 12.28
Belgique 8.30 8JJ0
Hollande 118.— 122.—
Italie —-«« —71
Allemagne . . ..  108.— 110.—
Autriche 16.46 16.75
Espagne . . . . . 7.08 7.36

Marché libre de l'or
Pièces suisse» 32.25/34.25
françaises 81.75/33.75
anglaises 39.50'42 .50
américaine» 166.-/178. —
Lingots 4840—/4940.—

Communiqué à titre Indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâtelois»

COURS DES DEVISES
dn 18 mal 1961

Achat Vente
Etats-Unis . . ..  4.32 Vi 4.33'/i
Canada 4.36 '/i 4.39 •/¦
Angleterre . . ..  12.07 12.11
Allemagne . . . .  108.86 109.15
France 88.16 86.45
Belgique 8.64 8.67 <7i
Hollande 120.15 120.50
Italie — .6960 — .6985
Autriche 16.58 16.63
Suède 83.80 84.05
Danemark 62.35 , 62.65
Norvège 60 35 6055
Portugal 15.05 15.11
Espagne 7.15 750

Communiqué à titre Indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 17 mal 18 mal

3 '/¦*/• Féd . 1946, déc. 104.15 104.15 d
I •/« •/• Féd. 1946. avril 103.60 103.60
8 «/• Féd. 1949, . . .  101.80 d 101.76 d
3 »/. V. Féd. 1954, mars 99.15 99.15
• •/. Féd. 1956, Juin 101.90 101.75
S V. OF.F. 1988 • • 101.30 d 101.30 d

ACTIONS
Union Bques Suisses 4660.— 4660.—
Société Banque Suisse 3260.— 8360.—
Crédit Suisse 3270.— 3270.—
Bque Pop. Suisse (p.s.) 2545.— 2545.—
Electro-Watt 2990.— 3075.—
Interhandel 4680/— 4590.—
Motor Oolumbu» . . . 2680.— 2680.—
Indeleo 1765.— 1770.—
Italo-Sulsse 1023.— 1020.—
Réassurances Zurich 3880.— 3850.—
Winterthour Accld. . 1430.— 1430.—
Zurich Assurance» . . 8000.— 7700.—
Saurer 1870.— 1875.—
Aluminium 7800.— 7800.—
Bally 2290.— 2210.—
Brown Boverl 4210.— 4215.—
Fischer 2625.— 2580.—
Lonza 4150.— 4150.—
Nestlé porteur . . . . 4050.— 4040.—
Nestlé nom 2270.— 2240 —
Sulzer 4550.— 4480.—
Aluminium Montréal 16450 166.—
American Tel. & Tel. 552.— 552.—
Baltimore 181.— 156.—
canadian Pacific . . . no.— 111.—
Du Pont de Nemours 915.— 920.— ex
Eastman Kodak . . . 491.— 495.—
General ElectriO . . . 285.— 290.—
General Motor» . .. .  203.— 207.60
International Nickel . 338.— 344.— ex
Kenneoott 403.— 402.—
Montgomery Ward . . 134.— 135.—
National Distiller» . . 123.— 124.—
Stand. OU New-Jersey 202.50 202.—
Union Carbide . . . .  602.— 612.—
U. States Steel . . . .  389.— 391.50
Italo-Argentlna . . . .  80.— 79.—
Philips 1323.— 1312.—
Royal Dutch Oy . . . 162.— ex 167.50
Sodée 136.— 136.50
Allumette» B 184.— d 187.50
A.E.0 519.— 520.—
Farbenfabr. Bayer AG 889.— 885.—
Farbw. Hoechst AG . 797.—ex 793.—
Slemen» 798.— 800.—

RALE
ACTIONS

Olba 15100.— 15050.—
Sandoz 15450 .— 15300.—
Gelgy, nom 28100.— 27400.—
Hoff.-La Roche (b.J.H39O0 — 42900.—

LAUSANNE
ACTIONS

BO. Vaudoise 1500.— 1400.— d
Crédit Fonc. Vaudois 1175 — 1175.—
Romande d'Electricité 775.— 770.—
Ateliers constr., Vevey 950.— 960.—
La Sulsse-Vle 5900.— 5800.— d

GENÈVE
ACTIONS

Ameroeec 151.— 152.—
Bque Paris Pays-Bas 262 .— 244.— d
Charmilles (Atel. de) 1475.— 1490.—
Physique porteur . . 1140.— 1120.—
Sécheron porteur . . . 990.— 960.—
SJKJ 667.— 663.—

Bourse de New-York
du 18 mat

Marché lrrégulier
Clôture Clôture

précédente du Jour

Allied Chemical . . .  60'/i 60 Vi
Amerioan Can. . 41 ¦/. 41 >/•
Amer Smeltlng . . 72 72
Amer Tel and Tel 126 V, 126 Vi
Anaconda Copper . . 64 >h 63 '/•
Bethlehem Steel . . 48 "/. 47 ¦/•
Canadian Pacific . . 25 Vi 25 7.
Dupont de Nemours 212 >/i 214 <?»
General Electric . . .  67 V. 

 ̂T/l
Genera l Motors . . .  48 '/.
Goodyear 41 '/. « .
Interntckel 80 41 '/¦
Inter Tel and Tel . 57 ';. 79 V.
Kennecot Copper . 93 ¦/> 57 ¦/.
Montgomery Ward 30 ¦/> 92
Radio Corp 63 '/. 30 Vt
Republlc Steel . . 66 63 V.
Royal Dutch 42 V. 84 1%
South Puerto-Rlco 17 V. 37 V.
Standard OU of N. -J 47 17 V.
Union Pacific 34 46 V.
UJllted Alrcraft . . . .  46 '/. 46
U. S. Steel 91 89 '/.

Nouvelles économiques et financières

LE LOCLE

Une grave affaire
de diffamation et de calomnie
(c) Le tribunal de police du district a
tenu son audience hebdomadaire Jeudi
après-midi . Durant trois heures et demie ,
11 s'est occupé d'une affaire que le pré-
venu compliquait par ses Interventions...
robustes. N' a-t-11 pas dit qu 'il ne se
«laisserait pas mettre la tête dans un
sac » ?  Et deux témoins ont confirmé
qu 'il avait du tempérament ! Ce qui
amenait à la barre des accusés J. M.,
agriculteur aux Ponts-de-Martel , ce sont
les propos qu 'il a tenus en parlant d'un
ancien gendarme du village et d'un au-
tre agriculteur de la région , dont la fille
était fiancée à son fils. J. M. est donc
accusé de dénonciation calomnieuse, de
dif famat ion et calomnie envers les deux
plaignants.

L'audition de dix témoins, et parmi
eux des Journalistes, des anciens dépu-
tés , n 'apportent aucun élément nouveau
aux dossiers volumineux placés devant
le président.

Le prévenu a une excellente opinion
de lui et parle constamment de la véra-
cité de son dire. Il est plus réticent
lorsqu 'il s'agit de regrets. Peut-être ne
se rend-U pas compte de la gravité de
ses accusations.

L'avocat des plaignants demande que
le tribunal condamne sévèrement ces
calomnies et la diffamation. Il demande
aussi que le tribunal transmette le dos-
sier de toute cette affaire à la commune
des Ponts-de-Martel , afin d'établir le
degré de responsabilité du prévenu.

Après une courte suspension d'au-
dience, le président du tribunal renvoie
son Jugement â huitaine. C'était la sa-
gesse même.

Les trains de la S.N.C.F.
et la grève

(c) La grève des transports français
qui touch e un demi-million de travail-
leurs a eu ses répercussions jusque
chez nous . Aucun train n'est arrivé en
gare du Locle - Col-des-Rocheis, hier
dans La Journée. Par contre, un train
français (une « Michel ine»)  a quitté
le Locle hier matin à 7 h 18.

On pense que les Chemins de fer
français reprendront leur activité au-
jourd'hui dans la matinée.

Situation et perspectives dans l'industrie horlogère
LA VIE HO RLOGÈRE

BERNE. — L'indice d* la production
Indust r ie l le  a progressé aux Etats-Unis,
p e n d a n t  le premier  t r imes t re  de lflfi l ,
sans  que l'on puisse dire dans quel le
mesure il s'agit d' un  phénomène  durable
ou passager . En Europe , la s i tua t ion
reste en généra l favorable .  Dans les"
pays tiers, certaines a l t i t u d e s  du monde
occidental ne paraissent  pas de nature
k créer un climat de conf i ance  chez
les dirigeants des pays en vole de
développement.

L'industrie horlogère, dont les mar-

chés p r i n c i p a u x  restent ceux des Etats-

Unis et de l'Europe occidentale, reflet*
à peu près cette évolution, en ce sen s
que ses expor t a t ions  de montres  ont ,
r i m n s  l' ensemble,  con t inué  k progresser
par rapport aux années précir ientes,
avec, tou te fo i s ,' de mois en niois .

^ 
une

diminution progressive du taux d'aug-
mentation. C'est ainsi qu 'en janvier,
l'augmentation men suelle par rapport à
janvier  i960 , a é:é de 19,8% pour le
nombre  de p ièces, et rie 29,4 % pour la
v a l e u r , en févr ier , nous  t rouvons  res-
pectivement 0,3 % et 5,8 %, par -contre ,

en mars, il y a eu diminut ion par rap-
port k mars lOfiO , rie 3%  pour le nom-
bre de p ièces el de 2,1 % pour la valeur.
Pour l' ensemble  rie ce t r imes t re , nou s
pouvons donc enregis t rer  u n e  augmen-
ta t ion  du nombre rie p ièces de 3,7 %
par ra pport aux t rois  premiers mois
de i960, et de 7,9 %  pour la valeur,
avec toutefois une  tendance k la dété-
rioration (princi pa lemen t  due  à la dé-
tér iora t ion  du marché américain)  qui
s'est accentuée rie moi s en mois.

Si l'économie américaine a vraiment
amorcé une reprise durable, celle-ci n*
déip lniera que plus tard ses effets s«r
l ' indust r ie  horlogère. Le recul enregistre
sur le marché amér ica in  est, cependant,
en grande par t i e  compensé par  les
progrès réal isés en Europe et a i l l eurs ,
rie t e l le  sorte que l' on peut prévoir,
à court terme, le m a i n t i e n  de la
prospérité actuelle de l'industrie hor-
logère suisse. C'est oe qui ex/pllque, en
partie, le fait que le» préoccupation*
stru cturelles prennen t actuellement le
pais — au sein rie l ' i n d u s t r i e  horlogère
— sur cel les relevant de l'évolution
de la conjoncture.

Les secrétaires de sociétés
auraient les cheveux blancs si

{Imprim erie Centrale
fi , rue du Concert à Neuchâtel ,

ne venait k leur secours
en leur l ivrant  rap idement

les cartes de convocation,
programmes, circulaires,

rapports, st atuts,
cartes de membre,
billets de loterie

et toutes les formules
qui s i m p l i f i e n t  leur travail

VAVD

De notre correspondant de Lausanne i
Le lundi  de Pentecôte, entre lfi h et

19 heures, Radin-Lausanne  diffusera une
émission In t i tu lée  « Route libre » pour
guider  les automobi l is tes  et les ren-
seigner sur les lieux d'encombrement
et les dév ia t ions  possibles. Cette émis-
sion doit améliorer la f lu id i t é  du tra-
fic. Une expérience analogue avai t  dé-
jà été t en t ée  avec succès. Elle sera
répétée cette fois-ci avec la police, de
la gendarmer ie  et ries douanes . Un
avion sera frété.  Il survolera les route»
les plus fréquentées. A bord de cet
appareil, un reporter restera en liaison
avec les voitures de police et la radio.

« Route libre »
et le trafic de Pentecôte

De notre correspondant de Lausanne »
Le gouvernemen t vaudois demande

mi eréaHt de 15 millions pour amélto-1
rer cinq routes cantonales. 2,5 million» j
serviron a rendre moins dangereuse la '
traversée de Lucens , où un pont sera '
cons t ru i t  sur la voie ferrée et la Broyé.
La section Croisct te-Epalinges de la
même route de Berne sera corrigée
pour la somme de 3,1 millions. 4,1 mil-
lion s seront consacrés k la «orMe de
Pully, quatre autres mil l ions a l'élar-
gissement  de ls route Pnidoux-le IW-
zaley. le long du Léman et 600.000 fr.
a la correct ion de la sortie orientale
de Vil leneuve.

Quinze millions
pour l'amélioration

des routes cantonales

Î ^̂ Qr r̂v/ 1 Wïft \ w^̂ ^SkmMjK^lffiSJïSâÉ

SAVEZ-VOUS qu'en Suisse
toutes les 3 minutes une glece est brisée,
toutes le» 7 minute* un dommage e*t

ceusé par tes eaux ,
toutes les 19 minutes un vo4 est com-

mis ,
toutes les 42 minutes un Incendie , une

exp losion ou un dommage causé par
les forces de I» nature se produit , et
que leur dédommagement coule des
millions de francs ?
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Touj ours en tête
du progrès !

lâmb relia

Modèle 125 ce, à partir de

1575.-
175 ce, super-sport à partir de

1790.-
Profitez de notre crédit sans risque

ACOMPTE INITIAL
de 10 % seulement

René Schenk
Agent Lambretta depuis 1950

Neuchâtel - Chavannes 7 et 15
Tél. 5 44 52

VÉLO - MOTO - SPORT
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Le m̂eilleur moment H
de ta Journée H L ¦

Le « second» meflleiir moment de la journée, votffl le |Bf
consacrez à vos amis. Il est accompagné peut-être d'un Jeu B̂
de cartes et sûrement de bonnes histoires. ¦ Vous appelez Js
le garçon ou le barman par son prénom. Vous le connaissez —_ J»
depuis des années. ¦ Georges ! Encore une tournée de 0
Martini ! ¦ Car l'amitié a besoin d'être arrosée- avec ce J|§ 1;
qu'il y a de mieux: Martini. ¦ C'est un vermouth à base de Jr k̂
vin, sélectionné avec art, où viennent s'associer de /A|̂  I!

une manière de vivre... de bien vivre, dans le monde entier ¦ MIMTIHÏ B"V'W,B l̂F™lr̂

* Le Maruui se savoure uaïui t, «ur cubée de glace «on the rocks», avec soda ou dans dea cocktails. ĝjgggjg^r ^É^y 
^KkWtm
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A vendre

TABLEAUX
bu peintre

LEMET0
tea prix. Tél. 038-6 04 12.

^" Saucisse au fole "*\
Boucherie des )

^ 
Sablons /

1*wmmm *wm*wmmmi m̂mmm **̂

Vendredis
•t samedis

Croissants
au jambon

BOUCHERIE

R. MARGOT

Fournitures
de machines

à coudre
>oùr toutes les mar-
ines. Aiguillée, dés, a«-
portlments de fil, etc.

Seyon 16 - Grand-Rue S
Tél. (038) Ô34 24

A remettre tout d»
lit», dam. Important
sntre près de Neuchà-
sl, grand magasin

ALIMENTATION
GÉNÉRALE

ffalre de 1er ordre ,
r. 210,000.—, chiffre
'affaires prouvé, loge-
îent attenant . On pren-
r a 11 éventuellement
raison dans la région
a échange. Offres sous
hlffres P 3373 N à Pu-
llcltns . Neuchfttel.

A vendre une nichée
e petits

CANICHES
olrs. Très beaux sujete.
edlgree . Mme A. Stal-
er, Estavayer - le - Lac.
•él . (037) 6 32 87.



Machine à coudre
occasion
« ELNA »

supermatic
avec garantie

Faculté» de paiement.

Seyon 16 - Grand-Rue fi
Tél. (038 ) 5 34 24

t—
Plantons

de fleurs annuelles
non repiquée :

TAGÊTEB
naines Fr. 4.— le 100.
ha/utes Fr. 4.(50 le 100.
RE INES-MARGUERITES

hautes et naines :
Fr. 4.60 le 100

ZIWIAB : Fr. B.— le 100,
en mélange ou couleurs
séparées.

GIROFLEES D'ETE :
Fr. 6.— le 100 en mélange
GERANIUMS : Fr. 1.80
SAUGE : Fr. B.— la. dz.
BEGONIAS REPIQUES :

Fr. 4.— la dz.
PLANTS DE LEGUMES,

etc.
Contre remibouiwemeiit

Roger Cottter, horticul-
teur, Mlssy/Payeme (VD)

Tél. (037) 6 72 82

A vendre

cours de langues
par disquen. allemand «t
anglale, 150 fr. Le tout.
Case 20, Couvet.

pSèS | ï pê  Je suis enchantée de

Y mm
i ] y le produit de trempage et dégrossissage biologi-
¦ H que dissolvant la graisse pour tout le linge blanc
A etdecouleur,!elingedecorps,decuisineetle linge
I ' S professionnel.Double efficacité de dégrossissage
i ' ft •**& ^n Pacluet ou seau de 7 kg.
i J S. *>̂  Ultra-Blenna la lessive savonneuse efficace
j i Hg. ; yi * maintenant en une nouvelle qualité. Spéciale
ôÇoL %.̂  pour les automates à laver et les chaudières.

IjSfiÇSS. .̂ ^̂ Sssw SAVONNERIE SCHNYDER, B I E N N E 7
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Et pour le café au lait : îf É̂r -̂
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La voici! Ficelle de
Schaffhouse

Voulez-vous faire plaisir à votre jour (par exemple), guider son donc hygiénique. Les parents
fiston? Donnez-lui unficelier plein cerf-volant dans le ciel , sa joie sera apprécient cette précieuse qualité,
de bonne ficelle de Schaffhouse. complète: laficellesedéroule sans Fabrique Suisse de Ficelles
Car la ficelle ne s'y emmêle pas l'ombre d'un accroc. Notez que Schaffhouse
et ne se noue jamais. Veut-il un la ficelle en ficelier reste propre, En vente chez les détaillants

Meubles +m * #Victoria fjp r̂
€T

Les Meubles Victoria vous offrent:
le nouveau catalogue illustré en couleurs,
48 pages. Demandez-le, gratuitement et
sans engagement pour vous, auprès d'un
concessionnaire de la branche! s

Télégramme
Viticulteurs, horticulteurs,
maraîchers et particuliers

Demandez la fumure pulvérisée suisse

«FUMOR»
remplace le fumier de termes

Représentant pour la Suisse romande :
H. Vullième, Corcelles (NE)
Grand-Rue 20 - Tél. (038) 18 15 79

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce journal
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Nous cherchons, pour notre départe-
ment de gérance, une

employée de bureau
débutante , ayant fait un apprentis-
sage ou suivi une école commerciale.
Faire offre , avec photo et préten-
tions de salaire , à la FONDATION
D'ÉBAUCHES S.A., case postale 1157,
à Neuchâtel.

JEUNE FILLE
serait engagée en qua-
lité d'employée de mal-
son. S'adresser au buf-
fet du Tram, Colombier,

Tél. 6 33 89.

¦ 

Nous cherchons pour entrée immédiate
ou à convenir

dessinateur en bâtiments

I 

Travaux intéressants et variés, projets ,
plans d'exécution , éventuellement sur-
veillance.

S'adresser au Bureau d'architecture H.
DIETZIKER, rue Molière 19, Delémont ,
tél. (066) 2 29 09.

S/8&Ï m ^M •/ *%*MÊkWÈ Wr ^%|| A/ KVHI
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FABRIQUE DE PIVOTAGES enga-
gerait

OUVR IÈRES
Faire offres à E. Vauthier & Fils,
Dombresson. Tél. (038) 7 14 40.

Maison de trousseaux spécialisée
et bien introduite
cherche

représentants
ayant si possible déjà travaillé dans
la branche. Magnifique collection i
disposition, salaire élevé selon en-
lente.
Adresser offres écrites à B. I. 195Î
au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche pour tout
, de suite une

SOMMELIÈRE
Paire offre à l'hôtel

Roblnson, Colombier.
Tel. 6 33 53.

Nous • cherchons un

entrepreneur
disposant d'une

pelle mécanique
et d'un camion pour la mise en ex-
ploitation d'une groisière. Conditions
à discuter. Tél. 5 81 17.

Lira la suite des annonces classées en dix-neuvième page

• 
Grande entreprise moderne de taxis,
à Berne, cherche quelques

I CHAUFFEURS de TAXIS
Permis catégorie B exigé. Pas besoin,
de connaître la ville, tous les chauf-
feurs seront mis au courant. Nous
équipons actuellement nos voitures
avec la radlo-téléphonle sans fil , ce
qui facilitera sensiblement le travail
de nos chauffeurs.
Haut salaire, participation au chiffre
d'affaires, toutes les deux semaines,
service de 5 Jours. Nous sommes à
votre disposition pour des renseigne-
ments supplémentaireŝ
Ecrivez en Joignant une photo à

NOVA-Kleintaxi - Genossenchaft , Berne
Langasstrasse 85

On cherche

vendeur - vendeuse
qualifié (e) pour magasin d'alimen-
tation. Entrée à convenir. Bonne
rétribution. Horaire régulier. Faire
offres avec copies de certificats à
« La Fruitière >, alimentation, Bel-
levaux 5, Neuchâtel.

Magasin de chaussures engagerait :

1 CORDONNIER-VENDEUR
ou COMMIS

1 pour travail intéressant et varié.

1 VENDEUSE
(éventuellement débutante)

poste intéressant.
Les personnes que ces places inté-
ressent sont priées de faire "des
offres complètes sous chiffres K. S.
1963 au bureau de la Feuille d'avis.

Pri demande

sommelière
remplaçante

2 ou 3 Jours par se-
maines (débutante ex-
clue) . 1 k 2 Jours de rem-
placement au buffet. —
Mme Sala, café du Vau-
seyon, tél . 5 14 72 ou se
présenter.

On cherche un

ouvrier agricole
étranger accepté. — S'a-
dresser à Paul Blschoff ,
Coffrane . Tél. 7 61 79.

Pour tout de suite ou
date à convenir , nous
cherchons

VENDEUSE

PATISSIER
Congé le dimanche. Of-
fres à la Confiserie Vau-
travers, Neuchâtel. Tél.
5 17 70.

Bar à café
de la ville cherche

dame
ou demoiselle

pour le service. Entrée
immédiate ou date à
convenir. Adresser offres
écrites à S. X. 1937 au
bureau de la Feuille
d'avis. Il sera répondu à
toutes les offres.

' Hôtel du Lion d'Or - Boudry
cherche

FILLE DE CUISINE
pour remplacer au café ainsi qu 'un

GARÇON DE CUISINE
Entrée immédiate. Faire offres ou
se présenter à M. Mauroux ,

tél. 6 40 16.
V J

Bureau de Neuchâtel cherche pour
date à convenir, jeune fille ayant
terminé ses classes comme

jeune employée débutante
Faire offres manuscrites sous chif-
fres A. H. 1957 au bureau de la
Feuille d'avis.

LOOPING S.A.
MANUFACTURE DE RÉVEILS 4

Corcelles (NE) A
Tél. 8 16 03 "

engagerait tout de suite L -
ou pour date à convenir : BJjS

1 un bon horloger i
Possibilité d'avancement. A

Place intéressante et stable. œ,
Semaine de 5 jours. ïj M

§ ouvrières 1
pour différents travaux

d'horlogerie. f i

Fabrique d'horlogerie PRECIMAX
S.A., cherche

jeune fille
pour différents travaux d'atelier.
Serait mise au courant. Travail
propre.
Se présenter à la fabrication , 1er
étage.

Entreprise importante cherche

représentant
sérieux et actif

pour visiter épiceries, drogueries, etc.

Exigé : bonne formation générale et
expérience pratique dans rapports
avec la clientèle. Allemand et fran-
çais.
Conditions : fixe, provision , frais jour-
naliers et de voyage, abonnement,
frais de voiture.

Faire offres détaillées, avec curri-
culum vitae, photo, etc., sous chiffres
21946 à Publicitas, Olten.

Commerce cherche jeune

MAGASINIER
honnête, actif et débrouillard pour
service de poste et gare, livraisons ,
travaux d'entretien.
Permis de conduire nécessaire.
Faire offre avec photo, références et
prétentions de salaire à Case postale
61, Saint-Imier.

Les colonies de vacances du Val-
de-Ruz cherchent pour leur colonie
de Grindelwald, du 17 juillet au
5 août,

un (e) cuisinier (ère)
deux aides de cuisine

Faire offres , au plus tôt , avec réfé-
rences et prétentions , à M. C. Vau-
cher, instituteur, Dombresson. Tél.
(038) 718 19.

On cherche

sommelier
Entrée Immédiate. Tél. 512 97.

Importante société fiduciaire de Berne engagerait
un

REVI SEUR
de langue maternelle française, parlant couramment
l'allemand et possédant si possible le diplôme da
comptable. Semaine de 5 jours, caisse de pension.
Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres manuscrites détaillées, avec curriculum
vitae et prétentions de salaire sous chiffres K 120543
Y à Publicitas, Berne.

gullers. Faire offres à F.
Joggl-Ohesl, boulangerie-
pâtisserie, rue du Seyon,
Neuch&tel.

L'entreprise Albert Fer-
rot, le Landeron, tél.
7 93 72. cherche pour en-
trée Immédiate ou date
à convenir, un

SERRURIER
qualifié

pour constructions de ta-
bleaux électriques.

On cherche

garçon de cuisine
et une

employée
de maison

(pas de travaux de cui-
sine). Tél. 8 21 92, hôtel
Bellevue, Auvernier.

Nous demandons un

aide-concierge
pour 2 heures de travaux journa-
liers, dès 18 heures. — Faire offres
à la fabrique Maret , Bôle.

On cherche un

homme
pour les foins

S'adresser à David Muller
Cornaux. Tél. 7 72 38.

Nous cherchons pour
tout de suite ou pour
date à convenir

JEUNE FILLE
pour aider à la cuisine
et s'occuper du ménage.
'HV-VYI pn I o I ro at nnnnii îi «A

HENRI SANDOZ & FILS
H. Sandoz & Co, successeurs

engagent Immédiatement ou selon
entent* :

pour leur fabrique de la Chaux-de-
Fonds

Horiogers - décotteurs

Régleuses
au courant du point d'attache.

Pour leur fabrique de Moudon

fêégSeïise qualifiée
avec mise en marche, pour s'occu-
per du personnel.

Horlogers complets
pour vlsltages et décottages.

Prière de faire offres ou de se pré-
senter : 83, avenue Léopold-Robert,
la Chaux-de-Fonds, éventuellement
& Moudon.

TECHNICIEN
ou

dessinateur-architecte
serait engagé par bureau de Neuchâtel.
Engagement immédiat ou pour date à
convenir. Semaine de 5 jours. Bon trai-
tement à candidat sérieux et capable.
Faire offres avec curriculum vitae
sous chiffres P. 3435 N. à Publicitas,
Neuchâtel.

On cherche

remonteur (se)
de finissage et

remonteuse de coq
Se présenter à Germain Buctrwalder, Fa-
varge 66, Neuchâtel. Tél. 5 4121.

v

On cherche

sommelière remplaçante
3 jours par semaine. — Faire offres
ou se présenter au café-restaurant
de Gibraltar , chez-Jean-Jean. —
Tél. 5 10 48.

On demande un ou
deux bons

PLÂTRIERS
pour travaux de longue
durée.

S'adresser à l'entreprise
Henri Comazzi, route
des Cliniques 26, Fri-
bourg. Tél . 037-2 38 54.



IVons prions vivement les clients
qni nous ont remis

des objets en réparation
de bien vouloir les retirer si
possible jusqu'à fin mai, avant
le transfert dans les nouveaux
locaux.

H. VUILL E
bij outier-horloger

. Vis-à-vis du Temple du Bas
NEUCHATEL
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fc5i ^"^R' î .»̂ -. ŵQ Hn9ICc »̂ >5liijjta.' : _ ^.^éHT*t.iu4 :^w Ĵ ^̂ ^Hc"} **rT"'!,̂ £flk3ï Ŝ3t32Ql̂ l̂ l Bffi l̂V
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Merveilleux .Festival du printemps 1961» Renseignements et inscriptions auprès deau Centre du Meuble suisse I»_LJI^̂ » _¦_¦¦__ _____
Réservez à temps les places gratuites si désirées pour la course en car ô 

Î ^̂ ^ SB^̂ ^̂ ^^̂ ^̂ ^̂ ^̂ iî ^ffl ^̂ ^tSuhr ' y ŷ^ifff '" A-À^SA>
Heures de départ le samedi et le lundi: Fleurier , Place de la Gare 08 h 00 BfsE_J _r__r —' i« à W ^Ê T̂S Ê̂̂SW^̂ Êrl*Twk ŴÇHFw

Chaux-de-Fonds, 'A-Hl à*W''̂ t M t̂ ^J ̂  ̂ _fl Kj^̂ ^̂ ^̂ ^̂ l|Ĵ 3j _̂_E_X_B
Place de la Gare 08 h 30 | _wfl BL/_B__I ÉBR
Neuchâtel, Terreaux 7 09 h 00 .. , A . _ ««»«-.
Bienne , Place de la Gare 09 h 45 N 6 U C 11 316 I, TCrrCaUX 7 Tel. (038) 57914

Samedi et lundi de Pentecôte ,ouverture du merveilleux «Festival la plus belle Revue du meuble en Suisse vous est ouverte: plus
du printemps 1961» à la fabrique-exposition de Pfister-Ameuble- de 600 ensembles-modèles de tous styles, pour tous les goûts
ments S.A., SUHR! Fiancés, parents, célibataires et amateurs et chaque budget. Vous garderez de votre visite un souvenir
exigeants, cette collection vous permet de réaliser tous vos inoubliable!
souhaits à des conditions très intéressantes. La plus grande et

Un achat à la fabrique-ex position de Pfister-Ameublements S. A., SUHR ,  vous offre d'énormes avantages
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« Pratique
et esthétique
Vous trouverez dans tou*
les frigos « Ate » un aména-
gement raffiné ef une éton-
nante capacité réelle. Les
fri gos de table vous appor-

^—S»iR%ïr=?===i! ^en
^ 

en ou
'
Te une surface

:-; H—™ [IBiËfca de travail supp lémenmaire.

^ 
Hflsj il Al, Us s ' intè grent harmonieuse-

fe^r-jf jj lj ; j ment dans chaque intérieur.

\ Jg^e5''̂ -̂I5j u" achat qui e$t rentable !

j g  ,
~j F R I G O  DE T A B L E

Claude Ducommun, rue de l'Orangerie 4, Neuchâtel
Paul Jeanneref-Borel, Bas-de-Sachef , Cortaiilod
Succursales : Boudry, Colombier, Corcelles

£nf oe nousCOURRIER
des abonnés

VOS Q U E S T I O N S  - NOS R É P O N S E S

INSCRIPTION GRECQUE (Une
curieuse) . — Vous demandez , Ma-
dame, ce que signifie l'inscription
grecque se trouvant sur un bloc er-
ratique près de la Roche de l'Er-
mitage ? Un professeur à l'Univer-
sité, et que nous remercions vive-
ment de son obligeance, me donne
le renseignement suivant : « Un ami
de la sagesse grecque a placé ce
texte que composent trois maximes :
la première, pythagoricienne, veut
dire : Suis Dieu. » Les deux autres
sentences étaient gravées sur le tem-
ple de Delphes et sont celles-ci :
« Connais-toi toi-même » et « Rien
de trop ». Sachant ce que cette ins-
cription signifie, nul doute que les
passants, la pouvant traduire désor-
mais, prendront un plaisir plus vif
encore à leurs méditations sylvestres.

STYLE (Marcel). — Vous deman-
dez, Monsieur, les caractéristiques
du style Louis XIV , dans l'ameuble-
ment et quel ouvrage vous renseigne-
rait bien à ce sujet. Les livres trai-
tant des styles sont assez rares; tou-
tefois, l'on consultera avec profit et
intérêt l'ouvrage de Mme Gisèle Bou-
langer « L'art de reconnaître les sty-
les ». Pour votre part , vous voudriez
meubler des chambres de maison
plus rustique que patricienne. Ce
style Louis XIV est riche, très orné,
doré, marqueté d'écaillé, de bois pré-
cieux. Les sièges sont imposants
aussi en leurs dimensions, recou-
verts naturel lement  de tapisseries,
mais aussi de soies brochées et poly-
chromes. Le style des meubles Louis
XIII conviendrait mieux , à notre
idée, que le suivant. Le style Direc-
toire est fort plaisant aussi , moins
sévère que le Louis XIII  ; ce dernier ,
toutefois, me semblerait convenir à
la maison dont vous parlez , soignée,
confortable, mais où les dorures, les
bronzes imposants, seraient peut-

être déplacés ? Dernière réponse
plus tard.

SIGNAL (Un écolier). — Vous de-
mandez quel signal de détresse l'on
emploie dans l'aviat ion et s'il est
le même que celui de la navigat ion :
SOS. Non. Dans l'aviation l'on em-
ploie les signes ou lettres : MAY
DAY, ce que l'on pourrait  t raduire
phonétiquement par : M'AIDEZ. Cette
indication a été donnée récemment
lors d'une émission française de ra-
dio. Elle est sans doute exacte. —
Autres renseignements dans le cour-
rier prochain.

COUVERTURE (Ménagère). — Les
restes de laines de diverses couleurs
que vous voulez utiliser pour une
couverture, doivent être tricotés en
biais , ce qui évite que la couver ture
se détende ou pende à l'usage ré-
pét é. J' ai à disposition la théorie
prati que d'un ouvrage de ce genre,
mais trop longue pour qu 'elle l igure
dans ce courrier. Veuillez m'envoyer
une enveloppe af f ranchie  à votre
adresse et vous recevrez le mode
de faire.

TENNIS (Caprice). — Ce terme
vient du vieux français tenetz, tenez.
C'est le mot du serveur au jeu de
paume quand il lançait la balle. Son
synonyme est le terme de lawn-
tennis, tennis sur gazon. Introdui t  en
Angleterre vers 1874, par un officier
nommé Wingfield , et qui l'avait ap-
pelé » spharistike , ce jeu prit assez
rapidement le nom de lawn-tennis
puis simplement , celui de tennis, en
usage aujourd'hui  sur tous les courts
du monde.

LES GÉMONIES (Le même).  —
Que sont ces gémonies ? demandez-
vous ? quelque chose comme des fu-
ries vengeresses ? Non , ce sont des
escaliers. Des marches d'un escalier ,
celui dit des gémissements, et qui
descendait du Mont Capitolin à Ro-
me ; sur ces marches éta ient  exposés
les corps des prisonniers suppliciés
avant de les jeter dans le Tibre. Le
terme latin est : scalae gemoniae.

TIMBRES-POSTE (Colombe). —
Je manque de documentation récente
sur les collections de timbres-poste
les plus belles, ou les plus complètes
d'aujourd'hui. Il y a quelques an-
nées, à la mort du roi George V
d'Angleterre, l'on a dit que sa col-
lection de timbres, héritée d'Edouard
VII , et qu'il enrichit beaucoup lui-
même, est la plus remarquable qui
soit. George VI a-t-il con t inué  la col-
lection , ou est-elle passée telle quelle
à la présente souveraine ? Je ne suis
pas en mesure de vous renseigner.
Un phi latél is te  lisant le Courrier
nous donnera peut-être d'autres dé-
tails.

LA PLUME D'OIE.

LE ROI-SOLEILChez les Amis
de Versailles

L'attraction < solaire » et toujours in-
tense du roi Louis XIV s'exerça sur
notre  public , mercredi soir . C'est devant
une nombreuse assistance que parla M.
J.-R. Bory, secrétaire général de la flo-
r issante association , en Suisse , des Amis
de Versailles.

Introduit par Mme Dorette Berthoud,
en quelques mots aimables et choisis ,
le conférencier , on le sait , est fort
connu chez nous ; sa paro le enjouée et
élégante , son érud i t ion  é tendue sont
sympathiques loin à la ronde.

C'est donc du Grand siècle et du long
règne royal que M. Bory v in t  montrer
le faste , l'éclat, puis la courbe descen-
dante , et ce , par le nouveau procédé
dit Lagrave , fresque audio-visuelle en
couleurs. A ces tableaux remarquables
furent habilement ajoutées des photos
en couleurs dues au trava il  de M . et
de Mme Bory ; cette dernière , archi-
tecte , a en outre , de sa profession , te
sens excellent des proport ions , du ren-
dement maximum de telle prise de vue
architecturale : ainsi, les photos de Ver-
sailles même, des Trianons , de Vaux-
le-Vicomte , sont-elles des régals à nos
yeux.

M. Bory a eu l'avantage aussi de
longuement visiter le célèbre Mobili er
national , où se trouvent  ces chefs-
d'œuvre de publicit é que sont les seize
immenses tapisseries de qua torz e  mètres
de long sur quatre de haut , dite s « les
tentures de l'histoire du roi > , excel-
lente propagande des fastes et gestes
royaux. De nombreux roitelets l'imi-
tèren t par la suite, avec plus ou moins
de succès...

Accompagnée de musiques du XVIIe
siècle, la vision de cette existence vouée
A la puissance, a la magnificence^ an

pouvoir absolu , est fort capt ivan te  k
suivre. Des peintures à l'aquarelle,  de
Leloir , y sont incorporées. Et quelques
« chromos » également , dont  la projec-
tion est quelqu e peu déconcer tan t e  :
les Français devant Dunkerque, le grand
carrousel , Bossuet à Sain t -Denis , la
mort de Tu renne , etc . Ces reproductions
rappel lent  sans opp or tun i t é  les a lbums
de la f in  du XIX e siècle , . l 'h is to i re  de
France racontée aux e n f a n t s  •. C'était
écrit par un homme au nom sonore :
Montnrguei l , et i l lus t ré , un peu comme
des images d'Epinal , par Job.

Ces réserves fai tes , il reste h remer-
cier M. Bory d'avoir su , en une  langue
châtiée,  où un e  ce r ta ine  emphase est,certes , bien de mise , mais où rien n 'est
jamais  ampoulé, il reste k fél ic i ter  le
b r i l l an t  conféren cier  de cett e réalisa-
tion Louis quatorziè me , qui t i n t  sous
le charme tous ceux qui. chez nous
aussi,  vouent  un cu lte a cet te  merve i l l e
des temps modernes : Versailles.

M. J. -O

Le voyage inaugural de la «Ville-d'Estavayen

Mercredi a eu lieu le voyage inaugural de la « Ville-d'Estavaver ». Le
nouveau bateau s'est rendu dans différents  ports des deux rives . Notre
photo : la nouvelle unité au large d'Estavayer, avec des écoliers à son bord.

(Press Photo Actualité)

Voici (ci-dessus le nouveau jardin
que l'édilité a fait aménager sur le
toit de l'ancienne serre, au bord
de l'avenue de la Gare. Ce belvédère
qui donne  sur les toits et des fa-
çades parait un peu un luxe ...

(Press Photo Actualité)

Un jardinet insolite

Vente: Drogueries, pharmacies, graineteries
Dlstrln. : Barhezat & Cie, Fleurier (NE)

Un pêcheur des Geneveys - sur -
Coffrane , M. M. Vauclair (ci-contre),
a eu la chance de prendre, à sa
cinquième sortie sur le lac , une
magni f ique  truite , à la traîne. Ce
poisson pèse 4 kg 300 et mesure
76 cm de long. Notre cliché : le

pêcheur et le péché.
( Press Photo Actualité )

Un pêcheur débutant
chanceux

Confiez au spécialiste

w la réparation g
 ̂ de votre radio ^
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JL àf r̂ Ê Ê& *  On a bien de là chance :Maman a toujours du Canada Dry
©t «\Jf*QHQ0» I sous la main! Papa dit que le Ginger Aie (il prononce
mo'nfnnonf ÊM. % Djingère-aile ) est extra à tous les repas , à cause de la
rnaintG rlanL I I saveur neutre du gingembre. Nous, on se régale de
on litro fi^milipl 1 I toute façon: que ce soit du Ginger Ale ou de 

l'Orange,
vil I HLl \5 I dl I IIIIQI ¦ 1 qui a un si bon goût d'orange pressée. Et puis , Maman

P I I le dit carrément: Canada Dry, c'est fameux!
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I P. S. Je collectionne les points Canada Dry. Ça en fait 3 par litre. Moi, je veux une poupée et mon frère un ^

ballon. Du reste, il y a encore un tas de belles choses! ??

Les plus exigeants achètent les nouveaux TRA NSISTORS CRAETZ
f l̂ "̂  5 modèles à 2, 3 et 4 longueurs d'ondes PRIX A VANTA GEUX
ISB_i—j ¦̂ J.-.'**'*1 *"" Ces 'écepteurs sont particulièrement appréciés pour le camping, l'auto et l'appartement _*t*Ttk. M*0
IV"*'7 '" J"/ "7 ' '' **»—' \ l_ Demandez le catalogue richement Illustré m A, f Û  tj JméLr̂

g-51 JEANNERET & Co ™« ,., ¦__ VB Ĵggg
~̂" -  ̂ RÉPARATION SOIGNÉE DE TOUTES MARQUES AGENCE

Pentecôte : samedi - dimanche - lundi

2me exposition de CAMPING
PONTARLIER France



Prenez soin de vos yeux!
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PRÊTS
sans caution jusqu'à 5000 fr.

% Remboursements mensuels.
9 Formalités simplifiées.
• Rapidité.
• Discrétion absolue.

Courvoisier & Cie, banquiers, Neuchâtel
Téléphone (038) 5 12 07

Pour vos repas de Pentecôte tm
Ce magasin spécialisé vous offre le plus grand choix

pour une excellente

VOLAILLE I
Toujours fraîche , de son abattage quotidien

Poulets - Poulardes-Petits coqs-Poules à bouillir g
Pigeons - Cuisses de grenouilles

LAPINS et CABRIS entiers et au détail I
SURGELES :

DINDES - CANARDS, POULETS U.S.A. ET DANOIS
CANETONS - OIES - PINTADES

I J H H H Ê s RR FR èRES I
Commerce de volaille

Gros i Marin Détail : Neuchâtel
Expédition au dehors

Place des Halles, tél. 5 30 92 Vente au comptant

THE MÏÏWÏÏTS »Les films

nouveaux

Les désaxés ? Les inadaptés ? Le
bon ti tre f rançais  reste à trouver.
Nous a t tendions  un chef-d' œuvre ;
« The Misf i t s » est un bon f i lm seu-
lement.

John Huston a de fervents admi-
rateurs. « Moulin rouge » est une
réussite, mais « Dieu seul le sait »,
« Les Racines du ciel », « Le Bar-
bare et la geisha », « Le Vent de
la plaine » ne sont guère enthousias-
mants,  .le ne suis donc pas encore
« hustonien », et « The Misfits » ne
me fera pas rejoindre ce clan —
cette « chapelle » '?

La réal isat ion est classique, ce qui
n'est pas un dé fau t , mais convent ion-
nelle. De longues scènes se déroulent
en champs-contre-rhamps, sorte de
« ping-pong » visuel où apparais-
sent l'un après l'a u t r e  d i f f é r e n t s
personnages. Le mot est souverain,
et rares sont les gestes, les expres-
sions qui viennent confirmer le texte,
le contredire , le nuancer  ; en bref
l'enrichir  ! Certains raccords sont
contestables et l'on sent trop le pas-
sage des extérieurs aux transparen-

«Mar i lyn  est une question vivante , un être proche et pourtant  inaccessible.»
(Mari lyn Monroe et Clark Gable.)

ces en studio. Je ne puis m'empecher
de penser que n 'importe quel bon
réalisateur américain aura i t  pu tour-
ner « The Misfits  ». En revanche, la
dernière partie du f i lm — la chasse
aux chevaux sauvages — est excel-
lente et permet d'aff i rmer qu 'Hus-
ton est un bon cinéaste.

Arthur Miller est le véritable au-
teur de ce film. Pour une fois , nous
allons nous intéresser plus au scé-
nario qu 'à la réalisation. Grâce à
Miller , « The Misfits » est un bon
film, donc un film à voir.

Roselyn arrive à Reno pour di-
vorcer. Après les formalités d'usage,
elle rencontre Gay, homme mûr ,
cow-boy et sorte de chevalier ser-
vant des belles « divorcées » et Gui-
do, garagiste et ex-pilote de bom-
bardier. Ensemble, ils passent la
soirée dans la maison à moitié cons-
truite de Guido. Gay et Marylin réa-
lisent le lendemain qu 'ils sont amou-
reux l'un de l'autre. Guido , Gay et
Roselyn assistent à un rodéo après

avoir fai t  la connaissance de Perce ,
tête brûlée. A quatre , ils chassent
les « mustangs » dans un désert mon-
tagneux. Roselyn se révolte contre
la brutalité des hommes et oblige
Gay a libérer les chevaux. Ils s'af-
f ron t en t  v iolemment  mais reparti-
ront  ensemble.

Dans le f i lm , Gay dit : « La mort
nous guet te  tous » : Clark Gable de-
vait mourir  quelque temps après
la fin du tournage. Roselyn est à

« The Misfits », f i lm américain rie
John Huston, Scénario : Ar thu r  Mil-
ler. In te r p ré ta t ion  : Mary l in  Monroe
(Roaclvn),  Thclma Rittcr (Isabel le ) ,
Clark Gable (Gay), Eli Wallach (Gui-
do),  Montgomery Clift (l' erce), etc.
(1960).

Reno pour divorcer ; Mil ler  et Ma-
rylin viennent de se séparer. Les
scènes sont encore nombreuses , qui
donnent  à « The Misf i t s  » une  cer-
taine a c t u a l i t é , un caractère autobio-
graphique indéniable , peut-être mê-

me pour le grand public un cote
un peu scandaleux ou trop fac i le -
ment  émouvant .  Autobiographique,
«The Misf i t s » l' est , mais il f au t  se
garder de croire qu 'il s'agit  d' un
étalage sordide de difficultés matri-
moniales, d'un règlement de comp-
tes, d'une confession publ ique a
des fins commerciales.

Le film est beaucoup plus que
cela. Mary l in  Monroe , grande «star»
à laquel le  on attribuait des répliques
ridicules (« Que mettez-vous pour
dormir ? »— « D u  Chanel  No 5»)
n'y ressemble pas à son por t ra i t
publicitaire.  Au contraire , M i l l e r
l'admire , la respecte , cherche à la
comprendre. Et apparaît  alors , non
plus une  « star », mais une femme
d'une étrange sensibi l i té , à l'âme
encore très proche de l' enfance
merveilleuse, capable d'élans aussi
surprenan ts  que sincères; une  femme
qui exige l'ent ière a l tcn l ion  de
l'homme qu 'elle aime , une femme
très belle , une femme fai te  pour

l'amour et qui en souffre. Avec pu-
deur , avec respect, Miller tente de
la comprendre , de l'expliquer ; mais
le mystère "subsiste , qui  est-elle vrai-
ment ? Le sait-il ? Mary l in  est une
question v ivante , un être proche
et pourtant  inaccessible.

Autour d'elle gravi tent  les hom-
mes, qu 'elle voudrait  à son ent ière
dévotion.  Mais  ces hommes ont d' au-
tres rêves, d' autres espoirs, d'autres
désirs. Et alors — que Miller  a i t  mis
beaucoup de lu i -même dans le per-
sonnage de Gay importe peu — le
f i lm s'élève très au-dessus de l' au-
tobiographie  pour  s'approcher du
« my the » , de la « ré f lex ion  » sur
l 'Amérique moderne.

Car la femme n 'est pas un « sti-
m u l a n t » pour le p ionnier : au con-
t r a i r e , ses exigences , ses trou-
bles , ses ince r t i tudes , le gênen t ,
l'empêchent de se réaliser complè-
tement , la issant  peut-être apparaître
chez Mi l l e r  une  cer ta ine  forme de
misogynie. La dernière scène du
f i l m  — la me i l l eu re , la plus belle
aussi — est vraisemblablement  sym-

bolique : en se ba t tan t  seul contre le
plus sauvage des chevaux , en le
domptant , Gay a f f i rme  sa force con-
tre tout ce qui lui résiste , donc con-
tre Roselyn. Puis , l i b r emen t , il relâ-
chera sa proie et rejoindra la fem-
me. Fin heureuse ? Peut-être , mais
ce couple aux aspirat ions si d i f féren-
tes ne s'accorde-t-il  pas ainsi  un
impossible sursis ?

Ces pionniers , qui sont- i ls  '? Des
hommes (les cow-boys sont les der-
niers mâles de l 'Amérique , di t  un
personnage du f i l m )  qui rêvent  d' un
impossible passé, qui ne savent plus
que faire dans le monde moderne.
Leur lu t te  contre les « mustangs »,
ils l'en t r ep rennen t  avec des moyens
« in ju s t e s », avions , camions. Cette
lu t t e  est stérile : les chevaux seront
transformés en viande pour chiens.
Ils ne savent plus « où ils en sont ».
Ils sont les derniers vestiges d'un
passé révolu.

A quoi se raccrocher ? A cet te
étoile l o i n t a i n e  que le couple im-
possible regarde dans les dernières
images ? A l'amour ? Mil ler  le sait-

« Leur lu t te  contre  les « mustangs », ils l'en t reprennent  avec des moyens
« injustes », avions , camions... » (Montgomery Clift et Clark Gable).

il , qui écrivait son scénario alors de son auteur, la lucidité de sa mé-
même que le couple qu 'il formait  di tat ion sur lui-même et sur l'Amé-
avec Mary l in  Monroe se brisait  ? rique libérale lui donnent une

« The Mis f i t s » est donc un f i lm étrange richesse,
amer , désespéré. Mais la sincérité Freddy LANDRY.

BIBLIOGRAPHIE
Les livres de poche Marabout-Flash

MAISON , CCEUR
ET LANGUE ESPAGNOLE

C'eet toujours avec plaisir que nous
recevons les nouveaux livres de poche
« Marabout Flash », édités par Gérard et
Ole, k Vervlere.

Cette fols-ci, trois ouvrages fort diffé-
rents : « J'équipe mieux ma maison »,
avec mille conseils pour la cuisine, le
lavage, le chauffage, le repos...

« Sauvez votre cœur » rappelle en pre-
mière page que le pœur nous fa it vivre
â ra ison de 100,800 battements par jour.
Multiplie/, ce chiffre par le nombre d'an-
nées d'une vie moyenne et tlrez-en les
conclusions. Comment vivre k notre épo-
que de vitesse tout en sauvegardant no-
tre cœur ? Vous Le saurez en lisant oe
livre de poche.

Les vacances ' approchent . Vous irez,
peut-être, en Espagne.. « Je parl e espa-
gnol », tel est le titre du troisième ou-
vrage reçu. Méthode moderne, ultrarapide,
à la "portée de tous. A apprendre par
cœur ou à glisser dans une de vos poches
lorsque vous partez en voyage I

Claude BESSY
DANSEUSE ETOILE

Editions Hachette - Idéal Bibliothèque
Comment une petite Parisienne, entrée

k neuf ans comme « rat » à. l'école de
danse de l'Opéra , est devenue, quatorze
ans plus tard, une danseuse étoile que

le monde entier connaît et admire : c'est
la bel le histoire que conte Claude Bessy...
sa propre histoire.

Claude Bessy n 'a pas encore l'&gs
d'écrire ses mémoires. Elle commence seu-
lement a cueillir les fruits de gloire.
Dans ce livre plein de couleur et de vie,
elle raconte ses premiers pas de danseuse,
les Joies, les espoirs, les déceptions qui
font des années d'apprentissage d'une
future étoile une gerbe d'aventures par-
fois dramatiques, souvent comiques, sans
cesse variées et toujours passionnantes.

Paul GUTH
JEANNE LA MINCE A PARIS

Editions Flammarion
Les lecteurs de Paul Guth n'ont pas''

oublié Jeanne la Mince, cette fillette
étrange, matinée de Chili et de Gascogne,
qui mettait en émoi, au début de ses
aventures, la place d'une petite ville .

Voici maintenant le premier contact
de Jeanne la Mince avec Paris : la pen-
sion de la famille Daumln, l'atelier
d'Anlta. On aimerait la voir aux prises
avec oe Paris des « années folles », dont
les modes nous reviennent maintenant,
avec ses théâtres, ses music-halls, sa
bohème. Le Paris de la seconde « Belle
Epoque », avec ses robes au-dessus du
genou, ses femmes coiffées à la garçonne,
ses gigolos et ses hommes à grosses voi-
tures tourbillonne autour d'elle.

AU MO : « S I T T I N G  BULL »
Ce film relate l'histoire authentique

du dernier grand chef Sloux , Slttlng
Bull , dont nombre de spectateurs se
souviendront avoir suivi les aventures en
lisant les fameux « Buffalo Bill » .

Dans le rôle exotinue de « Slttlng
Bull » , C'arrol Naish . entouré d'excellents
artistes tels que. Dale Robertson et Mary
Murphy, Illustre " de façon extraordinaire
une des époques les plus pittoresques et
les plus passionnées de l'histoire d'Amé-
rique . Il s'agit de la période où une
lutte sauvage opposait les Indiens au
gouvernement des Etats-Unis.

Tournée dans les pittoresques paysa-
ges de l'ouest dont le cinémascope donne
l'Image la plus attachante et la plus
coloriée , cette réalisation de grande clas-
se vous enchantera , quel que soit votre
âge.

A L'APOLLO : « L 'AVVEKTURA »
Anna (Lea Massarl), qui vit A Rnme

avec son père, a une liaison avec San-
dro (Gabriele Fcrzettl), un architecte qui ,
k vivre dans un milieu facile , a perdu
toute sensibilité. Or Anna , très éprise ,
a besoin d'un amour absolu. Invitée par
Sandro k passer quelques jours de va-
cances k bord du yacht d'un ami , Anna
Invite Claudia (Monlca Vittl) . sa meil-
leure amie et confidente. Le paysage est
merveilleux , mais 11 ne semble pas que
les passagers du yacht s'en aperçoivent ,
enfermés qu 'ils sont dans leurs propres
pensées. Brusquement , le temps change ,
la mer s'agite . Tous s'apprêtent k quit-
ter l'Ile où Ils avalent débarqués. On
s'npemoit alors qu 'Anna a disparu . San-
dro . Claudia et un passager restent sur
l'île et continuent , mais en vain, les re-
cherches. Fatigués, les trois amis se ré-
fugient pour la nuit dans une cabine
de pécheur ,. Et ....

En 5 K 7 : Un ' film palpitant « Enigme
sous le chapiteau ». avec l'attrait et les
dangers de la piste .

AU PALACE : « S.O.S. PACIFIC »
La grande vedettes du cinéma Eddie

Constantine a Joué depuis 1952 dans
une série de films où 11 apparaît dans
des rôles de « durs ». On ne peut ou-
blier ses créations de Lemmy Caution
(«La môme Vert-de-Grls » — «Les fem-
mes s'en balancent») et du « Captain
Burt Brlckford » (Ces dames préfèrent le
mambo).

Dans S.O.S. Pacific » . Eddie Constantine

tient un de ses meilleurs rôles. « S.O.S.
Pacific » est l'appel déchirant de six
hommes et femmes, naufragés sur une
île du Pacifique , menacés du danger le
plus effroyable de notre siècle.

Eddie Constantine sera un des héros
de cette aventure. A ses côtés, Pler An-
gell , une des plus Jolies vedettes mon-
diales , la talentueuse Eva Bartok et bien
d'autres vedettes Internationales.

« S.O.S. Pacific » peut être Considéré
comme l'un des meilleurs films de « sus-
pense » et traite un sujet d' actualité qui
ne peut que nous Intéresser.

AUX ARCADES :
« L A  RUÉE VERS L'OUEST »

Ce « western » signé Anthony Mann
retrace la fameuse course de chariots
des pionniers qui. au signal donné,
s'élancèrent dans les étendues déserti-
ques pour prendre possession des terres
qui seraient les leurs dans le nouvel Etat
d'Oklahoma. Edna Ferber a écrit le ro-
man « Cimarron » , dont le film est tiré ,
et qui avait déjà été porté k l'écran
en 1931 avec Irène Dunn . Le principal
rôle féminin est tenu cette fols par no-
tre compatriote Maria Schell. dont les
partenaires sont Glenn Ford , Ann Baxter
et Russ Tamblyn. La folle course des
500 chariots de pionniers en 1889, pour
s'assurer les meilleures terres du' million
d'hectares offerts gratuitement est le
clou de ce film de plein air , en cou-
leurs et sur large écran .

En 5 â 7, samedi et dimanche , pro-
longation du « Voyage en ballon », le
délicieux film d'Albert Lamorisse. avec
ses extraordinaires paysages photogra-
phiés du haut du ciel.

AU REX :
« ROCCO ET SES FRÈRES »

Voilà l'extraordinaire réalisation de Lu-
chlno Vlscontl , franco-Italienne et de
classe Internationale. On y trouve Alain
Delon , Annie Glrardot , Renato Salvatorl ,
Katina Paxlnou. Roger Hanln , Paolo
Stoppa , Suzy Delalr , Claudia Cardinale et
combien d'autres artistes encore. Il n 'est
surtout pas possible d'exprimer en quel-
ques lignes toute la puissance déchi-
rante de ce triomphe néo-réaliste, d'au-
tant plus que la « Feuille d'avis rie Neu-
châtel » lui a consacré très récemment
une chronique , et ceci lors de la sortie
de ce film k Parts, sous la plume de
Cyril Grize , son correspondant cinémato-

graphique de la capitale française. Primé
partout où 11 pouvait l'être . « Rocco et
ses frères » , est très probablement le film
qui a fait couler le plus d' encre dans
tous les journaux ; aucun critique n'a
été insensible k cette œuvre q< 4 marque
un nouveau bond en avant vins l'art
de Viscontl. Sa projection a suscité des
mesures policières en Italie et le dossier
de la presse française à son sujet est
révélateur . C'est le chef-d' œuvre Intégral.

AU STUDIO :
« L E  GÉANT DE M A R A T H O N  »

En cinémascope et en couleurs , Jac-
ques Tourneur a filmé en Italie et en
Grèce cette grande fresque historique

qui nous offre en primeur la bataille
navale de Salamine en plus du célèbre
choc historique de Marathon. C'est l'oc-
casion pour un metteur en scène dont
l'adresse et le goût sont bien connus,
de nous éblouir par des scènes grandio-
ses et sauvages, contenant notamment
quelques plans fantastiques de beauté
de gestes guerriers. L'herculéen Steve
Reeves est, avec l'adorable Mylène De-
mongeot , la vedette de cette superpro-
duction réalisée avec un très grand soin
et qui procure une documentation pas-
sionnante sur une époque révolue , grâce
aux nombreuses recherches opérées pour
la préparation du film. Un livre d'his-
toire antique brillamment Illustré, qui
conviendra à tous les publics.
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Un cabriolet plein de promesses — promes- Les qualités sportives du cabriolet Rambler Son économie est tout aussi surprenante;
ses de lumière, de grand air , de vrais plaisirs American ne portent nulle atteinte à son les victoires de la Rambler American dans
routiers. Et promesses tenues! Le tout nou- confort. Grand, spacieux et commode à Pin- le concours d'économie Mobil-Gas en sont
veau cabriolet Rambler American est aussi térieur, il reste très « européen » dans ses la preuve éclatante. Son entretien cause peu
sportif que confortable. La fougue puissante dimensions extérieures. La capote en cuir de frais et sa solidité mérite la confiance. Le
de son moteur «Custom Flying Scott» étonne synthéti que inusable semanie par une simple «deep-di p» (app lication de la couche de fond
et charme le conducteur exi geant. Ses 127 pression de boutou. Les sièges-avion inclina- par immersion complète de la carrosserie)
CV-SAE ne décevront personne. Incompa- blés, confortablement rembourrés de caout- est la meilleure protection contre la rouille,
rable sur la route et dans les virages, ner- chouc-mousse,l'installation de climatisation Les parties du système d'échappement mena-
veuse dans les accélérations , vi goureuse et «Weather-Eye» , le lave-g lace et , sur deman- cées de corrosion sont revêtues de eérami-
robuste, cette voiture fait preuve d une per- de,Iatransmissionentièrementautoinuti que, que et garanties pour la vie. La nouvelle
fection technique incontestable. voilà quelques détails qui montrent le grand garantie du véhicule s'étend à 20 000 km

souci d'aise et de luxe mis en œuvre lors ou une année.
de la conception de ce cabriolet. /^^^SïE-^,

I.s f^r i e  Rambler American 1961 comprend des l îmnu^îne s  2 et 1 porté e , 6 places;  le cabriolet 2 porter .  5 places;  la station- f r ~~V ' ''̂ A-^^'.f '̂̂ ^àtmJLLljl;
wagon 4/5 portes, 6 places. Dans les séries Rambler Classic et Ambassador , l'Americaj a Motors offre également un grand iptiBvfffi ''
choix de modèles, ^, "'MPB Hf/aMIf^

J.-L. SEGESSEMANN , Garage du Littoral ^ ~̂
Exposition en ville : PLACE-D'ARMES 3, tél. 5 99 91
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fa indiqués en vitrine ou en rayon Û
B 49.80 = 39.80 net H
I 19.80 = 15.80 net j i
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Un grand assortiment des dern ières créations
vous sera présenté chez votre maroquinier

/j f eaetmann
Maroquinier Neuchâtel

P N E U S
NEUFS - REGOMMES aux meilleures conditions

OCCASIONS à partir de 10 fr.

PNEUS -S ERVICE KOpiU
Réparation des freins , garniture échange Standard

Neuchâtel TA 5 06 77
Crêt-Taconnet 2 Place de la Gare

GXDOOOOOOOOOOOOOOO^̂

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l' imprimerie de ce journal

OOG0OOOOO0OOO00OO (DOOOOOGOO0O00O0OOOOOOOGXD©OOO ^

Monsieur n'aime pas se baisser. C' est du reste _riSffl& ' ' MIL. Â^SSkMBEBJ
superflu. Dans le frigo mural , boissons et ',. ¦' .<#:;A^ÇIÉK̂ Sg '"]Baliments sont à la hauteur des yeux. Et conservés «S i '. A"- S rBjr^F[~*~*A J/| | >
à la température appropr iée: car son Elan ././-Br \m*VLĴ*»^^>/^ê
comporte ie nouveau systèm e à trois zones: E& ;. '.'A MB|j= l'̂ ^A-A"/'
une zone de congélation pour les mets glacés , 'affiS! . "- H -, W\ A""r |i T*j SrS& ]
une zone froide pour la viande fraîche et fE ; jj |  'l l&AJ— I
une zone de fraîcheur pour les autres aliments. mj B +z/ /^

8 modèles différents dès Fr. 498.- H H
Avantageuses .acilités de paiement. nj H

Place-d'Armes 1 - Neuchâtel - Tél , 5 18 36

Au lac de Brienz 'œSMÈQ&ÏÏ^Mnfe

Ouverture 20 mai 1961 
^̂ ^̂ ^

PRÊTS
«ans caution Jusqu 'à
Fr. 2000.— «ont ac-
cordés à ouvrier*, em-
ployés ou fonction-
naires solvables. Mo-
des de rembourse-
ments varies.
H. GRAZ, Lausanne.
Bureau : rue du Tun-
nel 15.
Tél. (021) 28 92 57.
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.><**•j£r3|p>v ^̂ 5̂ji['- ^^^^B ^Bî Î̂ EV ŵm8c f̂fiBfes^MS$™̂ j*-****' \'* >*suB |m̂ k̂ *̂̂ *̂ t̂ t**4iÈikMÊiiiîiiÊÊ Ê̂MMÊÊÎ^̂ KS9Sk
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le matin RafoS c'est fortifiant
le soir kâbâ c'est délicieux
lait au kaba c'est le régal

Kaba est une spécialité de là produc- Kaba se prépare au lait: c'est'le plus ^J s~\ 1/»y , , m*», i
tion Hag, a la fois légère et sub- digestible des fortifiants. En paquetsde | |U II il I V Istantielle.Ses pnncipauxconstituants- 200gàFr.1.55etde 500gà Fr.3 75 VJ| V J I V J I J fl <
cacao surfin, sucres facilement ^̂  ^̂  ^̂  ^̂  ^̂  "

assimilables, substances minérales
précieuses-apportent à l'organisme
des éléments bâtisseurs essentiels. une délicieuse spéclalité»HAG o t* u o. ,-oate Hag SA Feldmeilen ZH
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Cigarette...

GREYS
Symbole des

meilleures traditions anglaises

-•jRïyiy

Cigarette GREYS - VIRGINIA
GREYS avec et sans filtre No 9 20/1.—
Standard Î0/I.3O
Luxe, boite métal .20; 1.60

Pas de chef-d'œuvre au Festival de Cannes
mais des films de qualité

(Voir la « Feuille d'avis de Neuchâtel » du 16 mai)

Les films ont continué leur ronde
et , à la vérité , il n 'en est point ap-
paru de médiocres. Certains specta-
teurs ne s'en sont pas moins éton-
nés à considérer la pctile participa-
tion française , alors que nombre
d'acteurs français interprétaient des
films étrangers, américains notam-
ment ou franco-italiens. C'est que
non seulement la production française
a fléchi mais encore et surtout (pie
la production italienne use de mé-
thodes qui lui permettent l'engage-
ment d'interprètes français : les stu-
dios de la Péninsule , en effet , pra-
tiquent le double enregistrement, le
fi lm d'abord , puis les voix . On de-
vine combien cela facilite l'emploi
d'artistes étrangers , nécessaires à
l'Italie qui, si elle compte quelques
grands interprètes , n 'est pas riche
en comédiens.

Pas de foire à la criée !
Il convient de relever également

que la sélection finale du ministre
André Malraux , opérée d'après la
présélection des commissions offi-
cielles , a écarté deux films auxquels
allaient les faveurs de la critique
(cinématographique : l' un était de
Resnais : « L'an passé à Marienbad »,
et l'autre , qui a été présenté non
sans éclat dans un cinéma tle Can-
nes : « L'Enclos », de Gatti .  Il se-
rait téméraire de vouloir détermi-
ner les raisons du choix ministé-
riel : parce qu 'il a de profondément
affectif , un art comme le cinéma est
exposé plus qu 'aucun autre aux ju -
gements arbitraires. Peut-être « L'En-
clos », revenant aux camps tle con-
centration (un combat à mort y
était imposé à des captifs , en vain
d'ailleurs , les ennemis d'hier se
réconciliant ) , a-t-il paru ne pas avoir
sa place dans un festival. Nombre
tle journalistes mi l i t an t s  ne l'ont pas
pensé qui , avec trente confrères al-
lemands, ont rédigé une pétition et
tenté d'imposer leur choix à la di-
rection du festival.

Initiative dont on ne soupçonne
pas les intentions mais dont il faut
convenir qu 'elle conduirait ces com-
pétitions de l'écran à des manières
de plébiscites. Que les procédures
actuelles n 'aillent pas sans quelque
arbitraire , on l'accorde — et les
palmarès donc 1 —¦ mais elles main-
tiennent du moins un peu l'ordre
dans des manifestations qui se trans-
formeraient vite en foire à la criée.

L'Italie et les Etats-Unis
D'ailleurs , avec l'approche de la

fin , la publicité s'est faite plus in-
tensive et pour célébrer Claudia Car-
dinale , les Italiens ont égalé la pro-
pagande massive qui avait soutenu
les films soviétiques et tchécoslova-
ques. La jeune artiste qui n 'en est
tout de même pas à ses débuts n 'a
pas, en interprétant « La Viaccia »,
réalisé une « performance » — com-
me on dit en français cinématogra-
phique — transcendante , non que le
film de Bolognoni fût  sans méri te
par son habileté technique , mais le
thème du jeune paysan qui s'éprend
d'une prostituée est un poncif qui
ne trompe plus que les spectateurs
qui demandent au cinéma d'assez
vulgaires plaisirs.

Mais l'écran cannois a vu de plus
sains spectacles. Les Etats-Unis , avec

Une œnvre
du plus noble style

«Un Raisin au soleil », nous ont
rendu sensible , et fort pathétique-
ment, l'âme d'une famille noire fixée
i Chicago. Oui 1 théâtre filmé si l'on
veut, puisque le metteur en scène,
Daniel Pétrie, n'a guère fait  qu 'in-
sérer dans la comédie de Lorraine
Hansberry quelques extérieurs , mais
œuvre néanmoins d'une admirable
efficacité grâce à l'interprétation des
acteurs créateurs de la pièce à la
scène et qui , Claudia McNeil et Sid-
ney Poitier notamment , ont commu-
niqué aux moindres séquences une
authentique palpitation humaine.

< Une aussi longue absence », le
long métrage français de Colpi , qui
fut l'assistant d'Alain Resnais et qui
n 'a pu prendre auprès de l'auteur
d'« Hiroshima , mon amour » que de
bonnes leçons, ne fut pas moins
émouvant. Imaginez une femme dont
le mari a disparu dans la tourmente
de la guerre, déporté et mort là-bas
sans doute , qui, si grand est son
amour, l'attend et l'espère. Près du
p«tit café qu'elle tient à Puteaux —
et là Colpi a trouvé la poésie cachée
de la banlieue — un clochard passe
et repasse : un jour , elle le voit en
pleine lumière et ses yeux, son cœur ,
sa chair lui disent d'un coup que
cet homme est son disparu . Mais il
est amnésique : alors elle va s'effor-
cer de réveiller en lui le passé qui
lui est si cher. Hélas ! en vain , mais
•ans que cette première et tendre et
passionnée tentative la laisse déses-
Îiérée, sûre qu 'elle est de vaincre un
our l'oubli qui pèse sur le malheu-

reux vagabond.
Parce que le nom de Marguerite

Duras était à l'affiche on a dit son
scénario « littéraire » et je ne pré-
tends pas que certains autres scéna-
rios de sa main ne justifient pas un
tel reproch e, mais là , en vérité , tout
m'est apparu mesure et vérité et con-
çu pour que Colpi pût déployer les
prestiges d'une mise en place et d'un
mouvement d'une exceptionnelle qua-
lité. Alida Valli , au travers du re-
gard de qui passent toutes les lumiè-
res de l'âme, et Georges Wilson , ou-
bliant tout le théâtre où il excelle ,
furent les très grands interprètes de
oette œuvre du plus noble style.

On attendait de Zoltan Fabri qu 'il
restât fidèle au « Ballon rouge » :
non ! et il sied de louer un metteur
en scène qui ne se laisse pas empri-
sonner par le succès — c'est un
mélodrame rustique qu 'il a réalisé :
t Le Fauve », avec , au centre , un sei-
gneur paysan , brutal , sensuel , cava-
lier domptant  et les chevaux et les
filles et qu 'un coup de fusil justi-
cier viendra conduire à la mort.

Oeuvre aux traits un peu gros , mais
qu 'anime une ardente poésie popu-
laire et dont Ferenc Bcssenyei tra-
duisi t  dans un jeu parfai tement  adé-
quat la sommaire puissance.

Ceux qui aiment la chronique ju-
diciaire et ses énigmes ont trouvé
fort à leur goût « Le Dernier  Té-
moin » mais où force est d'avouer
que Wolfgang Staudte — encore que
le film soit techniquement t ienne ex-
cellente exécution — n 'a fa i t  que peu
montre d'invention.

C'est à un jeune  garçon — ce Fes-
tival a été le festival des acteurs-
enfants — cpie Fons Rademakers, le
metteur en scène hollandais, avait
conf ié  le sort de son fi lm « Le Cou-
teau » : les révoltes jusqu'au désir du
meurtre, d'un collégien découvrant
la vie et s ingulièremen t  celle tle sa
mère dont l'existence n'est pas sans
péché. Reitze van der I.inden s'y est

L'« équipe » du film américain «Aimez-vous  Brahms» se présente aux
festivaliers de Cannes : de gauche à droi te  : Yves Montand , Ingrid

Bergman, Anatole Litvak , metteur en scène, et Anthony Perkins.

révélé sensible et véridi que , sa na-
ture ayant sans doute trouvé dans
le metteur en scène les directions
favorables. Il ne faut  pas déduire
d'une telle réussite trop de promes-
ses pour l'avenir : la prime jeunesse
a des attraits qui souvent passent
l'art.

« Aimez-vous Anric ? »
« Aimez-vous Brahms ? » (mais

comme le disait un malicieux spec-
ta teur , c'est surtout la musique d'Au-
ric qu 'on a goûtée !) connaîtra , à
coup sûr , le succès considérable que
les marchands du cinéma lui prédi-
saient. Est-ce à dire que le roman
de Françoise Sagan passé par les
mains expertes de Litvak soit une
oeuvre d'art ? Non ! mais le film est
monté avec ce luxe qui séduit tou-
jours le public — un certain public
— et comme il réunit trois «grands»
de l'écran : Ingrid Bergman , Yves
Montand et Anthony Perkins — ce
dernier-là gagnant des voix pour le
prix de l ' interprétation masculine —
son affiche sera irrésistible.

Loin des lieux communs sentimen-
taux , il n 'est guère qu 'un film pour
avoir réellement amusé le public.
< Quelle joie de vivre. » On ne sau-
rait trop souligner — même si c'est
sur les traces de René Clair qu 'il
s'est avancé — ce que René Clément
v a jeté de trouvailles comiques et
comme il a conduit cette aventure
qui , au temps du fascisme (mais à
peine apparaît-il à l'épilogue pour ne
pas manquer à la règle qui veut
qu 'on le discrédite toujours en tant
soit peu) fait  d'un jeune soldat li-
béré le héros d'un complot anar-
chiste ourdi par des partisans qui
préfèrent la parole à l'action et qui
est amené à chaque coup à faire ce
qu'il ne veut pas faire. Ce n 'est qu'au
tout dernier moment, alors que de
vrais anarchistes , eux , font éclater
leurs bombes, que notre héros "mal-
gré lui , court à la recherche des
engins qui n 'ont pas encore éclaté
et, naturellement , voit son amour
un temps compromis, couronné. Ne
dites pas : « Ce n 'est rien. » L'œuvre
est tout à fait  charmante et le dia-
logue de Bost , si bavard que, soit le
film , a infiniment d'esprit. Comptez
au demeurant les films qui font rire.
D'ailleurs le charme ne manque pas
à cette bande joyeuse puisque c'est
Alain Delon qui joue le tendre et
craintif révolutionnaire malgré lui.

Si, en débutant , j'indiquais que
Claudia Cardinale ne s'était pas tirée
à ravir du rôle de prostituée que
Bolognoni , tout rusé qu 'il soit , lui
avait accommodé, son interprétation
de « La Ragazza con la valigia » l'a
montrée sous un jour cinématogra-
phiquement plus favorable. C'est' plus
un portrait qu 'a dessiné Valerio Zur-
lini qu 'un récit. Tout semble y être
axé sur un personnage sans grande
personnalité , mais qui est le prétexte
pour la Cardinale de jo uer de tous
les poncifs qu 'ont accrédités , diver-
ses et assez semblables dû moins
dans le procédé , toutes les vedettes
de l'écran. C'est à elle , naturellement
qu'est allée l'attention un rien dou-
teuse du spectateur , mais il faut sou-
haiter qu 'il ait bien vu l'adresse et
la bonne grâce du très jeune Jac-
ques Perrin.

Mais ce sont là des films qui ne
sauraient rivaliser avec c La Ciocia-
ra », grand morceau où la vie quo-
tidienne et le tragique de la guerre
s'inscrivent dans un style très sûr
et avec cette « Che Gioia vivere »
où , sous l'aspect italien , c'est l'es-
prit français qui s'amuse.

Hmel
Enfin Malherbe... non : Bunuel ,

qui avec t Viridiana » a clos la pré-
sentat ion des films. Grand film de
cette écri ture si expressive et qui ,
si elle s'entend à eerner le réel sous

toutes ses faces , sait aussi faire sail-
lir l ' intérieur des choses et des êtres.
Chez. Bunuel , la lumière  traverse tout
et révèle : ceux qui ont vu « Virriia-
na » l'ont retrouvé tout ent ier  et pa-
reil à lui-même. Mais son récit n 'est-
il pas romant ique  à l' excès et ne iiml-
l ip l ie - t - i l  pas à plais i r  les effets  ?
C'est l 'h is toire  d'une novice qui nous
est contée. L'oncle auquel elle rend
visite retrouve en elle toute la beau-
té de sa femme et il s'en éprend. Il
lui fa i t  revêtir  la robe de mariée de
sa femme disparue et , l'endormant,
s'apprêterait  à abuser d'elle si un
suprême remord ne l'envtjvait se
pendre. La malheureuse novice qui
se croit coupable de la mort tic son
oncle , va s'appliquer à l'exercice
d' une charité constante, mais elle
aura à faire à des mend ian t s  si in-
grats que l'un d' eux entreprendra
tle la violer. II v aura du sang à la

fin , mais la vie , paraît-il , repren-
dra... Naturellement , Bunuel trai te
tout cela dans un ton tragique qui a
le mérite de se garder des accents
du « mélo », mais c'est le scénario
qui pourrait gêner les jurés prêts à
choisir son film.

Mais le rideau s'est fermé et les
jurés en sont à leurs dernières con-
frontations. Il serait téméraire de
jouer au jeu des pronostics d'au tan t ,
à ce qu 'on dit , que règne sur les
juges le démon des divergences. Il
n 'est que de formuler le vœu que
le verdict ne soit pas déraisonnable
et qu 'à défaut d'avoir trouvé des
chefs-d'œuvre là où il n'y en avait
point , il désigne des films et des
interprètes qui témoignent de
l'amour d'un art où l'univers vient
chercher un divertissement qu 'on
voudrait toujours plus et mieux ac-
cordé aux exigences du cœur et de
l'esprit de l'homme.

Et ces lignes seront imprimées
quand sera proclamé le palmarès du
XlVe Festival international du film
de Cannes.

B. F.

Voici la mois de mal, et déjà l'on songe
aux vacances. Les enfants diabétiques da
chez nous auront aussi les leurs. Cette
année, c'est au chalet « Sur le Vau » ,
dans le Val-de-Travers, qu'aura Heu , du
1er au 22 août, le Vie Camp romand
de vacances pour enfants dtabétlquld.
Organisés par l'Association romande des
camps de vacances d'enfants diabétiques,
las camps précédents de Vaumarcus,
Nolralgue , Maroelln-sur-Morges et Cham-
péry connurent un grand succès. Nul
douta que celui da 1961 suscite le même
enthousiasme.

Trente à quarante enfants d'âge sco-
laire , venant de tous les cantons ro-
mands, vont , cet été , Jouer, chanter , faire
des excursions, des sports, bricoler... et
surtout se faire du bien. Ils n'oublie-
ront pas leur état , Ils apprendront à y
faire face. En effet , les enfants suivront
des cours qui les renseigneront sur leur
diabète , l'art de se soigner eux-mêmes
et la surveillance de leur affection. Si-
gnalons encore qu'un tel camp peut dans
bien des cas remplacer un séjour hospi-
talier.

Les cadres seront formés d'une équipe
de deux médecins, d'une Infirmière,
d'une diététicienne et de moniteurs, qui
tous veilleront au bien-être de l'heu-
reuse troupe. Le docteur Grandgulllaume ,
clinique Infantile à Lausanne, rensei-
gnera sur demanda tous les parents des
malades.

Le Vit» Camp romand
de vacances

panr enfants diabétiques
aura lien an Val-de-Travers
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EXPOSITION D'ARTICLES DE CAMPING I
rue des Sablons 41 (ancien entrepôt Coop)

HEURES D'OUVERTURE : RENSEIGNEMENTS : I
le vendredi de 14 h i 22 h R[jg [][] COFlCBrt 4 '  Magasin pour articles de camp ing,
le samedi de 10 h à 12 h ' tél. 5 97 69

de 14 h 4 17 h . *•*
¦. Saint-Honoré-Saint-Maurice ,

et, sur rendez-vous L3 UlE ! tél. S 44 22

Notre spécialisfe, M. Badoux, esf à voire disposition, sur demande,
pour vous conseiller dans lous vos problèmes d'équipement.

VISITEZ NOTRE EXP OSITION 1
Vous pourrez y voir la gamme comp lète de nos tentes montées, ainsi que

tout le matériel du parfait campeur.

ran nin Votre avantage
gP̂ ^Ĥ ^Ĥ ^H • Au lieu des timbres-ristourne , RABAIS de gS
¦T A-T A ] [ à— J 10% sur toutes les tentes commandées à fYo |P̂ 2 ¦ "'a 5̂H
»̂ _^̂  J L J*\ l'exposition et payées a la livraison. W f̂fl JkY^ÊW rr ^̂ A«cm K M̂J
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E ci 11 VOTRE QUOTIDIEN

engage tout da suite ou pour date a convenir,
pour son service de nuit

( ?  
auxiliaire d'expédition

? auxiliaire de rotative

Faire offres , avec références et prétentions de
salaire , au bureau technique de la Feuille d'avis de
Neuchâtel.

« FIAT » 600
1956

Toit ouvrant, gris
clair , très bon état méca-
nique, k vendre à un
prix intéressant. Tél.
5 59 51.

i y j \  
"
A\

A
CUVE
PRÊTRE
beau choix de 19.80 à 69.—

A vendre

« Lambretta »
150 cm8

en parfait état de mar-
che. Modèle 1955, 30.000
km. Facilités de paie-
ment. Tél . «74 85.
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Les familles de
Monsieur  et Madame

Jean-Louis et Rolande
MONTANDON - DUBOIS

profondément touchées par les multiples
témoignages de sympathie qui leur sent
parvenus en ces Jours de deuil , remercient
chaleureusement tous ceux qui , par leurs
messages, leur présence, leurs envols de
fleurs , ont prouvé soit leur attachement,
soit leur reconnaissance aux défunts.

Thonne, la 17 mal 1961.
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Neuchâtel, rue Saint-Honoré 5, K

u cherche W

i une apprentie vendeuse ï
gC Durée de l'apprentissage : 2 ans. %
Ë* Faire off res  ou prendre  rendez-vous ?
¦ par téléphone au 5 44 66. H

N E W - Y O R K
JEUNE FILLE

serait engagée par famille américaine
avec deux enfan ts , habi tant  New-York
City, pour aider au ménage.

Faire offres sous chiffres P 3439 N à
Publicitas, Neuchâtel.

Jeune homme nya.n
terminé son apprentis-
sage d'

employé de bureai
libre Jusqu'au 24 juin
cherche emploi comrai
surnuméraire ou poui

- remplacement. Possède
permis de conduire. Té-
léphoner au 7 62 20.

ACHATS
Batterie de cuisine ,

vaisselle , cuisinières à
gaz et électriques, ta-
bles, tabourets, armoi-
res, commodes, lit». —
G. Etienn e, bric-à-brac .
Moulins 13.

Wil il lffl iilil ll'M
Recueilli

PERRUCHE
Demander l'adresse du

No 1068 au bureau de
la Feuille d'a.vls.

Dr A. BOREL
CERNIER

DE RETOUR

J'achète
meubles anciens et d'oc-
casion, ménages com-
plets. S'adresser à Au-
guste Loup, place des
Halles 13, tél . 5 15 80.

m 81 vous avez des

I 

meubles k vendre
retenez cette adresse

AU BUCHERON
Neuchâtel , tél . 5 26 33

Je cherche

une caravane de camping
de 4 places , d'occasion , en bon état. — Faire
offres  au garage Freiburghaus, Corcel les.
Tél. 8 1182.

Changement de situation
Monsieur dans la cinquantaine cherche

situation. Parle le français et l'allemand, au
courant des text iles et t ravaux de bureau.
Désire trouver une place dans maison sé-
rieuse en qualité de vendeur, employé de
bureau, magasinier  ou réception-expédit ion.
Se mettra it facilement au courant. Libre le
1er septembre 1961.

Adresser offres écrites k C. G. 1906 au
bureau de la Feuille d' av is.

Espagnol de 24 ans, célibataire, cherche
pour date à convenir place de

MENUISIER - CHARPENTIER -E BéNISTE
dam la canton de Neuchâtel.

Ecrira sous chiffres P 3479 N a Publicitas,
Neuchâtel.

f  à

Nous cherchoni

REPRÉSENTANT I
déjà introduit auprès de la
clientèle d'hôtellerie et de café.
Hon gain accessoire.

Ecrire à la Maison WORLD
MUSIC, Lausanne, 17, avenue
Villamont.

¦r "*wa âmmmm *\mmmmmmmmàM

Entreprise de la ville (métallurgie
du bâtiment ) cherche pour entrée
immédiate ou à convenir

employée de bureau
pour travaux de comptabilité sim-
ple, ainsi que facturations et paies
des ouvriers. — Faire offres sous
ch iff res  E. L. 1961 au bureau de la
Feuil le d'avis.

FABRIQUE DE CADRANS
JEAN SINGER & Co S.A., PESEUX
engagerait tout de suite ou pour
époque à convenir :

ouvriers (res)
habiles et consciencieux (ses ) pour
travaux fins. Travail agréable.
Ecrira ou se présenter.

Jeune dame cherch<
travail dans

BUREAU
de préférence comptabi-
lité. Libre dés le loi
août. Adresser offres écri-
tes à P. M. 1962 au bu-
reau de la Feuille d'avis

Contremaître
cherche place dans chan-
tier à Neuchfttel ou en-
virons. Connaissance par-
faite de la languie ita-
lienne. Ad resser offres
écrites à C. J. 1959 au
bureau de la Feuille
d' avis .

Jeune Allemande con-
naissant & fond les tra-
vaux de ménage cherche
place comme

employée
de maison

où elle aurait l'occasion
de suivre l'université
tous les après-midi . En-

" trée immédiate , permis
de travail à disposition.

i Adresser offres écrites à
! M. TJ. 1965 au bureau de

lai  Feuille d'à vie.

Deux Jeunes

étudiantes
cherchent emploi pour
quelques après-midi ou
soirs par semaine.

Adresser offres écrites
k 125 - 284 au bureau
de la Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
cherche place

dans famille de langue
française ayant petits
enfants. Ecrire à H. Mo-
ser, rue du Midi 14,
Bienne 8.

Deux Jeunes dames Ita-
liennes cherchent

heures de ménage
Ecrire a Mme Caenaro,
rue Fleury 3, Neuchfttel .

Jeune fille
ALLEMANDE, de 22 ans,
cherche place tout de
suite pour aider au mé-
nage (avec enfante) où
elle aurait l'occasion de
bien apprendre le fran-
çais. Faire offres sous
chiffres P 10873 N à
Publicitas, la Chaux-de-
Fonds.

SECRÉTAIRE
sachant le français, l'al-
lemand, l'anglais et l'es-
pagnol cherche une pla-
ce k Neuchâtel , pour sep-
tembre ou octobre.

Adresser offres écrites
k C. I. 1943 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

cuisinière électrique
« Sarlna », k l'état de
neuf . Tél . 5 45 51 ou
6 04 67.

A vendre

pousse-pousse
« Juvémle » . Mme Mau-
rer, Râteau 1.

Cuisinière à gaz
en bon état, k vendre.
Pa rcs 101, 3me étage à
droite, le matin et le
soir.

A vendre un petit lit
d'enifant , avec matelas, k
l'état de neuf . Gilbert
Morandl , Favarge 65. Tél
5 5181.

A vendre

beau lit en noyer
h une place, Fr. 120.—.
Tél. (038) 5 0418 entre
13 et 14 heures.

«Taimii$»17M
1958, 41,000 Ion, comime
neuve, Fr. 6200.—.

«Peugeot » 203
avec radio, 1958, en par-
fait état, Fr. 3900.—.

« FIAT» 600
1959. 10,000 km, comme
neuve, porte-bagage, 3
pneus supplémentaire»,
Fr. 4O00.—.

Garage
LE PHARE

Poudrière» 161, Vauseyon
Tél . 5 36 27

A vendre, par suite de contre-affaire, une
voiture neuve

«Vauxhall Riviera »
8 CV, 4 portes, garantie d'usine ; fort rabais.

Ecrire sous chiffre» L. T, 1964 au bureau de 1*
Feuille d'avl»,

« DKW »
1956 , 26 ,000 km. Entiè-
rement révisée, 4 pneus
« X > neufs. Tott ou-
vrant . Soignée. Prix
avantageux. Téléphoner
aux heures de» repas au
(038) 9 63 13.

«VW» Karmann
Ghia

coupé 2 places, modèle
1960, k vendre 8000 fr.

S'adresser au Grand
garage de» Montagnes
S. A., la Chaux-de-Fonds,
tél. 039-2 26 84.

A vendre une

MOTO
MO om3 « Maloo BllB-
zard » , modèle 1957, en
parfait état , 14,600 km,
baa prix. Téléphoner au
bureau (039 ) 6 71 75.

« Peugeot » 403
modèle 1960, 26,000 km.,
radilo , comme neuve, à
vendre.. Tél . 8 11 45.

« Dauphine
Renault » 1960

12.000 ton, état de neuf ,
à vendre k prix avanta^
geux. S'adresser par té-
léphone au 5 59 61.

¦ 
Voitures I
d'occasion i

Renault 4 CV
1949 - 51 - 52 - 54 - 60

Dauphine 1960 - 61
Dauphine-Gordini 1959
Fiat 600 1955
Fiat 600 1956
Fiat 600 1958
VW 1959
Moto Puch 250 cm3 1953
Lambretta 150 cm3 1958
Vespa GS 150 cm3 1959

Grandes facilités de pai ement
grâce au Créd it officiel Renault

Vente - Achat

S.A. pour la vente des 1
automobiles Renault en Suisse H
NEUCHATEL, 1, avenue de la Gare

Tél. 5 89 09 ou 5 03 03
Ouvert le samedi après-midi

Aufos avanfageuses
Citroën 2 CV, 1956 Fr. 2600.—
Citroën 2 CV, 1952 » 1000.-—
Citroën 2 CV, 1959, fourgon . . » 3500.—
Austin A 40, 1954 » 2000.—
Austin A 70, 1951, revisée . . » 1500.—
Ford Taunus, Station Wagon

1956 » 4000.—
Lloyd 600, 1955, revisée . . . »  1800.—
MG 8 CV, 1955, conduite inté-

r ieure » 3000.—
Panhard Dyna , 1957 . . . . » 3000.—
Simca Mont lhérv , 1959 . . .  » 6000.—
VW , 1954, fourgon » 4000.—
VW Karman  Ghia , 1960, coupé » 8000.—
Renau l t  4 CV, 1954 » 1500.—
Fiat 600, 1958 » 3000 —
Chevrolet 6 cyl., 1957 . . . .  » 7000.—
Peugeot 203, 1950 » 1750.—
Opel Olympia, 1951 1200.—
DKW Karman  3-6, 1954, ca-

hriolet  » 4500.—
Citroën ID 19, 1959 » 7500.—
Citroën ID 19, i960 » 10,000 —

toutes en parfai t  état

MOTOS
NSU 250 cm3, 1955
Norton Domina to r, 500 cmS
H o f f m a n n , 125 cm3
Universal, 1954

Grand Garage des Montagnes S. A.
LA CHAUX-DE-FONDS

Tél. (039) 2 26 83 — Tel . (039) 2 26 84 |
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ftr Rrict ft l T^l>e ACE' ** ManB > road-
HV D I I9 I U I  5ter , avec hard top, moteur
et boite à vitesses entièrement revisés.
Accessoires refroldlsseur d'huile, chauffage,
déglvreur.

Actnn Martin Type DB3. COUP* * P1»-
MalOil n i d l l l l l  ces av6{. frein, B dis-
ques et servo, radio.

Aetnn Martin Type DB4, coupé 4 pin  -
MbIUn mai llll ces , avec radio, Impec-
cable, conduite à gauche.

Alfa RomeO emmena sprint.

SlfflCS Toit ouvrant.

Peugeot 203 ÏÏS11.wm,ati hlt*rieur

Alfa Romeo Avec radio.
Facilitée de paiement, échange, crédit

•<«g*jg3 Ŝ(̂ ^̂ S5yy —M*1 W' ̂ *
fc*V->—— 
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yll

^̂^̂ — —̂ C O N  F O R T  É C O N O M I E

BEAU CHOIX

de voitures PEUGEOT
D'OCCASION

PAR SUITE DU GRAND SUCCÈS DE VENTE DES NOUVEAUX MODELES

^ 71T cv P E U G E ©T
L'AGENCE DE NEUCHATEL offre plusieurs PEUGEOT 403 , modèles 1956
è 1959 , LIMOUSINES 4 portes, 5 places, avec ou sans toit ouvrant
coulissant en acier , 4 vitesses (deux voitures avec embrayage automatique
JAEGER). Une limousine commerciale 5 portes. PRIX à partir de Fr. 3500.—.
QUELQUES MODÈLES 203 à partir de Fr. 1200.—.

MODÈLES RÉCENTS OU REVISÉS RÉCEMMENT, GARANTIS SIX MOIS

TOUTES CES VOITURES PEUVENT ÊTRE VUES ET ESSAYÉES
A L'AGENCE PEUGEOT :

Garage du Littoral - J.-L Segessemann
Pierre-à-Mazel SI , début route des Falaises , NEUCHATEL - Tél. 5 99 91

EXPOSITION EN VILLE
Rue de la Place d Armes 3

A vendre pour cause
de double emploi , scooter

« Condor-Puch »
125 oc, parfait état, baa
prix . — Téléphoner au
7 15 80.

_ « B.M.W. »
Limousine 1955

6 places, avec radio, à
vendre ou à échanger.
Tél. (039 ) 5 44 55.

A vendre à bns prix et
en bon état

« Ford Consul »
Tél. 038-7 64 79.

A vendre super-moto

« B.M.W. »
250 cm3. Prix Intéres-
sant.

Garage du Seyon
R. Waser '

rue du Seyon 34-38
Neuchfttel

de double emploi ,

« RENAULT »
Frégate

modèle 1956 , belge , 95 ,000
km , Pr. 1000.—, à con-
venance avec radio -f-
FT. 300.— . Payement
comptant.

Tell Grandj c^n.  Lones-
ohamps 42, Hauterive.
Tél . 038-5 80 20.

A vendre

« LLOYD » 600
1958

4 vitesses. 3 CV. garan-
tie 3 mois. Crédit. Gara-
ge Frelburgha.us, Corcel-
les. Tél . 8 11 82 .

« Renault » 4 CV
1952

bonne petite voiture
d'occasion, à vendre à
bon marché.

S'adresser à F. Nlcolet ,
Neuchâtel , tél. 5 59 51.

«Chevrolet »
6 oyl., 1957, roulé 49 ,000
km, à vendre 7000 fr.

Tél. 089-2 26 83.

Belles
occasions

une Opel Record 1959
peu roulé ;

une Opel Capitaine
1959 en très bon
état ;

une Opel Record As-
cona 1959 en par-
fait état.

une Opel Record 1955
65,000 km ;

une Opel Record 1954
propre, en bon état ;

une Opel Record ca-
briolet 1954 avec
radio, comme neuve;

une  Opel Capitaine
1954, occasion uni-
que ;

une VW de luxe 1959
peu roulé ;

une  VW 1952, très
belle ;

une Renaul t  Frégate
1956 revisée ;

une MG 1947 limou-
sine Fr. 400.—.

Tél. 54455 (039)

A venore

« Simca P 60 »
modèle 1960. De premiè-
re main. Très soignée.

« Renault
Dauphine »

modèle i960. Aérostable.
Peu de kilomètres. Belle
occasion.

« Renault » 4 CV
modèle 1960. Superbe oc-
casion. Peu roulé.
Essais sans engagement
Facilités de paiement

Garage du Seyon

R. Waser
rue du Seyon 34-38

Neuchâtel
Agence Morris - M.O.

Wolseley

A vendre une

« FIAT » 600
1955

Prix Fr. 1400.—. Tél.
7 71 94.

A vendre beau scooter

« PUCH »
150 cm3, modèle 1958.
Très soigné. Peu roulé.
Prix très Intéressant.

R. WASER
Garage du Seyon

rue à\i Seyon 34-38
Neuchfttel

Facilités de paiement

J'achèterais

BATEA U
acajou avec moteur, pour
pêche et promenades ;
parfait état. Tél . (022 )
26 47 69 , R. Janner, 12,
rue Vieux .Collège, Genè-
ve.

A vendre

« VESPA »
1959. Prix h discuter.
Tél . 8 32 87 après 18 heu-
res.

H Garage Hirondelle
ml PIERRE SENN , P ie r r e -à -Maze l  2."!

Ç  ̂ Agence VW

l£s| Porsche , C h r y s l e r - V n l i a n t, Ply mouth

ŒJ»! Neuchâtel
m NOS OCCASI OHS
|VJ REVISÉES ET GARANTIES

$// % VW LlmouBlne 1953, bleue

Sf M  » W Limousine IM*, bleue

^ft 
VW Limousine 1P57 , grise

^  ̂ VW toit ouvrant . 1057 1!>5R , bleue

f W Limousine 1957/1958, verte

VW toit ouvra-nt, 1958/1959 , bleue

« Opel Record i™
M Fiat H 00 -
i Fiat 1 900 i»M

jJ2J Peugeot cabriolet «t»
vty Mercedes 220 toit ouvrant , îseo

 ̂
ESSAI SANS ENGAGEMENT

Jgg FACILITÉS DE PAIEMENT
$Jr) Tél. 5 91 12
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A ' A . 
L ¦' , '_. v ¦''

~- " 
'

Jr **
' - - n̂ Kl̂ iÎ-3  ̂ ¦** 

"¦'¦"
* 

••¦' ¦¦ f̂rWflssllKrf '̂' ' 
' "¦>;r>.Mww.— .- .¦.-.-..,...

t '̂ ^^BA'^iA'V ¦- . :"|H|̂ :':; '.

^^^IliÉL \ \^  Merveilleusement transparent,
Îk V  ̂\ le 

bas 
FLEXY-Stretch sans couture

É̂yA» \ (brevet <£0 accompagne en
-ff fff A  souplesse tous vos mouvements.

JE feft, Jk Vous pouvez compter sur lui:
m '' "̂ 8̂k ce n

est 
Pas un ^as délicat.

«¦ mmm\¦ unS ^
on double revers en Ban-Lon*

% ĝBBBH9^fy mou ^ e ^ es jambe s fines sans faire un
W;h ; W pli et les jambes fortes sans serrer.

FLEXY-Stretch existe depuis la gran- en vente chez .̂  ̂
J -

deur 1 pour jeunes f illes à lagrandeur  4 Je spécialiste f j i  W A ^^  ̂U
pour tailles f ortes ou très longues. du bas ^ M S/ î  f l l̂r̂̂A k m

P«tea»x 3 J&é\/tfVm
NEUCHATEL _ f

I ¦

* r̂ \
B A N  10 IV* un NYLSUISSE * surf in

Conservatoire de musique
de Neuchâtel

ï Mercrodi 24 mai 1961, à 20 h 15
Salle du Conservatoire

i Présentation par l'auteur
de l'ouvrage d'ERIC EMERY

I LA GAMME ET LE
LANGAGE MUSICAL

; ENTRÉE LIBRE

Rote! Prîncess pQtEldu nouveau
à la cuisine!

Vouf «fl<«f<ntoutiut«nt«nthou»iiimétQU« j--™fi
tfu canli nu -- T»- ili«ei Bl mattrtMM f*~ \ ^M
d» «¦•non ** Eurapa Rota '-PfncM» «t 'a l̂ ^^̂ l I' " ' J/^ it »¦ ¦ ¦ ¦ <J» longue* . - . . i «t d'un* «- \ // \ il \périe^t» uni*«n«H». -̂̂ * Q | r"̂  ̂ Q )
Titu'i-f» d» i» d'«ti«ction'ii'o'",«ui|, «,dA- *¦ "* ¦*¦ ¦ ¦**
r- ¦• par rAuocultsnSuuiMitarArtéitfl __,
l'Induatna (SWBUe flot«'-PM"cen «it bitn 1 fi\
plus qu'un ¦impie luxfli ilrg da cui»in« — Il F?~~"N. \ s*ouvre un» ère de trivial ménjger plut egré- 

JBÉBT̂  m̂Cj -  - A la cuiaine . Il voua ¦ ¦¦ i -• ¦  i de* ,,. vBT . — <Bfc
Uc*es ••¦ olua diverses: et-nce'. ; -- ¦- 1 

/ \ l U \fruitt et légume*, redj'fe e" curse . couoer, V J) _ \ \ Ji — \
tle*'. mélanger. ' - - ' •- entier, pétrir, U -UJ *¦ m»
r -  . -•• le cet*, r ¦¦ - • ¦  IAMHM I et fruits se*
c -1 etc. Prix seulement fr. 398.»

BnîlLoB
rue du Bassin 4, Neuchâtel [038] 5 43 21

Je cherche à louer
ba.teau k rames . Faire of-
fres sous chiffres H. O.
1067 au bureau de la
Feuille d'avis.

C H A U M O N T

Tél. 7 59 10

i ^mm ¦ ¦¦»¦¦—¦—̂B3 MflWWlSI^M!(—e % - net) ¦'̂  mm\mm m B̂ WœŒMmf B^mmm?Bt£Mn *f XgBËmm
(—6 % = nef )

1 Corned beel Rival . . . M * *» . !* 1.175 . Haricots « Boby » llû3 §
1 Thon blanc espagnol . «... - -.79' | ' k " "i0  ̂ 1
I Sardines portugaises «.. _ , -5I7 " 

Fraises .,., ,,„ 1.59° I
(Non-membres 5 %)

PJjTjWJJl SAMEDI i
|yJ BH BRIE AU K I R S C H  2.80 TRESSE FOURRÉE 1.50 §

Ij™"™™^̂ !;;'' _, "fBB^̂  "• ¦ ppHipSSS '̂|HW''?'é .̂ A SlfflaSEJawrè" s3j

L̂ L. iiib. Ê . 3&. JÊ& pf <;p<; frprpc Lwa

H aHiiui2E £̂£l

A CHIÈTRES (fà & '
POUR LES ASPERGES //f/f/fd'accord!... mais alors à f Lm iJS/J'i I

ppèsdeja âre
 ̂ T Mj Z•— LJœF ^#Téléphone 03J 69S111 ^^

Tous les jours, midi e! soir, bien servies!
Jambon de campagne, poulefs.
Réservez voire lable i.v.pl. H. Kramor-Hurni

VACANCES
Petite pension à le

campagne. Cuisine soi-
gnée, bain , terrasse, vue.
Nombreuses références .
Adultes Fr. 11.— par
Jour , tout compris ; en-
fants Fr. 6.—.

Hélène Randln. - Pllle-
vult . pension , RANGES,
sur Orbe (Vaud).  

Corsaire

DAME
veuve, de 66 ans, sans
enfants.  commerçante ,
très seule, désire corres-
pondre avec monsieur du
même âge . sérieux , ayant
bonne situation , en vue
de rompre solitude. Dis-
crétion assurée. Adresser
offres écrites à D. K.
1960 au bureau de la
Feuille d' avis . V- *Ŵ È\m$ ¦ A A3^---

IpPBON
vous invite à passer vos vacances
dans la petite ville fleurie
au bord du lac de Constance.
Bureau de renseignement Arbon
Tél. 071/4 78 25

Temple de Corcelles-C ormondrèche
Le dimanche 21 mai , à 20 h e u r e s

Concert de Pentecôte
donné par

SUZANNE ROBERT, organiste
JEAN JAQUEROD, violoniste
PIERRE SANCHO, violoncelliste

Au programme : œuvres de Couperrin , Olerarn.ba.ul1i,
Barrière, Bach et Haendel.

Une collecte, recommandée, sera faite k la sortie.

j Camping du Pécos
Grandson / près d'Yverdon

(lac de Neuchâtel)
Site charmant au bord du lac

Installations ultra-modernes
Tél. (024) 2 49 69

Samedi 20 mai , à Lausanne
Match international de football

SUISSE-BELGIQUE
Départ : 14 h 15, Fr. 9.50

Demandez programmée et renselgnemente

Autocars FISCHER ^^^T1'
nu Voyages & Trans ports (80"TéleV8oc4rf!')

f \
LAUSANNE £T

Sl'ISSE - BELGIQUE
Départ : 15 heure» *r' î,,5°

DCn NE Mercredi
FINALE DE LA COUPE ,. _ .

D'EUROPE 31 mal
Départ : 16 heures pr ^ 7.—Billets d'entrée & disposition

Renseignements et Inscriptions

Neuchâtel - Tél. 5 82 83\ t

I RESTAURANT DES BUGNEN ETS I
Samedi 20 mai , dès 20 h 30,

I B * A *  L I
Orchestre « Idéal Musette >

Tous les Jours

( \Davantage
de puissance

en côte avec

BPZOOMJ ̂ «^

LJSÉHfe^E* v/démarre plus
JJB|| Î  ̂ facilement, reste
Wffy propre plus longtemps et

vous assure de meilleures perfor-
mances avec BP Zoom, le carbu- taa&Hrt

rant rouge pour scooters et vélomo- V • J yf
teurs. Faites-en vous-même l'expérience ! ^̂ P̂

Tîf/a i Pour tous les moteurs 2-temps - le mei l leur carburant :  JDX XC/C/iW



IB® service d'ordre
toujours plus actif à Evicm

APRÈS LE VOL D'EXPLOSIF A SATIGNY

Des barrages ont été installés près de la ville et toutes
les voitures sont contrô lées par la gendarmerie

EVIAiV ( U P I  et A T S) . — Tandis que les Evianais commentent
l'arrestation de Staub — nui aurait joué un rôle important dans
l'assassinat de Camil le  Blanc, l 'ancien maire — la vil le prend
peu à peu le visage d'une cité abritant une conf érence.

Les journal is tes  cont inuent  d'a f f luer ,
la maison de la presse s'anime , les té-
léphonistes sont à leur poste.

Un service d'ordre plus actif
Depuis jeudi ma t in , le service d'nr-

dre s'est montré bcaucoups plus actif
h la suite du vol de cinq kilos d'ex-
plosif à Satigny. Toutes les routes qui
conduisent  à Evian sont é t roi tement
surveillées. Des barrages de gendarme-
rie ont été instal lés  à quel ques kilo-
mètres de la vi l le  et procèdent au con-
trôle de toutes les voitures qui s'y
rendent. Ce qui , évidemment , ne va
pas sans provoquer d ' importants em-
bouteillages.

Des dispositions ont également été
prises pour que, en quel ques secondes ,
des herses puissent être posées sur la
route. Des tentes ont également été
installées, où auront lieu les fouilles ,
voire les interrogatoires , des éventuels
suspects.

M. Joxe, premier orateur
L'ouverture des négociations aura

lieu samedi à 15 heures. On sait main-
tenant que M. Louis Joxe , ministre dé-

légué chargé des a f fa i res  algériennes et
chef de la délégation française , sera
le premier orateur. Il fera un exposé
d'ensemble sur la position de la Fran-
ce.

Du côté français , on exprime le dé-
sir d'aller aussi loin que possible dans
la discussion. Et tout en se demandant
si le « G.P.R.A. » pourra se libérer des
mots d'ordre qui ont servi et servent
encore de t r empl in  a l' action des com-
b a t t a n t s , on pense , du côté français ,
que la durée et les dif f icul tés  des né-
gociat ions ne devraient pas exclure , si
le « G.P.R.A. » accepte , une discussion
réaliste concrète , des chances d'accord.

La délégat ion française à la confé-
rence d'Evian n 'est pas encore entière-
ment  const i tuée.  Une personnali té mili-
taire assisterai t  M. Joxe comme vice-
président de la délégation et serait dé-
signé incessamment. D'après certaines
informat ions , il serait question de fai-
re appel au général Le Puloch , chef
d 'é tat-major  général de l'armée de ter-
re, ou au général Beauffre , délégué de
la France au comité permanent de
l'OTAN , qui a été reçu longuement ,
mercredi , par le général de Gaulle.

Les juifs achetaient
leur billet

pour les camps
de la mort

Le procès Eichmann

JÉRUSALEM (UPI). — Au procès
Eichmann , mercredi matin , l'audience
a été consacrée à la lecture de divers
documents versés au dossier.

Cette lecture a apporté quelques nou-
veaux détai ls  sur l'univers de cauchemar
dans lequel se mouvait  le l ieutenant-
colonel de S.S. Adolf Eichmann , grand
ordonnateur du massacre des juifs.
C'est ainsi  qu 'on a appris que les frais
occasionnés par le transport  des juifs
vers les camps dé la mort é ta ient
acquit tés  au minis tère  des t ranspor t s
du Rèich par les services d 'Eichmartn ,
qui disposaient  à cet effe t  d'uri compte
spécial , le compte « W », a l imenté  par
l'argent saisi sur les juifs.  Ainsi , les
victimes achetaient  à leurs propres
fra is  leur billet pour les camps d'ex-
ter rh i r ta t lon .  C'étaient toujours des al-
lers simples , jamais des aller-retour...

Quand un juif était  déporté , on com-
mençai t  par saisir tons ses biens. Un
quart al lai t  au fameux compte « W » et
le reste à l 'Etat . La victime était en-
suite envoyée dans un camp de transit.
On ne lui permet ta i t  d'emporter que
ses papiers d ' iden t i té  et quelques objets
personnels , tels que montres  ou bagues.
Nature l lement , une fois arrivé au earrip,
le déporté était  débarrassé de tous Ces
objets.

Les documents produits au procès
montrent  également qu 'Ëichmann était
loin d'être le sous-ordfe qu 'il prétend.
C'est ainsi  que chaque fois qu'une am-
bassade étrangère s'adressait au minis-
tère des affaires étrangères du Relch
pour demander la grâce d'un juif , la
requête était  automatiquement trans-
mise à Eichmann , qui décidait souve-
rainement .  Sa décision , d'ailleurs , était
toujours la même : la requête était
refusée.

Première audition en Allemagne
de l'un des huit témoins

allemands
La première audition de l'un des huit

témoins allemands du procès Eichmann
qui seront entendus par un magistrat
allemand s'est déroulée jeudi matin à
Neùss.

Or, Eberhard von Thadden , ancien
expert dès questions juives au minis-
tère des af fa i res  étrangères , qui est
main tenan t  directeur d'une entreprise
métallurgique près dé Dusseldorf , a été
entendu à huis clos . Il a fait  savoir
à la presse , par un communiqué dis-
tribué par son avocat , qu 'il n 'avait ja-
mais eu aucun rôle dans les agisse-
ments  d'Adolf Eichmann.

Les OccidentauK hostiles
aux exigences soviétiques

sur le droit de veto

Après la déclaration de M. Gromyko à la conférenc e de Genève

Ils soulignent cependant les aspects positifs du plan russe
et estiment que la route reste ouve rte

GENÈVE (UPI).  — La conférence de Genève a repris ses
travaux hier après-midi à 16 h 05.

Au cours de la matinée, alors que M.
Dean Rusk, chef de la délégation amé-
ricaine, rendait une visite de courtoi-
sie an président de la Confédération
et au ministre suisse des affaires
étrangères, à Berne, les représentants
des Occidentaux se réunissaient dans
la villa de M. Couve de Murvil le  pour
faire le point de la situation telle
qu 'elle se présentait après les propo-
sitions soviétiques développées mercre-
di par M. Gromyko.

De cette réunion , il ressort essen-
tiellement que les Occidentaux , tout en
soulignant l'aspect positif de plusieurs
points du plan soviétique , ont néan-
moins estimé impossible d'accepter
leur point de vue sur le droit de veto.

Les Américains , en particulier , re-
doutent que ce qu 'ils appellent le «dou-
ble veto» prévu par M. Gromyko
n'aboutisse en fin de compte à blo-
<ruer toutes les in i t ia t ives  que pourrait
prendre la commission de contrôle.

Dans les milieux occidetnaux , on de-
meure malgré tout relativement opti-
miste. On pense en général que les So-
viétiques ont posé des exigences maxi-
mum s, quitte à faire des concessions
dans les jours qui v iennent .  Dans l'état
actuel des choses, affirme-t-on dans
ce* milieux , la route reste ouverte en
rue d'un compromis acceptable.

Intervention indienne
Premier orateur de la session d'hier

après-midi , M. Krishnan Menon , chef
de la délégation indienne, s'est, à la
surprise générale, aligné sur la posi-
tion occidentale en ce qui concerne le
droit de veto préconisé par le minis-
tre soviétique des affaires étrangères.

La prise de position de M. Menon
prend une importance d'autant plus
grande que l'Inde est, avec le Canada
et la Pologne, l'un des trois membres
de le commission de contrôle.

M. Menon , qui a parlé environ une
heure, a assorti ces critiques du plan
soviétique de reproches tout  aussi sé-
vères à l'égard des Etats-Unis.

Après avoir rejeté les suggestions de
M. Dean Rusk tendant  à élargir la com-
position de la commission de contrô-
le, M. Menon a également rejeté les
accusations américaines concernant de
prétendues violations du cessez-le-feu
au Laos depuis le S mal , date de la
cessation des hostilités.

Les propositions de M. Menon
Quoi qu 'il en soit , a poursuivi M.

Menon , la commission internationale de
contrôle ne doit pas devenir un « su-
per-gouvernement ». Il a préconisé la
création autour du Laos d'un « cordon
sanitaire », contrôlé par la commission,
afin d'empêcher l'entré» d'armes dan s
le pays.

Abordant le problème d'une assistan-
ce technique, indépendante de toute
condition politique, telle que l'avait
préconisée M. Gromyko, le représentant
de l'Inde a proposé qu'elle soit distri-
buée par le canal exclusif de la com-
mission internationale.

Incident diplomatique
ou coïncidence ?

Le second orateur de la session de
hier après-midi a ét« à l'origine d'un
Incident diplomatique. En effet , alors

que le représentan t  du Pathet-Lao s'ap-
prê ta i t  à prendre la parole , on vit  le
chef de la délégation américaine  quit-
ter la salle de séance accompagné de
son garde du corps et par t i r  en voi-
ture .

Il est d i f f i c i l e  de se rendre compte
pour le moment  s'il s'agit  d'un geste
délibéré de M. Dean Rusk ou d'une
coïncidence. En tout cas , M. Avcrell
Harr iman , le second représentant  amé-
ricain par ordre d ' impor tance , est resté
dans la salle.

Interrogé à la suite de cet incid ent ,
le secrétariat de M. Rusk a déclaré que
le chef de la délégation amér ica ine
avait  un rendez-vous avec le prince
Nnrndnni Silmnnult

Les propositions françaises
M. Maurice Couve de Murvi l le , inter-

venant  après M. Kr ishna  Menon , a dé-
f in i  au nom de la France les grandes
lignes des dispositions qui pourra ien t
être prises pour proclamer et garantir
l ' indépendance , la souverainet é et la
neu t ra l i t é  du Laos :

# Le gouvernement laotien devrait
marquer , dans une déclaration , la vo-
lonté du peuple laotien de vivre dans
un Etat souverain , indépendant , de fai-
re respecter son unité et son Intégrité
territoriale. Il proclamerait son Inten-
tion de suivre une politique de neu-
tralité.

# Dans une autre déclaration , les
puissances représentées à cette confé-
rence devraient prendre acte de l'en-
gagement laotien. Elles s'engageraient
4 leur tour à respecter l ' indépendance
et la neutralit é du Laos et s'Interdi-
raient toute ingérence dans les affai-
res intérieures de ce pays. Elles s'in-
terdiraient aussi toute assistance mi-
litaire ou toute livraison de matériel
militaire au-delà de ce qui est stricte-
ment nécessaire pour la défense inté-
rieure du pays.

# Dans un protocole annexe , se-
raient précisées les condi t ions dans les-
quelles serait contrôlé le respect des
engagements pris par les uns et par
les autres dans le domaine militaire.

Le ministre français se propose de
soumettre à la conférence , avant la f in
de la discussion générale , un projet
des deux déclarations.

La nouvelle
République fédérale

sera composée
de dix-neuf Etats

CONGO

LÉOPOLDVILLE (AFP) . — Dix-neuf
Eta t s  composeront la nouvelle Répu-
blique fédéra le du Congo , annonce-t-on
jeudi of f ic ie l lement  de Coquilhatvi l le ,
où se t ien t , depuis 26 jours , la confé-
rence des leaders congolais .

Les observateurs notent que la con-
férence s'est montrée très conciliante
puisque toutes les demandes — ou
presque — Ont été admises, et relèvent *
que les Etats recouvrent presque touW
jours un groupe ethnique.  Ce sont les
provinces où les mélanges de groupes
t r ibaux sont le plus prononcés qui
ont été le plus divisées .

Les mêmes observateurs notent  éga-
lement que les décisions de la confé-
rence de Coquilhatvi l le restent pour
l ' ins tant  très théoriques , au moins pour
la moi t ié  du territoir e : trois provin-
ces : l'Orientale, le Kivu et le Kasaî
n 'étant représentée que par des « gou-
vernements  en exil > .

FESTIVAL
DE CANNES
( SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE )

Enfin , le jury  a souhaité , et il a
obtenu de l'association française du
fest ival  du f i lm , que f û t  créé un prit
nouveau qui porterait le nom de « Prix
Gary Coopèr e , et qui reconnaîtrait dé-
sormais la valeur humaine du sujet
traité . Le prix « Gai-y Cooper » a été
décern é, pour cette année , au f i l m  « On
raisin au soleil », pour les Etats-Unis.

Pendant que ces prix o f f i c i e l s  étaient
décernés , celui de la centrale catholique
du cinéma a été décerné au f i lm
c Le mal de vivre », Etats-Unis .

Le prix de l'association de cinéma
et de télévisi on , a été décerné au f i l m«¦Viridinna » , de Luis Bunuel , pour le
f i l m  o ff ic ie l lement  en compétition , et
au f i l m  « L' enclos » , f i l m  d'Armand
Gatti , pour f i l m  hors-compétition.

Rappelons que ce prix de l' association
des écrivains de cinéma et de télévision
avait couronné , il y a deux ans , le f i l m
t Hiroshima mon amour », l'an dernier
It f i lm c L'avventura ».

Par ailleurs, le grand prix « Euro-
Dision » pour la fiction , a été attribué
au f i lm  « La sorcière », URSS. L'« Euro-vision » , pour les f i lms  documentaires ,
a été attribué au f i l m  « The day of
Whisk y gap » , de Collin Lerou , Canada.
Une mention de Va Eurovision » estdonnée au f i l m  « Simp licissimus », de
Rudolf  Kammal, Autriche. Enf in , unhommage sp écial est rendu au f i l m  « Un
rive », de Jean Prat.

Le prix du court métrage , décerné
par le jur y  of f ic ie l  du fes t iva l  pour
les courts métrages , est établi de la
manière suivante : Palm e d' or, à « La
peti te  crière » , France , réalisé par Car-
los de Villadebo , et un prix spéc ial
est décern é au f i l m  « Duel », Hongrie ,
de M. Gyula Macskassy.

Pêle-mêle * Pêle-mêle
M. BOURGUIBA ET L'ALGÉRIE

L'issue essentielle des négociations qui
vont débuter samedi à Evian , est « la
substitution d'une paix réelle ù la guerre,
c'est-à-dire une coopération amicale en-
tre les peuples de France et d'Algérie »
a déclaré jeudi matin le président
Bourguiba au cours d'une conférence de
presse organisée à l'ambassade de Tu-
nisie à Londres. '

NOUVELLES INCULPATIONS
A ALGER

Vingt-quatre personnes ont été défé-
rées au parquet d'Alger et inculpées
de participation directe au mouvement
insurrectionnel , apprenait-on jeudi matin
de source autorisée , à la préfecture
de police d'Alger.

Trente-trois autres personnes ont été
déférées au parquet et inculpées pour
détention d'armes. Sur ces 57 inculpés ,
51 ont été placés sous mandat de dépôt.

M. COUP DE FRÉJAC
ET LE 20 MAI

Interrogé sur les rumeurs qui circu-
lent au sujet de la journée du 20 mai ,
M. Coup de Fréjac , directeur de l'infor-
mation à la délégation générale, a dit
qu 'effectivement certains bruits laissent
supposer qu 'il pourrait  y avoir à Alger
une tenta t ive  de grève ce jou r-là , et
qu 'il y avait  lieu de cra indre  qualques
désordres.

LES ATTENTATS EN FRANCE
ET EN ALGÉRIE

Une charge de plastic a explosé dans
la nui t  de mercredi à jeudi , vers 2 heu-
res , sur la voie ferrée Paris-Rome, en-
tre Aiguebelle et les Chavannes , à une
cinquantaine de kilomètres de Modane.
Les dégâts sont Insignifiants .

D'autre part , les attentats se sont
multipliés cette semaine dans les mi-
lieux des travailleurs nord-africains du
nord de la Moselle et de la Meurthe-
et-Moselle. C'est ainsi qu 'en l'espace
d'une semaine, quatre musulmans , ainsi
que deux cafetiers sont tombés sous les
balles des tueurs du F.L.N.

Enfin en Algérie, les attentats se
poursuivent. A Bône, un étudiant euro-
péen , connu pour ses opinions libérales ,
à été tué dans l'appartement de ses
parent par une explosion de plastic.

A Bône également, un attentat à la
grenade a fait, Jeudi soir, un mort et
onze blessés.

LES PÊCHEURS ET LA T. V. SUR LE BORD DE L'AREUSE
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CHRONIQUE RÉGIONA1M

( sp )  A l' occasion de la restauration du temple de Môtiers la TV est
"J,? ",* f

*?irî V rerrtn!>c- Elle « p r o f i t é  de prendre cette pit toresque scène
11 nnl f e  I Arcasc .- ,„i péche ur à la truite qu 'examine avec attentionlï p asteur J . -J. Bovet (le p remier depuis la gauc he) .  Pêcheur en eau
U lî 'i P echcl,r d *»»- voità <?"'' a l'air de fa i re  philosophi quement rêverle peintre Jean Latoiir ( c o if f é  d'un béret basque) et qui l'inspirerapeut-êtr e pour une pro chaine œuvre.

'Phot. Scheltlng, Fleurier)

En vue de son match du tour préli-
minaire de la coupe du monde contre
la Suisse du 28 mai à Stockholm ,
l'équipe suédoise a disputé hier soir une
rencontre d'entraînement contre Arsenal.
Le match a eu lieu à GStcborg, devant
42 ,000 spectateurs. Les Londoniens se
sont imposés par 3-2 (2-2). De façon
générale , l'équipe Scandinave a déçu.

0 Au stade Bernnbeu de Madrid , devant
90 ,000 spectateurs, l'Espagne et le pays
de Galles ont fait match nul 1-1 (0-0),
au terme de leur match comptant pour
le tour préliminaire de la coupe du
monde ( groupe Europe 9).

Vainqueurs au match-aller à Cardiff
par 2-1 , les Espagnols sont qualifiés pour
affronter le gagnant du match Maroc -
Ghana (sous-groupe africain). Le gagnant
de cette dernière confrontation sera qua-lifié pour le tour flnaJ au Chili.
• La troisième étape, Dokkum - Emrnen(198 km) du Tour cycliste de Hollande,
a été gagnée par le Hollandais Rent-meester devant ses compatriotes Westdarfet de Groot.

Les footballeurs suédois
battus par Arsenal

< Nous échangerons
contre des tracteurs >

les envahisseurs

CYNISME CASTRISTE :

LA HAVANE , (Reuter) .  — Prononçant
un discours devant les B000 membres
de l'association des pet i ts  paysans ,
M. Fidel Castro a déclaré mercredi :
« Nous a l lons  faire  t r a v a i l l e r  les en-
vahisseurs. SI l ' impérial isme ne veut
pas que sa vermine t rava i l le , nous
les échangerons contre des tracteurs
ou des bul ldozers  ».

« Les gens riches , a poursu iv i  M.
Castro , accepteront sans doute  de don-
ner un t racteur  pour avo ir  leur fils.
Mais nou s ne voulons pas les échanger
un à. un. -Nous .,  les échangerons tous
ensemble , à l' exception des grand s c cri-
minels  » .

Le premier ministre a rappelé que
l'Espagne avait  troqué les soldats de
Napoléon contre des cochons , et a
a jouté  : « Nous serons plus ra f f inés ,
quoi que Kenned y ne soit pas Napoléo n ».

Est-ce une  boutad e ? Les observateur s
pol i t i ques de la Havane  inclinent à
penser que cette offre d'échange est
faite sérieusement.

La rencontre
des deux « K »

dominera les entretiens
/kfônauer-de Gaulle

ALLEMAGNE DE L 'OUEST *

BONN (UPI). — De quoi vont parler,
durant  leurs entretiens de samedi à
Bonn , le chancelier Adenauer et son
hôte , le président dé Gaulle ? Les deux
chefs d'Etat ont si bien gardé le se-
cret que même leurs proches collabo-
rateurs ne savent rien.

Dans lès milieux diplomatiques d»
la capi ta le  fédérale , on pense toutefois
que l 'éventuelle rencontre Kennedy-
Khrouchtchev à Vienne et ses possi-
bles incidences sur l 'évolution des
grands problèmes in te rna t ionaux , dô'
mineront  les conversations.

¦ERJVE

Pour la première fois
le canton élit

un chancelier jurassien
(C.P.S.) C'est avec une profonde satis-
faction que les Jurassiens bernois au-
ront appris , mercredi , l'élection d'un
des leurs aux fonctions de chancelier
d'Etat. L'événement revêt en fait une
portée historique, car c'est la première
fois, depuis la réunion du Jura au can-
ton, qu'un de ses ressortissants est
promu à cette importante fonction. Un
poste de vice-chancelier avait été créé
en 1949 à l ' intention d'un représentant
du Jura , ce qui permit à M. Hof , avo-
cat, de devenir le premier vice-chance-
lier du canton.

A la retraite du chancelier Schnei-
der, qui a rendu au cours de sa longue
carrière, de signalés services au canton ,
il semblait que le vice-chancelier eût
dû prendre automatiquement sa succes-
sion , ceci d'autant plus que M. Hof
parle parfaitement les deux langues.
Il en aurait  d'ailleurs été ainsi si la
question de la couleur pol i t ique n 'était
pas entrée en ligne de compte. Mais ,
alors que le chancelier sortant appar-
tient au parti des paysans , art isans et
bourgeois , le vice-chancelier , lui , est
radical. C'est la raison pour laquelle
le parti des P.A.B., qui fait  la pluie
et le beau temps dans  le canton , est
parvenu à persuader le Conseil exécutif
de présenter une double candidature
avec MM. Hof , vice-chancelier , et Wag-
ner, secrétaire de la direction des f inan-
ces, ce dernier étant  précisément
membre du part i  paysan.

Par la suite les P.À.B. se virent tou-
tefois abandonnés par les autres partis
qui ava ien t  compris  la nécessité de se
rallier à une solution d'en ten te  entre
les parties a lémani que et romande du
canton , tontes les qua l i f i ca t ions  requi-
ses. De cette constellat ion ré sulta , mer-
credi matin , le vote suivant  : 104 voix
sont allées à M. Hof et 85 à M. Wagner.
Celte décisio n est un témoignag e  de la
matur i té  po l i t ique  des députés bernois.

Le nouveau chancelier de l'Etat deBerne, qui est bourgeois de Laufon ,est né en 1004 et a été élevé à Delé-mont. Ses études terminées, Il ouvrit
une étude d'avocat dans cette ville , où
il resta établi j usqu 'à son élection auposte de vice-chancelier. Dans l'armée ,M. Hof a le grade de colonel et fonc-t ionne comme grand juge de la 2medivision.

( S U I T E  D E  L A  P R E M / Ê R E  P A G E )

En ce qui concerne les express
Internationaux , le trafic a été assuré
de façon satisfaisante, disent les spé-
cialistes du rail , avec peut-être quel-
ques fantaisies sur les horaires , mais
sans que les passagers qui se ren-
daient à l'étranger aient dû renoncer
au départ . II est vrai qu 'il s'agit de
trains qui ne quitten t Paris qu 'une
fols par jour et il est bien évident que
la S.N.C.F., pour des considérations de
prestige et de bon voisinage, avait ré-
servé tout le personnel disponible à
la desserte de ces convois Internatio-
naux.

Cela noté , il sied de souligner  que
cette double grève des t ransports  a
été, du point de vue syndical , une
réussite autant  dire sans précédent et
dont l'ampleur n 'a pas été sans susci-
ter quelques surprises dans les milieux
officiels.  Intoxiqués , par on ne sait trop
quels souvenirs — peut-être celui de
l'échec de la grève de 1958, quand de
Gaulle venait à peine de reprendre le
pouvoir — ces mêmes milieux avaient
escompté de nombreuses défaillances.
Elles ne se sont pas produi tes  et , com-
me le pouvoir n 'a pas voulu faire usa-
ge de $on droit  de réquisi t ion (sans
doute parce qu 'il aurai t  été devant un
échec f lagran t ) , il s'ensuit  que les orga-
n isa t ions  syndicales en général , et la
C.G.T d'obédience communiste  en par-
t icul ier , interprètent  le « succès » de
cette grève des transports comme une
sorte de victoire ouvrière contre « la
réaction des gouvernants  gaullistes ».
C'est un point  de vue, évidemment très
sol l ic i té , mais qui recèle cependant une
part cer ta ine  de véri té ,  pui sque, à l'ex-

ception de quelques centrales indépen-
dantes , peu importantes numériquement
d'ai l leurs , toutes les organisations ou-
vrières se sont retrouvées au coude à
coude dans une mani fes ta t ion  dont on
ne saurait dire , honnê tement , qu 'elle
peut laisser les pouvoirs publics indif-
férents.
Les Parisiens ont mangé f ro id

Aux cheminots et agents des trans-
ports en commun , les employés de
l'électricité et du gaz de France ont
apporté le concours de ce que l'on
pourrai t  appeler une grève complémen-
taire. Pas de courant dans la matinée
et baisse de pression du gaz ont pro-
voqué des perturbati ons importantes ,
non seulement au domicile des parti-
culiers , mais bien davantage encore
dans  l ' indust r i e  et le négoce. Faute
d'électricité — cette panne imposée a
duré de 8 heures à midi — des ate-
liers ont dû renvoyet leurs ouvriers
et des maisons de commerce inviter
leurs employés à faire une peti te pro-
menad e au soleil. Quant au manque de
gaz , il a obligé d'innombrables Fran-
çais à manger froid et à substituer
à leur classique « beefsteak - pommes
fri tes  » la t r is te  tranche de ja mbon
accompagnée de quelques feuilles de
salade.

Et puis il y a eu aussi la marche
à pied des Parisiens. Des embouteilla-
ges faramineux se sont produits le
matin , pour le départ au travail , et le
soir lors de la rentrée dans le foyer.
On a fait de l'auto-stop, pr is d'assaut
les taxis  qui , eux au moins , ont fait
des affair es  d'or , u t i l i sé  enfin les ra-
res camions mil i ta i res  que la défense
na t i ona l e  avai t  pu dis t ra i re  de leurs
missions de sécurité. Hier soir , c'est
par dizaine s de mil l iers  que l'on pou-
vai t  voir des Parisiens et des Pari-
s iennes  t ra îner  la patt e en essuvaut
leur f ront  baigné de sueur . Aujourd'hui
tout devrait rentrer dans l'ordre et la
circulation être rétablie dès l'aube à
la R.A.T.P . et vers 14 heures pour la
S.N.C.F. Tel est le bilan de cet te  jour-
née de grève : beaucoup de fa t igue  im-
posée à d ' innombrables braves gens
qui n 'étaient  pour rien dans le con-
f l i t  qui intéresse l 'Etat  et ses em-
ployés ; une extraordinair e  passivi té
du pouvoir face à ce t te  offens ive syn-
dicale.  S'il n 'a pas reculé , Il a fai t  du
sur-place. C'est bien la première fols
depuis ma i 1958.

M.-n o
Grèves à « Air France »

PARIS (UPI) .  — « Air France » com-
munique  que « par suite d'un mouve-
ment  de grève qui touchera vendredi ,
de midi  à minui t , le personnel au sol
des d i rec t ions  de l'exploi tat io n et du
matér ie l  d' « Ai r  France », un grand
nombre de vols qui devaient avoir lieu
pendant  ces douze heures au départ
d'Orly sont supprimés .

Grève des transports en France

Armée du Salut, Ecluse 20
CE SOIR , à 20 heures

Les Majors Fivaz
feront leurs adieux
Le Colonel Gaillard présidera la réunion.

Bienvenue à tous.

Ce soir au Théâtre de Neuchâtel
à 20 h 30

« La vénérable légende
neuchâteloise »
Création de Marcel North

Location : STRUBIN, tél . 5 44 66
Prix : Fr. 3.—, Fr. 4.— et Fr. 6.—

Chapelle des Terreaux. Ce soir à 30 h 18
Réunion avec film sonore et en couleur
Sujet : savons-nous ce cjue pçut faire
le Saint-Esprit. invitation cordiale

Mission Evangéllque.
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CANTONAL
FRIB OURG

Entrée : Adultes 1 fr. 60
Etudiants 1 fr. Enfants 60 et.

EXPOSITION P.S.A.S.
105 œuvres des peintres - sculpteurs -

graveurs neuchâtelois
GALERIE DES AMIS DES ARTS

MUSÉE DES BEAUX-ART S
NEUCHATEL

Tous les jours de 10 h à 12 h
et de 14 h à 17 h

Fermé le lundi

Le coup d Etat
a été légalisé

EN CORÉE DU SUD

Le premier ministre a fait
sa soumission à ta junte

SÉOUL (UPI).  — Tout est rentré
dans l'ordre en Corée du Sud i l'au-
torité légale a entériné les mesures
prises par l'autorité de fait et le coup
d'Etat a été légitime par ceux-là
même contre qui il était dirigé. Les
politiciens « incapables et corrompus »
ont donné leur aval aux militaires qui
les avaient chassés du pouvoir.

Ce dénouement , que d'aucuns  trouve-
ront surprenant , est le résultat de té-
nébreuses négociations qui se sont dé-
roulées au cours des dernières 48 heu-
res entre les généraux révoltés et ceux
qui n 'ont pas par t i c ipé  au « putsch »,
entre les chefs de l'armée et les Amé-
ricains , entre les Américains et les
membres du gouvernement dé posé et,
f inalement , entre ces derniers et les
membres de la junte.

Ce qui s'est passé au cours de ces
tractat ions , nul ne le sait au juste ,
mais le résultat est que le premier
minis t re  en fuite , M. John Chang, est
sorti de sa cachette , hier matin , pour
se rendre à la présidence et faire sa
soumission au chef de la jun te , le gé-
néra l Chang Do-yung. Le président de
la Ré publi que a également appuy é la
révolution mi l i t a i r e  et l'armée entière
s'est ralliée.

Le nouveau pouvoir ayant réussi à
se rendre légal , il semble que plus rien
ne s'oppose à ce qu 'il soit reconnu
par les Etats-Unis.

POLITIQUE DE RÉPRESSION
La junte s'est engagée dans une po-

litique de répression qui frappe en
principe les « communistes * et les
« esp ions », mais qui s'abat, en fait ,
sur toute la gauche et notamment les
part isans d'une négociation avec les di-
rigeants du nord en vue d'une réuni-
fication de la Corée.



Monsieur et Madame
Laurent RICHARD-MARTIN. Sylviane
et Didier , ont la Joie d'annoncer
la naissance de leur fils et frère

Guy
Maternité Charmettes 79

Neuchâtel

Monsieur et Madame
Claude BESANCET - MONNIER , Jean-
Marc, Philippe et Pierre-Yves, ont la
joie d'annoncer la naissance de

Jacques - Gabriel
Maternité de Landeyeux Corcelles

le 17 mat 1961 Chapelle 14

David BOUVIER a le plaisir d'an-
noncer la naissance de son petit
frère

Robert-Louis
le 17 mal 1961

Maternité Epancheurs 8

Le tribunal a siégé hier sous la pré-
sidence de M. Yves de Rougemont, as-
sisté de M. Marc Monnier qui remplis-
sait les fonctions de greffier.

R. G. a circulé avec un scooter dé-
muni de plaques de police et non as-
suré. De plus, R. G. n 'était pas en pos-
session d'un permis de conduire. Les
faits  sont reconnus par le prévenu. R.
G., âgé de moins de vingt ans bénéfi-
cie d'une at ténuat ion de peine. Il ne
payera que 30 fr. d'amende et 5 fr.
de frais.

A. M. circulait en voiture en direc-
tion de Rienne.  Arrivé à la hauteur  de
la Favag, il obliqua à gauche et coupa
la route à une voiture venant  en sens
inverse. Un choc s'ensuivit .  A. M. est
condamné à 30 fr. d'amende et à 15 fr.
de frais.

P.-D. C. et R. C. sont accusés de
tapage nocturne à la rue du Seyon ,
en criant  et frappant contre les dis-
ques de s t a t ionnement  in terdi t . Ils ont
ensuite pris une chaise de la terrasse
d'un café et l'ont déposée dans le hall
de la Winter thur .  Les prévenus con-
testent  les fai ts .  Il ressort des débats
que les deux jeunes gens n 'étaient pas
seuls , et il subiste un doute quant à
savoir si le tribunal est bien en pré-
sence des auteurs du délit... Le juge
les libère, et met les frais à la char-
ge de l 'Etat.

F. R. qui t ravai l le  dans un établis-
sement de Chaumont , n 'a pas déposé
ses papiers. II payera 10 fr. d'amende
et 5 fr. de frais.

A. R. a laissé son chien dans le jar-
din de sa propriété alors qu 'il étai t  ab-
sent. Cet animal  indiscipl iné a aboyé
toute la soirée , incommodant les voi-
sins. A. B. est condamné à 5 francs
d'amende et 8 fr. de frais.

Tribunal de police

CHATILLON

Une ferme détruite
par le feu

80,000 fr. de dégâts
En domestique arrêté

(c) Jeudi matin vers 4 h 50, la popu-
lation du petit village de Châtillon ,
sis à deux kilomètres d'Estavayer, a
été mise en émoi par un incendie qui
s'est déclarée à la ferme de M. Séra-
phin Rossier , comprenant habitat ion ,
grange et écurie. Seul le domestique ,
âgé de 75 ans, habitait  la maison. Il
était rentré très tard dans la nuit ,
après avoir fait  une tournée de cafés
à Estavayer , où il avait proféré de
graves menaces à l'égard de son pa-
tron. Celui-ci est depuis quelques se-
maines en traitement à l 'hôpital du
district. Quant à Mme Rossier. âgée
d'une septantaine d'années comme son
mari , elle était partie la veille chez un
frère à Mannens .

L'action du feu fut  si rapide que les
voisins eurent juste le temps de sau-
ver le bétail. Tout le mobilier et le
chédail restèrent dans les flammes ,
malgré l 'intervention des pompiers de
Châtillon. La ferme, à laquelle est rat-
taché un domaine de vingt poses, était
taxée 21 ,000 francs . On avait fait ré-
cemment d'importantes réparations .
D'après une première estimation , les
dégâts s'élèvent à 80,000 fr. L'enquête
entreprise aussitôt par la préfecture
de la Broyé a conduit  à l'arrestation
du domestique , M. Joseph G'sler. dont
le casier judic ia i re  porte déjà une con-
damnation.  II était au service des Ros-
sier depuis dix ans. Au moment de
l'incendie , on ne l'avait pas trouvé dans
sa chambre. Grâce au si gnalement d'un
automobiliste , Gisler fut  arrêté au dé-
but de la matinée, à l'entrée de Payer-
ne, par la gendarmerie de cette loca-
lité. Pour l 'instant , il nie catégorique-
ment les faits qu 'on lui impute.

YVERDON
Tribunal correctionnel

(c) Le 6 Janvier un grave accident de la
circulation s'était produit à Yvonand. Un
automobiliste n 'avait pas pu éviter un
cycliste arrivant de Rovray, sur sa droite.
La chaussée était recouverte d'une légère
pellicule de neige. Le cycliste avait été
grièvement blessé. Il souffre de lésions
cérébrales et subira une invalidité par-
tielle. L'automobiliste J.-P. J., né en 1932,
chauffeur , a été condamné à un mois
de prison avec sursis et à 200 fr. d'amen-
de pour lésions corporelles graves.

Une calculatrice électrique
retrouvée dans la Thièle

(c) Une calculatrice électri que , d'une
valeur de 1400 fr., qui avait  été em-
portée lors d'un cambriolage , commis
en avril , dans un garage, a été re-
trouvée dans la Thièle par des mili-
taires. Elle a passablement souffert
de son séjour dans l 'élément li quide.

BIENNE r
Une auto s'écrase dans la forêt
(c) Au milieu de la nuit  de mercredi
à jeudi , une  au to  biennoise  qui descen-
dait  à vive allure d'Evilard , a dérapé
dans un virage et est venue s'écraser
dans la foret , quelque six mètres en
contre-ba s de la chaussée. EMe a été
en t i è r emen t  démolie . Trois occupants
sor tent  indemnes de la mésaventure  et
le qua t r i ème n 'est que légèrement
blessé.

Cycliste contre auto
(c) Jeudi , peu après 21 heures , une
cycliste est entrée en collision avec une
auto , au débouché de la rue Du four
dans la rue de Nidau.  Blessée à un
pied , elle a dû être hospital isée à
Beaumont .  II s'agit de Mme Clara
Imbof , domic i l i ée  à la rue du Stand 103.

CRESSIER (FR)

Un bambin victime
d'un accident à la gare

Mercredi matin , vers 11 heures , M.
Marius Chavaillez , chef de gare à
Cressier-sur-Morat , venai t  de donner le
départ d'un t ra in .  Il aidai t  un ouvrier
de la voirie à pousser un vagon mar-
chandises lorsque son enfant , le petit
Chr i s t i an , âgé de 2 ans . échappant à
la survei l lance de sa maman , vint  à la
rencontre du vagon en longeant la
voie. Heur té  par le vagon , il tomba
sur la voie et sa main gauche fut sec-
tionnée.

LA SAG.VE
Une disparition

M. Numa Guyot , âgé de 69 ans , pen-
sionnaire de l'hospice de la Sagne, a
dis.paru depuis le 14 mai.

Assemblée générale
des délégués cantonaux

(c) Les délégués cantonaux du canton
de Pontarlier réunis en assemblée gé-
nérale ont , sur proposition de leur
président, M. Louis Cote, voté une mo-
tion . regrettant les nouveaux arrêtés
favorisant  de plus en plus l'école li-
bre (catholi que), au dét r iment  de l'é-
cole laïque et demandant en particu-
lier la construction d'écoles reportée
d'année en année et la revalorisation
de la fonction enseignante.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 18 mai.Température : Moyenne : 13,5 ; min. :

8.6 ; max. : 17,6. Baromètre : Moyenne :
718,1. Vent dominant : Direction : N-E ;
force : modéré. Etat du ciel : nuageux àcouvert.

Niveau du lac du 17 mai , a, 6 h 30 : 429.39
Niveau du lac du 18 mai à 6 h 30: 429.38

Prévisions du temps : Nord des Alpes,
Valais, nord et centre des Grisons : ciel
variable, par moments très nuageux , mais
temps en partie ensoleillé. Averses ou
orages locaux. Températures comprises
entre 15 et 20 degrés en plaine l'après-
midi. Bise sur le plateau. Par moments,
tendance au fœhn dans les Alpes.

Sud des Alpes et Engadines : nébulosité
variable, encore forte par moments, mais
temps en partie ensoleillé. Températures
voisines de 20 degrés en plaine l'après-
midi. Vents du sud en montagne, d'est
ailleurs.

CIIAVORNAY
Un voleur identifié

(c) Un habitant de la localité avait
eu, en avril dernier , la désagréable
surprise de constater qu 'on lui  avait
dérobé son scooter. Ce dernier avait
été retrouvé à Salavaux , à la plage.
Les recherches entreprises viennent
d'aboutir et ont permis d ' i den t i f i e r  l'au-
teur du délit , un manœuvre domic i l i é
à Chavornay qui n 'étai t  d'a i l l eurs  pas
possesseur d'un permis. 11 sera déféré
à la justice.

SAINTE-CROIX
Vol d'argent

(c) Une habi tante  de Sainte-Croix
avait vu disparaître 50 fr. puis 135 fr.
en avril dernier. Comme des recherches
ont été faites et p la in te  déposée , la
gendarmerie a découvert l'au teur  des
délits , une jeune Suissesse a l l emande
qui a reconnu les fai ts  et qui sera dé-
férée , vu son jeune âge, à la Cham-
bres des mineurs.

SAVAGNIER
Vente paroissiale

(c) La semaine dernière a eu Heu la
vente annuelle en faveur des missions et
de différentes œuvres. Elle eut un suc-
cès mérité, récompensant l'effort des da-
mes de la couture. Quoi qu 'on ne con-
naisse pas encore le résultat définitif ,
c'est 3000 fr . environ qui auraient été
encaissés. La soirée réunissait les famil-
les à une rencontre qui eut le succès
coutumler : des Jeux d' enfants , des
chants , des sketches. Le jeu d'un trio
de couples octog énaires fut certainement
le clou de la soirée.

Avec les chanteurs
(c) On sait que le Chœur d'hommes a
été désigné pour organiser la réunion
des chanteurs du district. Les comités
respectifs sont à l'œuvre pour préparer
cette rencontre qui aura lieu au stand,
le dimanche 28 mal. La fanfare « L'Es-
pérance » conduira le cortège. La fête
commencera le samedi soir déjà.

Nomination
(c) On apprend que M. Pierre Tri pet ,
a d m i n i s t r a t e u r  communa l , vient d'être
nommé aux mêmes fonct ions  pour re-
pourvoir la place vacante  de Fonta i -
nemel on.  M. Tri pet sera très regretté
au vil lage où il est fort apprécié.

Etat civil de Neuchâtel
PUBLICATIONS DE MARIAGE. — 17mal. Kusch, Karlheinz, mécanicien de

précision , et Mussol, Lidia, les deux àNeuchâtel ; Netuschlll, Pierre-Henri, pein-
tre en bâtiment à Neuchâtel, et Davet ,
Elisabeth-Aloyse, à Lausanne.

AU JOUR LE JOUR

Dans la circulation intense que
nous connaissons à certaines heures
à Neuchâtel , il est du devoir de tous
les usagers de la chaussée de colla-
borer, notamment sur les passages
de sécurité pour les piétons.

Certaines règ les méritent d'être
rappelées. Selon la loi , les conduc-
teurs de véhicules ralentiront et ,
au besoin, s'arrêteront devant les
passages de sécurité , af in  de per-
mettre aux p iétons déjà engagés sur
le passage de traverser sans encom-
bre la chaussée. Il est admis qu 'un
p iéton engagé sur un passage de
sécurité bénéficie d' un droit de
priorité.

Le p iéton a, lui aussi, ses obli-
gations. Il ne doit pas s'engager
imprudemment sur le passage ; il
doit franchir ce dernier rapidement ,
ne pas hésiter et n'avoir pas peur
d'a f f i cher  son bon droit vis-à-vis
des chauffeur s  malappris.

Toutefo is, pour les uns comme
pour les autres, les meilleures règ les
sont celles de la bonne éducation ,
celles que n'impose pa s la loi , mais
qui , de nos jours , font  parfois  cruel-
lement défaut.  Ainsi , un de nos
lecteurs relève à juste titre — nous
en avons fait la constatation nous-
même aussi — que certains jeunes
gens traversent volontairement les
passages de sécurité en flânant. Tout
dans leur attitude montre qu'ils
veulent narguer les conducteurs. Or,
ce sont ces mêmes jeunes gens, qui,
au volant, se conduiront comme des
pirates de la route. No us craignons
que les intéressés ne lisent pas la
prose de Nemo, car savent-ils même
lire ? On en. douterait. Nemo espère
tout de même que le propos de
ce jour leur tombera sous les yeux.

Demandons aussi à certains auto-
mobilistes de ralentir progressi ve-
ment devant les passages de sécurité.
Il n'est pas besoin de bloquer sur
quel ques mètres. Cela ef fraie  les
piétons, surtout les vieilles femmes ,
si exposées aujourd'hui au milieu
de la circulation. Et il n'y a pas
de déshonneur pour un conducteur
d'auto à s'arrêter et, par un geste
élégant et prévenant , d'inviter de
malheureux p iétons à traverser un
passage de sécurité qui, pour eux,
est un chemin périlleux.

NEMO.

Sur les passages de sécurité

Garde-mol, ô Dieu, car Je cher-
che en toi mon refuge.

Ps. 16 : 1.
Monsieur Hugo Brunner , ses enfan t s

et petit-fils, à Jasper , Missouri . Etats-
Unis ;

Madame et Monsieur Auguste  Thié-
baud-Brunncr , leurs e n f a n t s  et peti ts-
enfants , à Neuchâtel Serrières.

ont le grand chagrin de fa i re part
du décès de leur cher frère, oncle ,
grand-oncle et arrière-grand-oncle

Monsieur Henri BRUNNER
que Dieu a repris à Lui , après une
courte maladie , dans sa 87me année.

Ncuchâtel / Serrièrcs , lc 18 mai 1961.
(rue Martenet 22)

L'Eternel est plein de bonté pour
l'âme qui se confie en Lui.

Lam. 3 : 25.
L' incinération , sans suite , aura lieu

samedi 20 mai.  Culte à la chapelle du
crématoire à 11 heures.

Domicile mor tua i re  : Hosp ice de la
Côte , Corcelles NE.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

GARE DE NEUCHÂTEL
Superbes fleurs et couronnes

R. Diirner Tél. 5 90 01
Magasin Maladière 20 - Tél . 5 32 30

A la Corbeille de Roses
Place Pury - Tél. 5 30 07
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Avis à nos lecteurs

el à nos clients
de publicité

La « Feuille d'avis de Neuchâ-
tel » ne paraîtra pas le 22 mai ,
lundi de Pentecôte, et nos bu-
reaux demeureront fermés ce
jour-là.

En conséquence, les annonces
destinées au numéro du mardi
23 mai devront nous être remi-
ses jusqu 'au vendredi 19 mai , à
15 heures (grandes annonces ,
jusqu 'à H h 30.

Dans la nuit du lundi 22 an
mardi 23 mai. des avis mortuai-
res , avis tardi fs  et avis de nais-
sance pourront être g lissés dans
notre boite aux lettres , 1, rue
du Temp le-Neuf ,  jusqu 'à 1 heure
du matin ou , en cas d' urgence ,
être communiqués par télé p hone
(5 f i5 01) le lundi , dès 21 heures.

Administration
de la

« Feuille d'avis de Neuchâtel »
v. J

Lors de la mani fes ta t ion  du 1er mai ,
organisée par l 'Union syndicale de
Neuchâtel et environs , où plus de 500
travail leurs  étrangers s'étaient jo in ts
aux ouvriers du pays , une  résolution
fut volée. Celle-ci demanda i t  le verse-
ment d' a l loca t ions  fami l ia les  pour ceux
des enfants  qui n 'ont pas pu suivre
leur père en Suisse , et que des mesu-
res soient prises pour améliorer les
condi t ions  de logement des saisonniers.

Le Conseil d'Etat a reçu le lfi mai ,
une délégation composée du président
de l 'Union syndicale de Neuchâtel  et
environs , des secrétaires de la F.O.B.B.
et de la F.O.M.H., ainsi  que les repré-
sentants  des ouvriers étrangers de ces
deux organisat ions professionnelles.

Au cours de l'entrevue , MM. Gaston
Clottu et Fritz Bourquin , conseillers
d'Etat , ont pu entendre les mandata i -
res développer les raisons qui ont mo-
tivé cette résolution.

Les travailleurs étrangers
demandent

des allocations familiales
Une démarche

de l'Union syndicale
auprès du Conseil d 'Etat

Le Lirann conseil est convoque , a
teneur de l'article premier de son rè-
glement , pour se const i tuer .  Les dé-
putés se réun i ron t  le lundi  29 mai , à
8 h 45, à l'hôtel de ville. De là , aux
accents de la musique m i l i t a i r e  des
Armes réunies de la Chaux-de-Fonds ,
le Conseil d'Etat et les députés se
rendront en corns à la Collégiale , pour
assister nu service divin d ' inaugurat ion
de la XXXVIe législature.

A l 'issue de la cérémoine religieuse ,
les députés se rendront  dans la salle
du Grand conseil où l'on procédera à
la vérif icat ion des pouvoirs , à l'asser-
men ta t ion  du parlement et du Conseil
d'Etat , à la nominat ion  du bureau , de
la députat ion au Conseil des Eta ts , aux
nominat ions  judiciaires , à la nomina-
tion des membres de la commission
cantoale de recours en matière fiscale
et , f inalement , à la nominat ion des
commissions réglementaires .

Le bureau provisoire de la première
séance est composé comme suit : pré-
sident. M. Emile Losey (1893) ; secré-
taires : MM. Pierre-André Mar t in
(1935) et Denis-Gilles Vuil lemin
(1933) ; cruesteurs : MM. François Jean-
neret (1932), Jean-François Anbert
(1931). Bené Meylan (1999) et Jean-
Phil ippe Vui l leumier  ( 1929) .

Une voiture volée
Une auto de marque « Ford Zénhyr »,

de couleur bleue , a été volée le 17 mai ,
dans la mat inée , à la place de la Gare.
Elle porte les plaques NE 5224.

Le programme de l'installation
du Grand conseil

LES SPECTACLES

de Marcel NORTH
Un tyrannosaure , la paix romaine ,

des bourgeois , un caquelon , les armées
helvé t iques , romaines ,  burgondes, suis-
ses, françaises... Nous avions rendu
compte de cette première œuvre scéni-
que de Marcel North lors de sa création
à Boudry. La revoir une seconde fois ,
dans le cadre plus feutré de notre
théâtre , nous en fai t  découvrir mi l le
saveurs nouvelles , de ravissantes ima-
ges poétiques sur nos vins , une  gamme
délicieuse de mots drôles , en latin , en
schwizertiitsch et en neuchâtelois ; les
personnages de notre histoire revus et
augmentés  par un chroni queur facé-
tieux apparaissent plus vrais , et aucun
Neuchâtelois ne devrait ignorer cette
dernière scène où il se reconnaît tout
ent ier , et où la fat igu e d'être heureux
rend nos héros de 1961 craintifs du
lendemain. Tous nos travers , à ceux du
Bas comme à ceux du Haut , en pren-
nent un bon coup, mais North , quand
il morigène , est un humoriste et non
un pédagogue , ce produit  du pays aussi
au thent i que que l'absinthe. Et il fait
du bien à l'esprit comme à la rate.

Nous avons aussi apprécié mieux
l interpretation assurée par les acteurs
du Théâtre de poche neuchâtelois de
Peseux et d'autres lieux , in terpré ta-
tion nuancée, toute en finesse , dans
une mise en scène aux ry thmes aussi
variés que les images successivement
évoquées. Nommons parmi une nom-
breuse distribution Florian Duport
dans le rôle du bon saint G u i l l a u m e ,
René Quellet qui met son ta lent  de
mime au service du Neuchâtelois du
Haut fabr icant  rie montres et . amateur
de fondue , Michel ine  Favre, la Neu-
châteloise ries origines aux temps pré-
sents, José Descombes, bien savoureux
comte, le mystérieux M. B. i l lus t ran t
excellemment la puissante Vénérable
classe , Claude Schumacher, le bourgeois
de Neuchâtel , J.-Ch. Vaucher , le vigne-
ron . Claude  Camélique , tour à tour
Farel , l'ours de Berne et la Longue-
Robe du procès de 1707. François
Flùhmann , le metteur en scène, et l'a-
nimateur  et directeur du Théâtre de
poche de Peseux Pierre von Allmen.

Neuchâtelois , ne manquez pas ce soir
d'aller rire de vous-mêmes grâce à
Marcel North !

D. Bo.

« La vénérable légende
neuchâteloise »

Dans la journée d'hier, les t ra ins
à dest inat ion de Paris sont partis à
l'heure. Cependant , on ne sait pas en-
core s'ils sont arrivé à dest inat ion.
Pour le t ra in  partant à 23 h 05, on
ne pouvait assurer sa marche que jus-
qu 'à Pontarlier.  Le train en provenan-
ce de la cap itale  française a r r ivant  à
Neuchâtel à 0 h 07 a été supprimé.
Cependant , un convoi, qui avait  été
arrêté avant la frontière , est arrivé en
gare vers 21 heures.

Succès d'un marin neuchâtelois
Nous apprenons que M. Jean de Bos-

set , ancien cadet de l'Ecole navale  de
Warsash , dont nous avois publié di-
vers articles, a passé avec succès, à
Southampton , en avril , les examens lui
accordant le t i tre de « First Mate »
(1er off ic ier) ,  puis , tout dernièrement ,
à Londres , ceux pour l'obtention du
titre de « Master Home Trade » (cap i-
taine).

SERRIÈRES
Une seille en feu

Hier soir à 20 h 35, des matériaux
contenus dans une seille en plast ic ont
pris feu à la rue Gui l laume-Farel , dans
une maison en répara t ion .  Quelques
planches ont été noircies. Le feu a été
éteint  par des passants , parmi lesquels
le pasteur de la localité.

Répercussions de la grève
des chemins de fer français

(

Aujourd'hui

SOLEIL Lever 04.50
Coucher 20.04

LUN E Lever 08.51
Coucher —.—

En page 4 : le carnet du Jour
et les émissions radlophoniques

du jeudi 18 mai 1961

Pommes de (erre le kilo —.35 1.40
Baves nouvelles . . .  le paquet —.50 —.80
Epinards le kilo — .— — 70
Haricots » 2.30 2.60
Pois » 2.— 2.40
Carottes ' . » 1.— 1.40
Céleris » —.— 130
Poireaux verts . . .  » —.80 —.90
Laitues » —.— 1.10
Fenouils » —.— 1.60
Côtes de bettes . . .  » —80 1.20
Choux-fleurs . . .  » 1.60 2.—
Tomates » 2.20 2.50
Ail 100 gr. — • -40
Oignons blancs . . .  le paquet—. .30
Oignons le kilo —.90 1.—
Concombres la pièce 1.40 1.50
Asperges (du pays) . la botte 2.90 3.40
Aspergea (de France) » —.— 3.20
Radis » —¦ -40
Pommes le kilo —.80 2.70
Poires » 1-20 2.60
Fraises » — ¦— 2-4;i
Abricots » 2-?0
Rhubarbe » —¦ 50
Cerises » 2 -20 3.—
Oeufs du pays . . . la douz 3.— 3.20
Beurre , table . . .  le kilo -.— 10.87
Beurre de cuisine . . » —.— 7.60
Fromage gras » —.— 6.40
Fromage demi-gras » —¦— 4.20
Fromage maigre . . » — •— 3-20
Miel , pays . . . . » 8.50 9 —
Viande de bœuf . . .  » 6.— 8.20
Vache » 5.20 6.80
Veau » 7.50 11 —
Mouton » 5.50 12.—
Cheval » —.— 3.50
Porc » 6.50 9.—
Lard fumé » 8.— 9.—
Larrl non fumé . . » 7.50 8.—

Les prix de la viande s'entendent pour
des morceaux courants avec la charge

MERCURIALE RU MARCHE
DE NEUCH \TEL

CRESSIER
Décès d'un vigneron

(c) Dimanche 7 mai , s'est éteint pai-
siblement M. Edmond Persoz , figure
bien svmpathi que de notre village. Né
en 1880, il était , dès 1895, vigneron
avec son père, du domaine de l'hô pital
Pourtalès à Cressier. Deux de ses fils
cont inuent  aujourd 'hui  dans la même
tradit ion , soignant  les mêmes coteaux.

Bilan riche à signaler  : (ifi ans de
fidél i té  et de loyaux services pour les
mêmes pa t rons  ; t ro i s  générations de
vignerons au then t i ques.

Notons encore les vertus d'un carac-
tère remarquable.  « Le père Edmond »
n 'avai t  que des amis , pour lesquels il
a été et restera un exemp le d'optimis-
me, de générosité et de s imp licité.

U fu t  également le dévoué sonneur
des cloches de l'église ca thol ique , jus-
qu 'au moment  de S 'é lcclr i f icat i on de
la sonnerie.

ENGES
Visite de la Eoga

(e) Comme beaucoup de leurs camara-
des, nos écoliers se sont rendus à la
Foga. Parmi les différentes halles, celle
de l'énergie nucléaire et de l'aviation a
naturellement recueilli le plus de suffra-
ges, car . dans deux ou trois décennies ,
les gosses d'aujourd'hui imiteront Gaga-
rlne aussi facilement que nous jouons
les Fanglo. Si le court métrage sonore
sur la fabrication de la bombe atomi-
que les a laissés indifférents, nos futurs
cosmonautes ont été emballés par le
moteur à réaction . L'un d'entre eux ,
haut comme trois pommes, a même dé-
claré , avec un sérieux désarmant , qu 'un
tel engin irait très bien sur le tracteur
de son papa ! A la fin de la viiste de
l'exposition , glaces et boules de Berlin
furent plus facilement avalées et digé-
rées que les atomes, neutrons et autres
isotopes , chers à Einstein.

PESEUX
Derniers honneurs

(c) Mercredi a eu lieu, au crématoire
de Lausanne , l ' i nc iné ra t ion  de M. Ber-
nard Burki , maî t re  pât iss ier-confiseur ,
décédé dans les tragiques circ onstances
que la « Feuil le  d'avis de Neuchâtel »
a relevées dans son numéro de lundi .

C'est le pasteur Gerber, de Peseux ,
qui a présidé le cuMe et qui a rappelé
les méri tes  du dé fun t .

On no ta i t , parmi l'assistance , une dé-
légation des pâtissiers  - confiseurs  de
Neuchâtel, a ins i  qu'un fort  groupe rie
contemporains  1908 de Peseux.

Notons , en outre , que sa femme est
toujours hospi tal isée à Yverdon , où son
état est jugé aussi sa t i s f a i san t  que
possible . Mme BurUi a les deux genoux
fracturés , ains i  que d i f f é ren tes  contu-
sions au corps et au visage . De nom-
breuses semaines s'écouleront sans dou-
te jusqu 'à ce qu 'elle so remette de
son accident.

(c) M . et Mme Paul Alontandon-Mmond
fêtent aujourd'hui leurs noces d'or.
Agriculteurs à la Petite-Côte , ce sympa-
thique couple cultiva d'abord le do-
maine  du Prérond au Sapelet avant de
s' ins ta l ler  dans l 'habitat ion d'où il do-
mine tout Travers. Le Conseil commu-
nal a fleuri ces heureux jubilaires.

A la colonie de vacances
(c) Une classe secondaire de garçons
bàlois séjourne actuellement à la co-
lonie de Sur-le-Van. Le programme de
ce séjour comprend des visites instruc-
tives , des leçons de français et des
veillées d' instruction religieuse.

SAINT-SULPICE
Concert pour les vieillards

et les malades
(c) Mercredi soir , le Chœur mixte de
Saint-Sulpice s'est rendu à Buttes et a
chanté pour les vieillards du home. Les
chanteurs sont ensuite venus se pro-
duire à l'hôpital de Fleurier , pour la
plus grande Joie des malades.

Noces d'or

Au Tennis-Club
(c) Le Tennis-Club de Fleurier a tenu
son assemblée générale annuelle sous la
présidence de M. Werner Keller , qui a
relevé la bonne marche de la société ,
forte actuellement de quatre - vingts
membres.

Par suite du prochain départ de M.
Keller , le comité a été constitué de la
manière suivante : MM. Evarlste Musl-
telll , président ; Maurice Montandon ,
vice-président ; Mme René Jéquier , se-
crétaire ; Mme Jean-Jacques Gauchat ,
caissière ; Mme Marc Bonnant , MM.
Jean Hugll et S. Stouffer , assesseurs.

Des cours collectifs seront donnés tous
les quinze Jours par M. Rlchème. pro-
fesseur à Neuchâtel .

Récital littéraire
(c) Jeud i après-midi , les élèves du gym-
nase pédagogique , de l'école secondaire
et une partie de ceux de l'école primaire
ont assisté , à la Maison de paroisse, à
un excellent récital littéraire donné par
M. Jean Ber.
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Scooter contre auto
(c) Dernièrement , un scooter conduit
par M. Michel Pointet , avec M. Louis
Pointet , son père , sur le siège arrière ,
est entré violemment en collision avec
une voiture , conduite  par M. Ami Guin-
ohaird, de Corcelles. L'accident s'est
produit à la sortie de Gorgier , côté
château . C'est en voulant éviter un
chat que le conducteur du scooter dé-
plaça subitement  son véhicule vers le
mi l ieu  de la route très étroite à cet
endroit . Alors que les conducteurs s'en
t i ren t  sans mal , M. Louis Pointet , âgé
de 52 ans , a été conduit à l'hôpital de
la Béroche , où l'on diagnostiqua des
lésions à la colonne vertébra le. Les
deux véh icules ont subi d ' importants
dégâts.

GORGIER

Aménagement de 1 aérodrome
(c) Jeudi matin ont commencé , entre
Môtiers et Couvet , les travaux d'amé-
nagement de l'aérodrome de l'Aéro-
Club du Val-de-Travers.

On posera ensuit e les balises et , après
la visit e du représentant  de la police
de l'air du service fédéral die l'air , la
construction du hangar pourra com-
mencer.

TRAVERS

Demande de crédit
pour les travaux publics

(sp ) Le Conseil communal va soumettre
au Conseil général , qui tiendra séance
mercredi prochain , une demande de cré-
dit de 78,000 fr. pour les travaux pu-
blics.

A l'appui des comptes de 1960, l'exécu-
tif avait manifesté l'intention d'entre-
prendre , cette année , le goudronnage d'un
plus long tronçon de routes et le sur-
façage à chaud , au goudron , d'une pre-
mière partie des rues du village.

Voici ce qui est prévu : goudronnage
sur 1900 mètres de la route allant du
virage de la roche taillée aux Roths et
du tronçon Syntra - carrefour Vers-chez-
Montandon , sur une longueur de 350
mètres .

On entreprendra le surfaçage à chaud
des rues du Pont , des Mines , des Deux
fontaines (4200 mètres carrés environ),
de la route de la Syntra (3200 mètres
carrés), de la route de la Montagne
nord , virage de la Vigne , carrefour de
Vers-chez-le-Bois (2400 mètres carrés en-
viron) .

Le coût total de ces travaux , avec les
Imprévus, est de 116.000 fr., dont 11 faut
déduire le crédit budgétaire par 20.000
francs et une subvention cantonale de
18.000 francs.

Les frais relatifs au surfaçage seront
supportés par l'exercice en cours de mê-
me que tout ou partie des dépenses du
goudronnage. Les charges des années 1961
et 1962 seront fixées au moment du
bouclement des comptes de cette année.

Le Conseil communal entreprendra en-
suite, selon le degré d'urgence, les tra-
vaux suivants : goudronnage d^ la bi-
furcation de Vers-chez-le-Bois au virage
de la roche taillée (longueur 2000 mè-
tres, dépense prévue 81.000 fr.),  du car-
refour Hartat au collège du Sapelet (lon-
gueur 1300 mètres, dépense 46,800 fr.) et
du Mont à la combe Pellaton (longueur
2500 mètres , dépense 90 ,000 fr.).

Concernant la Montagne nord , la sub-
vention cantonale de 30 °i viendra natu-
rellement en déduction . Du reste , on va
reprendre contact avec le Conseil d'Etat
à ce sujet.

Le programme à venir de surfaçage à
chaud comprend les rues du Temple, de
la Colomblère , des Breulls, de Bourgogne
et du Verger (longueur totale 6700 mè-
tres), travaux devises , avec les impré-
vus, à 15.000 francs .

Au cours de la même séance, le Con-
seil communal sollicitera un crédit de
2000 francs pour un projet de règlement
communal d'application de la loi canto-
nale sur les constructions , comprenant
le plan d'aménagement et un crédit de
7000 francs pour effectuer le dernier
amortissement, le 30 septembre 1961 au
lieu du 31 mars 1962 de l'emprunt de
1932 contracté auprès de « La Bâlolee s.

LES VERRIKRES
Répercussions de la grève

des employés de la S.N.C.F.
(c) Ces répercussion s n 'ont pas été
aussi graves qu 'on aura it pu le penser.
Jeudi  mat in , le t r a i n  rie n u i t  Paris-
Neuchâtcl-Berne-Miku est a : . i v é  en
gare rie s Verrières à 8 h 05, soit avec
1 h 40 de relard.

Le t ra in  rie 8 h .10 pour Paris , avec
changement rie convoi à Dijon , n 'est
pas ailé plu s loin que Pontarlier.

En revanche, le t ra in Par i s -Berne ,
arrivant à 14 h 07 aux Verrières, est
arrivé avec une riemi-heuire de retard
et le t ra in  Berne - Paris passant  aux
Verrières à \f > 11 40, a pu cont inuer
sa marche sur Paris .

Les voyageurs du train Milan-Berne-
Neuchàtel-Pari.s , q u i t t a n t  les Verrières
à 23 h 47, ont élé transbordés par cars
ent re  Pontarli er et Frasne , où ils ont
rejoint le t ra in  Milan-I .ausanne-Pari s .

II semble que les t r a in s  rie ce mat in
n 'aient  que peu de chances de circuler
ent re  Pontar l i er  et Paris . Les I ra ins
omnibus circulent normal ement  enitre
les Verrières et Pontar l ier .  Quant aux
train s  de marchandises , ils n.e circulent
pas p endan t  la grève.

Au ski-club des Cernets
(c) Le Ski-club des Cernets vient de fê-
ter son 20me anniversaire d'existence au
cours d'une soirée à laquelle une délé-
gation du Conseil communal avait été
conviée. Au cours de cette manifestation ,
l'on entendit des messages de MM. JeanEgger , président de la société, Walter
Fahrni , qui présenta un historique, etJean Fuchs, président de commune des
Verrières. Soulignons que les champions
de ski Michel Rey et Denis Mast furent
particulièrement fêtés par l'assistance.

RUTTES
Un planeur

contraint de se poser
(c) Mercredi après-midi , un plane ur ,
qui avait longuement évolué dans le
ciel du val lon , a été con t ra in t  de se
poser près de Tivoli.

Concerts de la fanfare
(c) Mercredi soir, la fanfare « L'Ou-
vrière » a donné concert au village com-
me elle l'avait déjà aimablement fait
le Jour de la Fête des mères et à l'As-
cension.

Un bras cassé
(c) Jeudi , à la récréation du m at in ,
Marco Lebet , élève de 8me année , a fa i t
une chute après avoir glissé sur le seuil
d'une porte.

Le jeune garçon souffr e d'une frac-
ture du bras gauche et a été conduit à
l'hôpital de Fleurier.


